
   
CGI VEUT
RETROUVER \
SA RENTABILITÉ
Le Groupe CGI cherche à
retrouver ses niveaux de
profit de 1988 et 1989 ce qui
se traduirait par un bénéfice
de 0,25 $ par action dès
cette année p. 23

L'EXPLORATION
MINIÈRE EST EN
PANNE AU QUEBEC
Le financement accréditif n'a
été que de 45 M$ en 1990, un
drame pour plusieurs -
compagnies minières p. 25

REER : ACCROITRE
LE RETOUR D'IMPOT
Il est possible de doubler la
déduction fiscale d'un réèr en
acceptant certains risques
pp. 26-27

UNE NOUVELLE
RUBRIQUE
Les comportements des
investisseurs, une nouvelle
rubrique des AFFAIRES sur
l'analyse techniquep. 31 

  

 

 

   
  

 

 

 

TRAVAIL RENFORCEES
© La Loi sur les normes
du travail protège
désormais les
employés de 4 ans
d'ancienneté au
lieu de 5. fs

«ad © Le congé parental est
élargi. Le congé de
maternité peut être
prolongé de 34
semaines
supplémentaires.

pp. 2-3
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LA BANLIEUE DE
MONTREAL NE SAIT
PLUS OU ENVOYER
SES DÉCHETS
La carrière Miron doit fermer en
1994 et la plupart des banlieues
ne savent pas encore où elles
enverront les 850 000 tonnes
de déchets solides qu'elles
produisent chaque année p. 5

PAPIER : LES PROJETS
DE RECYCLAGE SONT
MENACES
Un projet d'usine de recyclage
du papier journal dansl'État de
New York remet en question les
projets québécois dans ce
domaine p. 7
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REGLES PLUS
STRICTES
POUR LES
SOCIETES EN
COMMANDITE
IMMOBILIÈRE
H_a Commission des
valeurs mobilières a
entrepris la refonte de ses
règles sur les sociétés en
commandite immobilière
afin de corriger certains
abus commis aux dépens
des investisseurs depuis
quelques années p. 43
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HL_es imprimeurs québécois, reconnus partout dans
le monde pourla qualité de leurs produits, voient leur
univers bouleversé par les changements technologiques
pp. C-1àC
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Les modifications a la Loi sur les normes du travail sont entrées en vigueurle 1er janvier

Protectionaux employesde quatreans
ouédivers |mm =TOLHLH |
conformer à plusieurs nou- A tanEx sa
velles normes minimales du 4 SRE ss 9 ARAU
travail. Ces normes résultent K A JT
de I'cnirée en vigueur le ler
Janvier dernier de la loi 97,
modifiant la Loi sur les nor-
mes du travail.
Les principales modifica-

tions portent sur l'élargisse-
ment du congé parental et la
protection accordée aux em-
ployés de quatre ans et plus
de service.
« Le congé parental est

augmenté pour mieux conci-
lier les obligations familiales
avec le travail. Le congé de
maternité de 18 semaines
pourra être prolongé de 34
semaines supplémentaires »,
a expliqué aux AFFAIRES
Me Richard Parent, direc-
teur du contentieux à la
Commission des normes du AE. ~~ “LH Ë a a ‘
travail à Québec. Un employé a maintenant droit à la protection de la lo! après quatre ans de service. Cette période sera réduite à trois ans à compter du 1er janvier 1992
« Ce nouveau congé peut ‘ ; ; . ;

être pris par la mère, le père troduit aussi deux autresme- parental. Dans un premier congés ponctuels qu'elle examens médicaux reliés à Laloi prévoit aussi une ré-

 

 

 

  

  

ou par les deux conjoints. sures sc rattachant au congé temps la mère bénéficie de peut utiliser pour subir des sa grossesse. serve annuelle de cinq jours
C'est toutefois une absence TR p>- = TRE BN FAURE 5 de congés par conjoint, pour
sans solde et sans indemnisa- ‘ C6 Pré Trans-Cont… 12.13 obligation parentale. « Cela
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renseignements, B
contactez un courtier,
ensuite téléphonez |

à la registraire

(514) 277-2117

1-800-361-9972 i

Louise M. Langelier intervient chaque année
dans 327 décisions d’entreprises

  

 
 

Pe. i Sans étre dans le secret des changement de vie. Parce
\ | dieux, Louise M. Langelier joue qu'ils changentde vie

+@ i chaque année un rôle de pendant quelquesjours,
a première importance dans ses invités ont toutle recul

od i 327 réunions d'affaires. Son nécessaire à l'analyse claire
0 role: organisatrice de congres. et objective de leur plan

FIL i d'action.
= B Sa stratégie est simple: pas Choisissez un lieu à la hauteur

an I de productivité sans détente. de vos objectifs. Appelez
nyLoboouf 3 Et pas de détente sans Louise M. Langelier.

B 5277 avenue duPac BE
B Montréal H2V4G9 BE

2 L'homme i

de la formation

LLL

CE) Hitel IEstesël Renseignements et reservations. (514) 228-2574

Sans frais Je Montréal 866-8224

On vous change de vie Télécopieur (544) 228-4977
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d'anciennetéet congé parental élargi

malnes supplémentaires.

du travail subitement, pour
soigner un enfant ou régler

un problème parental.
« Chaque employé aura

 
Depuis le er janvier, le congé de maternité de 18 semaines peut être prolongé de 34 se-

aussi la possibilité de refuser
de faire du temps supplé-

Les cadres supérieurs exclus des

normes du travail
H_ es cadres supérieurs

québécois ne sont plus pro-
tégés par la Loi sur les nor-
mes du travail.
« La nouvelle loi ne s’ap-

plique plus aux cadres supé-
rieurs, a I'exception des nor-
mes touchant la politique
parentale », a indiqué aux
AFFAIRES, Me Richard
Parent, de la Commission
des normes du travail.
Ainsi, tous les dirigeants

 

 Télécopieur (416) 941-8852

qui relèvent directement du
président, du conseil d’ad-
ministration ou du directeur
général d'une entreprise ou
d’un organisme, ne sont
plus couverts par la Loi sur
les normesdu travail.
La Commission en est ve-

nue à cette décision après
avoir étudié la jurisprudence
traitant du congédiement de
cadres. Comme les tribu-
naux accordent des domma-

ges et intérêts généreux aux
cadres supérieurs touchés
par un congédiement arbi-
traire, la Commission a jugé
qu’ils n’ont pas besoin de la
protection de cette loi. Par
contre, « les cadres intermé-
diaires et inférieurs sont
désormais régis par un avis
de licenciement, une mesure
qui n'existait pas aupara-
vant », à précisé Richard
Parent.

 

Fogler, Rubinoff
Avocats

Toronto (Ontario)

et

Spiegel Sohmer
Avocats

Montréal (Québec)

ont le plaisir d'annoncer qu'ils s'associent afin de

mieux servir et conseiller leurs clients tant au

Québec qu’en Ontario.

Fogler, Rubinoff Spiegel Sohmer

150, rue York 5, Place Ville-Marie

bureau 1400 bureau 1203

l'oronto (Ontario) Montréal (Québec)

MS11 3T1 H3B2G2

Téléphone (416) 86451700 Telephone (514) 875-2100

  l'élécopieur (514) 875-8237

 

 
 

 

mentaire s’il doit rencontrer
une obligation parentale », a
précisé Richard Parent.
La nouvelle loi élargit aussi

le champ d'application des
normes du travail à tous les
organismes gouvernemen-
taux et paragouvernemen-
taux à partir du ler avril.

Protection lors de
congédiements

La nouvelle loi ajoute à la
protection des employés
congédiés sans motif sé-
rieux. L'ancienne loi proté-
geait déjà les employés de
cinq ans et plus d'ancienneté
dans l'entreprise et les fem-
mesenceintes.
Pour Justifier un congédie-

ment, l'employeur avait le
fardeau de prouver que sa
décision était basée sur un
fait important, tels la fraude,
le vol, des comportements
récents inacceptables, etc.
Un employé a maintenant

droit à la protection de la loi
après quatre années de servi-
ce. Cette période sera rame-
née à trois ans au ler janvier
1992. Le délai pour porter
plainte à la suite d'un congé-
diement passe de 30 jours à
45 jours.
« En ce qui concerne les

employés à commission,
l'indemnité de congédiement
devra être calculée sur les
trois derniers mois de travail
plutôt que sur les 14 derniers
jours.
« II sera interdit de congé-

dier un employé à la suite
d'une absence de moins de
17 semaines pour cause de
maladie. Si tel est le cas, la

Cette annonce n'apparaît qu'à titre d'information seulement.

Culinar inc.

35 000 000 $ U.S.

Financementintérimaire

pourl'acquisition des actifs de Drake Bakeries. Inc.

octroyés par

BANQUE € Caisse centrale
NATIONALE Desjardins
DU CANADA

Grandes Entreprises,
Montréal

Commission fournira au
plaignant un représentant ou
un avocat pour plaider sa
cause. »
Dans le cas d'une absence

de moins de quatre semai-
nes, l'employé a le droit de
réintégrer son poste. Pour
une absence de plus de qua-
tre semaines, la personne
doit obtenir au moins un em-
ploi équivalent de méme ca-
tégorie.
« Si un salarié est congédié

dans les 20 semaines qui sui-
vent le congé parental, il y
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aura présomption automati-
que que ce congédiement est
dû au fait que la personne a
eu recours à ce con
Qu[HI inf
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Stoneham (samedi et dimanche)

Stationnement et appels locaux gratuits

L'Hôtel Normandin est situé à 15 minutes des pentes de ski

et à 5 minutes du centre ville de Quebec.

POUR INFORMATIONS ET RESERVATIONS

622-1611 OU SANS FRAIS i-800-463-6721

4700. boulevard Merce: Bertrand, Quebec

rangle autoroute de la Capitale)
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:Hausse dramatique du nombre d'inscriptions au
| programme fédéral d'emploi à temps partagé
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CD septembre 1990 à
Janvier 1991, le nombre
d'entreprises qui ont recours
au programme d'emploi à
temps partagé d'Emploi et
Immigration Canada a
quadruplé. Ce programme
vise à répartir le travail entre
plusieurs travailleurs d'un
même établissement pour
éviter le licenciement d'un
nombre timité d'entre eux.

« Au début de septembre,
on recensait 150 accords
d'emploi à temps partagé,
qui couvraient 4 000 em-
ployés dans la région de
Montréal ». à indiqué aux
AFFAIRES Jean-François
Hamel, chef du centre de
service de l’île de Montréal à
Emploi et Immigration Ca-
nada.

« En janvier, on approche
les 600 accords et on peut
ivancer avec certitude qu'au
moins 20 000 travailleurs de
l'île de Montréal sont tou-
ches par celte mesure. C’est
cinq fois plus que l'an der-

nier ei ce scénario se répète
aussi pourles régions de La-
val et de la Montérégie. »
M. Hamel soutient d'ail-

leurs que, selon les données
recueillies, Montréal affiche-
ra 900 ententes de travail à
temps partagé à la fin d'avril
prochain. Pour l'ensemble
du Québec, le nombre de-
vrait osciller entre 1 600 à
2 000 accords.
M. Hamel est d'autant plus

inquiet de la conjoncture
que, depuis le début du mois,

son bureau à reçu plus d'une
centaine de demandes de
renseignements sur le pro-
gramme.Si cette tendance se
poursuit, 300 entreprises se
seront renseignées sur ce
programme uniquement pour
le mois de janvier.
« Depuis les dernières se-

maines, nous avons aussi
identifié une tendance in-
quiétante. Au début, les ins-
criptions au programme pro-
venaient en majorité de peli-
tes entreprises employant

 

 

» DRTAMARKne

 

Andre Lemay

Monsieur Claude Pertotte,
vice-président exécutif et
secrétaire-trésorier de
Datamark Inc. a le plaisir
d'annoncer la nomination

de Monsieur André Lemay
au poste de Directeur Pro-
motionnel, Projets et Ser-
vices Spéciaux. Cette nou-

velle position a été créée
dans le but de donner au
service des ventes, l'assis-
tance requise pour la pro-
motion des Contrats de
Gestion de Formulaires et le

développement de produits
Spéciaux.

Ce poste démontre la
volonté de la compaynie
d'offrir à sa clientèle des
services toujours plus

sophistiqués et d'augmen-

ter sa part de marché.

Datamark Inc. est la plus
importante firme québécoi-
se de l'industrie des formu-

laires d'affaires. La société
dont les ventes atteignent
pres de 40 millions de dol-
lars, exerce ses activités

dans les principales villes

du Québec et de l'Ontario.

 

Votre décision
naura jamais

été aussi facile.
Voyez la
page 15.   

Rester en forme

moins de dix employés.
« Plus le temps avance,

plus les compagnies qui
s'inscrivent sont de gros em-
ployeurs. Leurs effectifs se
chiffrent parfois par centai-
nes », a indiqué M. Hamel.

L’ouest de la ville
s'en sort mieux

Dans la région de Mont-
réal, ce sont surtout les en-
treprises établies dans le cen-
tre et l’est de la ville qui dé-
posent des projets de travail
à temps partagé.
« On dénombre encore très

peu de demandes des entre-
prises de l'ouest de Mont-
réal, incluant Saint-Laurent
et Pointe-Claire, une situa-
tion que nous avions aussi
constatée à la dernière réces-
sion. »
Le programme d'emploi à

temps partagé à été introduit
par le gouvernement fédéral
lors de la récession de 1981-
82. Son objectif est d'éviter
les mises à pied en réduisant
la semaine de travail de tous
les travailleurs d'un même
établissement dans une pro-
portion équivalente à la bais-
se du volumed'affaires.

Ce programme, quiest fi-
nancé à mêmeles fonds du
programme d'assurance-
chômage, permet aux em-
ployés de retirer des presta-
tions pour les journées chô-
mées.
En 1990, Emploi et Immi-

gration Canada a consacré
130 M$à ce programme,
soit 100 M$ de plus que le
budget prévu. En 1989, ce
ministère avait dépensé
21 M$ dans le cadre de ce
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Zellers remplacera les Bonimart a
compter du 1er février
H_ ces 10 magasins à

rayons Bonimart au Québec
céderont leur bannière au
profit de leur nouveau pro-
priétaire, Zellers, à compter
du ler février prochain.
Ce changement de banniè-

re et le réaménagement des
magasins font suite à l’ac-
quisition en octobre dernier
de Towers/Bonimart par
Zellers, la principale filiale
de vente au détail de la
Compagnie de la Baie
d'Hudson, qui exploite aus-
si les magasins La Baie,

Simpsonset Fields.
La période de changement

des bannières doit durer huit
semaines.
Towers/Bonimart a été

acheté du Groupe Oshawa,
qui détient par ailleurs le
distributeur alimentaire Hu-
don et Deaudelin (/GA, Bo-
niprix, Bonisoir) au Québec.
Oshawa exploitait son ré-
seau de magasins à rayons à
minimarge sous deux ban-
nières; Bonimart au Québec
et Towers en Ontario et dans
les Maritimes.

Au Québec, Zellers comp-
tait déjà 44 magasins à
rayons dans les principaux
centres urbains. Les 10 Bo-
nimart seront ajoutés à ce
réseau, sans fermeture, assu-
re Jean-Louis Lemoyne, vi-
ce-président, magasins qué-
bécois, chez Zellers.
« Les dix magasins Boni-

mart sont dans les régions
de Montréal et de Québec,
où nous avions déjà des pro-
jets de nouveaux magasins à
moyen terme, a expliqué M.
Delorme.
 

 

  

Faire ou ne pas faire de I'exercice 2... la n'est
pasla question, La question est : où trouver le

temps ? 1[ semble que ce dont les Canadiens

trop occupées se plaignent le plus, s’ils désirent

tester en torme, C'est du temps qu'il leur taut

pour taire régulièrement de l'exercise.

Danscertains cas,il ne s’agit pas simplement
d’une question de maintien de la forme.
le probleme est souvent de revenir à un

etat considere comme celui qui

correspond à un conditionnement

physique acceptable. Toutefois,
être en torme est une chose ; il

existe des manières mnombrables
que vous permettront de redonner à

vos muscles La torme d'antan, des manières

qui peuvent être à la tois amusantes et

recommandées pour la santé.

Mais conserver sa bonne forme ? C'est là que
le bât blesse, La journéedetravail sembletrop
souvent se prolonger au-delà de huit ou même

de neut heures. Les gens sont prisonniers de

leur bureau, assis derrière leur table detravail,
et ils ne peuvent pas maintenir la tonalité

musculaire qu’ils ont réusst à acquérir au prix

de coûteux ettorts et à l'issue d'une longue

série de leurs exercices favoris. C'est la

principale frustration de toute personne qui

essaie de se garder en torme.
Pour remédier à ce problème, Doug
MacLennan, consultant techniqueprincipal et

directeur des adhésions de l'Institut du

condittonnement physique de Toronto,

preconise une sere de quatre exercices que

tout le monde peut reussic d tare tout en restant

assis derriere sorchureau. Cette routine, qui ne 

Idées et tendar

prend pas plus de sept ou huit minutes, vous
permettra non seulement de raffermir vos mus-

cles avachiset soulagera votretension musculaire,

elle vous permettra également de vous sentir

mentalement plus alerte.

Le soulèvementdestalons et des orteils. C’estun
exercicetrés simple qui vous permettra detonifier

les muscles de vos jambes. En fait, vous pouvez

non seulement le pratiquer tout en restant assis à

votre bureau, mais égalementle faire dans l’avion
ou dans le train. Pour commencer, penchez-
vous en avant sur votresiège, les mains fermement

à plat sur les genoux. Soulevez vostalons du sol,
en poussant sur les orteils et en contractant les
muscles des mollets aussi fort que vous le pouvez.

Gardez cette position pendant une dizaine de
secondes et rabaissez les talons. Maintenant, vos

talons fermement posés sur le plancher, soulevez
vos orteils aussi haut que possible en direction

des tibias, et gardez cetteposition une dizaine de
secondes. Répétez 10 ou 15 fois. Vous pouvez

taire cet exercice plusieurs fois par jour.

L'amincisseur de ventre. Asseyez-vous bierdroit,

la colonne vertébralefermement appuyée contre

le dossier devotrechaiseet agrippez vos genoux.

Expirez, ettoutenexpirant rentrez les muscles du

ventre autant que vous le pouvez. Gardez cette

position cing secondes, puis relachez-vous tout

en nspirant. lorsque vous rentrez de nouveau

les muscles du ventre, expires. Répétez cela 10

Des produits de placement, d'assurance-vie et d'assurance-maladie à la mesure de vos besoins.

 

ou 20 fois. Cet exercice devrait être pratiqué au
moins une fois par jour. On peut le faire en

aviun ou dans le train, sans attirer I attention des

autres voyageurs.

La torsion du torse. Pour pratiquer cette ma-

noeuvre, il faut disposer d'un peu d'espace;
c’est pourquoi il est peut-être préférable de la

réserver pour les moments où vousêtes seul, au
bureau ou à la maison. Soulevez les coudes

jusqu’au niveau des épaules, les
mainsposées sur les épaules. Tournez
le torse vers la droite aussi loin

que vous le pouvez, puis faites de
mêmeversla gauche, aussi loin que
possible. Répétez 10 ou 12 fois de

chaquecôté.
Balancement de la tête. Cet exercice ne demande
pas beaucoup d'espace, mais vous préférerez
peut-être le pratiquer en privé, pour éviter les

regards curieux de vos compagnons de voyage.

Néanmoins,il s’agit d’un excellent exercice qui
vous permettra de relâcherla tension musculaire.

Les épaulestotalement détendues,laissez la tête
tomber en avant jusqu'à ce que le menton

touche votre poitrine. Tournezlentementla tête

en faisant un grand cercle cinq ousix fois vers la
gauche, puis changez de direction et faites un

cercle avec la tête cinq ousix fois vers la droite.

Vousvoyez, mêmeen restant assis, vous n'avez

plus aucune excuse de ne pasrester en forme.

LA
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+ La banlieue de Montréal ignore toujours ou elle
mettra ses déchets en 1994a
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HF” lus de 190 800 000
sacs verts menacent d'em-
pester la banlieue de Mon-
tréal en 1994.
Ces sacs verts représentent

les 848 000 tonnes de dé-
chets solides que produisent
annuellement les villes de la
Rive-Sud, de Laval et de la
région de Vaudreuil-Soulan-
ges. Les 913 437 banlieu-
sards envoient pour l'instant
la majorité de leurs rebuts à
la carrière Miron de Mont-
réal, dont la fermeture est
prévue pour le milieu de
1994.
En dépit de la proximité de

cette date de tombée,la plu-
part des banlieues ignorent
toujours de quelle façon elles
traiteront leurs déchets soli-
des.

À l’aube d’une
crise

« On va vivre une petite
crise en 1993 », croit Gé-
rard Roberge, directeur gé-
néral du Bureau des délé-
gués, un comité chargé de
résoudre le dilemme des dé-
chets dans la région de Vau-
dreuil-Soulanges.
« Il est grand temps de

sonner l'alarme », pense
Georges Simard, chef du
service de l'élimination des
déchets solides au ministère
de l'Environnement du
Québec.
Selon M. Simard, il faut se

réserver « au moins » trois
ans avant de voir un projet
de traitement de déchets se
concrétiser.
Ainsi, la Régie intermuni-

cipale de gestion des dé-
chets sur l’île de Montréal
travaille depuis 1985 sur un
programme de gestion de ses
déchets et elle n'est pas en-
core au bout de ses peines.
« Nous respecterons notre

échéancier en partie. Nous
débuterons nos opérations en
1993, mais notre incinérateur
ne fonctionnera pas avant
1994 », dit Guy Racine, di-
recteur général de la Régic
qui s'occupe de la gestion
des déchets pour 27 des 29
membres de la Communau-
té urbaine de Montréal.
Dorval et Montréal ne font
pas partie du groupe.

Une longueur
d’avance

Des trois banlieues, seule
la région de Vaudreuil-Sou-
langes a un projet précis
pour l’instant.
Elle prévoit investir 94 M$

dans l'implantation d'un
centre de tri et d’un incinéra-
leur d'une capacité de
140 000 tonnes. L'incinéra-
teur sera construit à Valley-
field, près d'un lieu d’en-
fouissement existant.
Les déchets de la région

 

€ érald Désourdy
perd rarement une bataille
dans le monde de la cons-
truction.
Le président du Groupe

Désourdy de Saint-Hubert
rencontre toutefois un obs-
tacle de taille à Carignan,
communauté de 4 780 habi-
tants sur la rive sud de
Montréal.
Son adversaire : Paul-An-

dré Perreault, maire de Ca-
rignan. Le prétexte de la
guerre : la carrière de Dé-
sourdy dans la municipalité.
Les enjeux : une nouvelle
entreprise pour Désourdy et
la quiétude pour Carignan.
En filigrane : le syndrome
pas-dans-ma-cour.

Carrière
controversée

En avril 1989, Désourdy a
proposé à Carignan de
transformersa carrière loca-
le en un «lieu d'élimination
des déchets ».
L'entreprise veut y traiter

et y enfouir dès 1993 une
partie des quelque 525 000
tonnes de rebuts que produi-
sent actuellement les villes
de la rive sud de Montréal.
La plupart de ces déchets

sont actuellement expédiés
à la carrière Miron à Mont-
réal que l’on compte fermer
au milieu de 1994.
Le maire Perreault et un 

groupe de citoyens ne veu-
lent pas du projet Désourdy.
« On est comme n'importe
qui. On veut envoyer ça le
plus loin possible », nous
confiait récemment un ci-
toyen de Carignan.
Désourdy mise gros dans

cette affaire. Grâce à sa car-
rière, elle pourrait traiter
jusqu’à 150 000 tonnes de
rebuts par année sur une pé-
riode de 20 ans.
Comme les experts prédi-

sent qu'il en coûtera entre
50 et 60 $ pour éliminer
une tonne de déchets au mi-
lieu des années 1990, l’en-
trepreneur réaliserait entre
150 et 200 M$ de revenus
grâce au projet.

Craintes des
résidents

Les résidents de Carignan
craignent que le projet de
Désourdy ne pollue leur
nappe phréatique. Environ
1 500 familles du coin pos-
sèdent un puits.
Selon Georges Simard,

chef du service de l'élimi-
nation des déchets solides
au ministère de l'Environ-
nement du Québec, les
lieux d'enfouissement sont
généralement sécuritaires.
Les opposants ne veulent

pas voir le « paysage cham-
pêtre » de Carignan infesté
d'odeurs nauséabondes, de

 

goélands et de rats.
Désourdy n’a pas d'anté-

cédent dans le traitement de
déchets. Elle a par contre
été impliquée dansle projet
de récupération des biogaz à
la carrière Miron.
Les citoyens craignent que

le projet de Désourdy soit
davantage un site d'enfouis-
sement qu'un véritable cen-
tre de traitement sanitaire.

Arsenai
sophistiqué

Les deux parties ont re-
cours à tous les moyens
pour gagner leur cause. Ré-
glements, sondages, péti-
tions, mises en demeure et
poursuites font partie de
l’arsenal utilisé.
En juin, Carignan a modi-

fié le zonage de la carrière
pour contrecarrer les plans
de Désourdy. L'entrepre-
neur a porté la cause devant
la Cour supérieure et a ga-
gné. La ville a immédiate-
ment porté le jugement en
appel.
En septembre, un comité

des citoyens regroupé sous
le nom Ligue intermunici-
pale pourl’environnement
et la nature (LIEN) s’est
présenté à l'Assemblée na-
tionale avec une pétition de
2 375 noms contre l’im-
plantation d’un lieu d'en-
fouissement à Carignan.

Opposition au projet de centre de traitement
des déchets du Groupe Désourdy

Le maire Perreault à réussi
à amener Désourdy à modi-
fier son projet. La société ne
parle plus uniquement d'un
lieu d'enfouissement main-
tenant.
Elle envisage plutôt un

centre de traitement inté-
grant le tri, le recyclage et
l'incinération des déchets.
Évalué à 1,9 M$ en 1984,
son projet coûterail mainte-
nant entre 40 et 60 M$.
« On a toujours dit que

notre projet était évolutif
parce que le marché n'est
pas prêt à une gestion inté-
grée des déchets », souligne
Claude Laliberté, adjoint
au président. Sclon un son-
dage de Désourdy comman-
dé en septembre au Groupe
Léger & Léger, 62.6 % des
citoyens de Carignan sont
en faveur d'un « centre de
recyclage à haute technolo-
gie sécuritaire de recyclage
des déchets ménagers, sans
aucun site d'enfouissement
conventionnel ».
Des citoyens de Carignan

nous ont dit qu'ils sont en
faveur d’un traitement per-
fectionné des déchets. Mais,
pas dans leur cour de préfé-
rence.
« Ce n'est pas parce qu'on

est une petite ville qu'on
doit être la poubelle du
coin », déclare Andrée
Daigle, greffière de Cari-
gnan.   

sont enfouis pourl'instant
dans un dépotoir à Saint-
Anicet et dans la carrière
Miron. Le lieu d’enfouisse-
ment de Valleyfield sera
agrandi pour permettre à la
région d'y transporter ses dé-
chets jusqu’à l'ouverture de
l’incinérateur en 1995.
À Laval, les responsables

soutiennent qu’ils ont une
stratégie. « Nous devrions
faire une annonce en juin de
1991. Nous nous donnons
trois ans pour terminer notre
projet », affirme André Per-
reault, directeur de l’envi-
ronnementà Laval.
Laval songe à trois op-

tions : assurer le traitement
des déchets sur son territoire,
les enfouir dans l’une de ses
carrières ou créer un poste
de transfert des déchets pour
les expédier à un autre en-
droit.
Des rumeurs veulent que

Laval se joigne à la Régie in-
termunicipale de gestion des
déchets surl'île de Montréal.

Un cas désespérant

Le cas de la Rive-Sud est
désespérant. La région s'in-

terroge encore sur la perti-
nence d’un centre de tri ré-
gional au moment où tout le
monde parle de recyclage.
Elle n'a même pas encore
déterminé de quelle façon el-
le traitera ses 525 000 tonnes
de déchets solides annuels.
« Nous ne sommes pas

rendussi loin que ça », con-
vient le maire de Saint-Hilai-
re, Honorius Charbonneau.
Certains fondaient beau-

coup d'espoir sur le projet
du Groupe Désourdy. Cette
société possède une carrière
à Carignan où elle veut créer
un centre de traitement et
d'enfouissement d’une partie
des déchets des 559 507 ha-
bitants de la Rive-Sud. Cari-
gnan et Désourdy sont toule-
fois à couteaux tirés. Les
deux parties sont devant les
tribunaux et on doute qu’il y
ait un jugement avant la fin
de l'année.
Les déchets ont toujours

suscité des controverses sur
la Rive-Sud. En 1986, Lon-
gueuil a décidé de faire ban-
de à part au moment où la
région songeait à un plan de
gestion de ses déchets. Ses
déchets sont maintenant en-

fouis jusqu'à l’an 2006 dans
un lieu d'enfouissement à
Saint-Nicéphore, à proximité
de Drummondville.
L'immobilisme des ban-

lieues s'explique mal. Dès

1984, le ministère de l'Envi-
ronnement et le Groupe
SNC avaient identifié plus
d'une trentaine de zones fa-
vorables à l’enfouissement
sanitaire sur l'Île de Laval, la

Rive-Sud et dans la région
de Vaudreuil-Soulanges
Pour plusieurs, l'inertie des

villes s'explique par le scep-
ticisme des élus face À la fer-
meture de la carrière Miron.
« Il y en a qui ne sont pas
encore convaincus que Mi-
ron fermera un jour », dit M
Simard.
Les sceptiques n'ont pas

tout à fait tort. L'an dernier,
Montréal à reporté à 1994 la
fermeture de la carrière Mi-
ron. Le licu d'enfouissement
devait fermer en avril 1993,
À l'époque du maire Jean
Drapeau, on parlait même
d'interdire aux banlieues d'y
enfouir leurs déchets dès
1989.
« Si ce n’est pas rempli, ils

vont remplir ça comme 1l
faut », prétend M. Charbon-
neau en parlant de la carrière
Miron.
M. Roberge partageait un

peu cet avis jusqu'à tout ré-
cemment.
« Mais, quand j'ai vu ce

qui s’est passé à la carrière
Mceloche, je suis devenu un
peu plus sceptique ». ajoute-
1-11. Montréal a fermé com-
me prévu la carrière Melo-
che l'année dernière.
Le directeur général de la

Municipalité régionale de
comté de la Vallée-du-Ri-
chelieu, Pierre Bélanger, à
sa petite idée sur ce qui vi se
produire au cours des pro-
chaines années en banlieue.
« À 38 $ la tonne, les vil-

les se disent que ce n’est pas
la fin du monde d'expédier
une tonne de déchets à Mi-
ron. Ca coûte 70 $ à Torun-
to. Les banlieues vont réagir
quand ça va devenir trop
cher. »,

cileg,
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Cours de vente   Roger St-Hilaire

CHACUN DE NOUS EST EGAL..
FORMATION A LA VENTE SONT[ELT

 

VOULEZ-VOUS VENDRE AVEC STRATEGE ?
VENTE STRATEGIQUE vous apprendrez comment:
* conclure vos ventes
* répondre oux objections
* planifier vos entrevues
* accroître votre clientèle
 troiter les plointes

© recruter des vendeurs à succès
* les entraîneret les former
* les motiver et les stimuler
* évoluerleurs performances
© structurer vos territoires
© organiser des concours de vento 
“noureta:
CR.A]
RAL TD

TÉLÉPHONEZ * RÉGION Dé QUÉBEC: (418) 626-7498
MAINTENANT » EXTÉRIEUR: 1-800-463-7246

MAIS CEUX

FIRE rate

© vous motiver à vendre
* vendre votre personnalité
© structurer votre territoire
* disposer de voire temps
* communiquer ovec vos dents

GÉRANCE DE VENTE vous apprendrez comment:
© rémunérer vos vendeurs
* orgoniser des réunions stimulontes
* établir des strolégies de vente
* choisir votre style de gestion
* disposer de voire temps
* comment diriger vos vendeurs

INSCRIPTIONS EN NOMBRELIMITÉ
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Soligaz : lettre ouverte

 v ss

GASPE, 1534

—
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à Robert Bourassa
&> her premier ministre,
Permettez-moi d'abord de

vous souhaiter un agréable re-
tour au Québec et de vous pré-
senter mes meilleurs voeux 3
l’occasion de la Nouvelle An- |
néc. bE
Je sais bien que vos collabo- EE

rateurs n'arrêtent pas de vous
inonder de toutes sortes de re-
quêtes : rencontres avec cer- ME
tains ministres et certains lea- piu!)
ders, nominations à confirmer, N-
briefings sur la situation à
Kahnawake, le projet Grande
Baleine, la Commission Bélanger-Campeau,
la crise du Golfe, la récession, les demandes
d'entrevue des journalistes, etc.
Ce à quoi je veux vous sensibiliser par cette

lettre, c'est au risque d'abandon du projet
d'approvisionnement et d'entreposage de li-
quides de gaz naturel de Soligaz à Varennes.
Ce risque est bien réel si j'en juge par l'oppo-
sition que rencontre ce projet au sein même
de votre gouvernement.
Ai-je besoin de vous rappeler que ce projet

est essentiel à la survie à moyenet à long ter-
me de la pétrochimie québécoise ? Sans ce
projet, Pétromont ne pourra pas doubler sa ca-
pacité de production d’éthylène et restera un
producteur marginal, ses coûts unitaires conti-
nuant d'être plus élevés que ceux de ses
ConcurTents.

Quant aux entreprises qui utilisent des pro-
duits dérivés de l'éthylène dans leur approvi-
sionnement, elles choisiront certainement une
province ou un état autre que le Québec pour
réaliser leurs projets d'investissements.
Bref, ce sera à plus ou moins long terme la

mort de l'industrie pétrochimique québécoise,
qui fournit plus de 20 000 emplois de très
bonne qualité aux travailleurs québécois.
En votre absence et sans même consulter le

conseil des ministres, votre munistre de l'En-
vironnement a accordé au Bureau d'audiences
publiques sur l'environnement (BAPE) un
prolongement du délai qui lui était imparti
pour produire son rapport sur le projet Soli-
gaz. La loi accorde au BAPE une période
stricte de quatre mois pourtenir ses audiences
publiques et produire son rapport. Puisque te
BAPE à reçu son mandat le 17 septembre
1990, 11 devait remettre son rapport le 17 jan-
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“rm vier 1991.
3 Au moment de vous écrire,

la production du rapport du
BAPEétait très incertaine à
cause justement du prolonge-
ment de mandat accordé par
votre ministre. Ce dernier
vous expliquera sans doute
qu’il a dû prolonger le mandat
du BAPE sous prétexte qu'un

= représentant fédéral siégeait

InitialKit sur la commission. Or, des
spécialistes du droit de l’envi-
ronnement prétendent pour-
tant le contraire. Vous aurez

peut-être plus de chance que moi detirerl'af-
faire au clair auprès du sous-ministre de l'En-
vironnement, que votre ministre consulte peu
souvent, semble-t-il.
En réalité, ce que veut le BAPE,c’est obli-

ger Soligaz à recommencer ses études sur le
choix dusite et les analyses de risque et de re-
faire des audiences publiques, une affaire
d'au moins un an. Or, Soligaz a réalisé ses
études à la suite de la directive émise le 29
juin 1989 par la ministre de l’Environnement
de l'époque, Lise Bacon. De son côté, le mi-
nistre Pierre Paradis a déjà émis un avis de re-
cevabilité de cette étude ct autorisé le BAPE à
tenir des audiences et à faire rapport.

It n'y a qu’un moyen de régler cet imbro-
glio. C'est que le BAPE respecte la loi et re-
mette son rapport sans tarder s'il ne l'a pas
fait le 17 janvier dernier. Commele prévoit la
loi, le ministre de l'Environnement pourra de-
mander au promoteur des compléments d’in-
formation sur son projet, après quoi 1l fera sa
recommandation au conseil des ministres.
La menace que fait peser sur le projet Soli-

gaz le cafouillage de votre gouvernement
dans ce dossier envoie de bien mauvais si-
gnaux aux investisseurs, surtout les étrangers,
dont le Québec a pourtant grandement besoin
pour assurer son avenir. Vous seul pouvez ar-
rêter ce dérapage.
Le Québec ne doit pas laisser passer l'occa-

sion de se doter d’une infrastructure d'appro-
visionnementen liquides de gaz naturel, ainsi
que le propose Soligaz.
De grâce, assurez-vous de la réalisation de

ce projet.
Veuillez accepter l'expression de mes salu-

tations distinguées.
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Usine de 450 M$ US,d’une capacité de 300 000 tonnes métriques

Recyclage du papier : un projet américain
menace les futures usines quebecoises
BL a société papetière

Jefferson Smurfit de St-
Louis, au Missouri, prépare
la construction d’une usine
de recyclage de papier jour-
nal évaluée à 450 M$ US
dans le nord de l’État de
New York.
Jefferson tente d'associer à

son projet de grands édi-
teurs, dont Dow Jones, qui
publie The Wall Street Jour-
nal, le Boston Globe etle
groupe Times Mirror.
L'usine aura une capacité

de recyclage de 300 000 ton-
nes métriques de vieux jour-
naux par an. Son démarrage
est prévu pour la fin de
1994. Le futur complexe em-
ploierait 200 personnes.
Avec un projet d’une telle

envergure, Jefferson Smurfit
se positionnera comme con-
current majeur des papetiè-
res québécoises qui comp-
tent s’approvisionner en
vieux papier au sud de la
frontière pour alimenter
leurs futures usines de dé-
sencrage et de recyclage.
Le projet de Jefferson

Smurfit a été initié des suites
des démarches du Comité
spécial sur le recyclage du
papier journal mis sur pied
par le gouverneur de l'État
de New York, Mario Cuo-
mo, en avril 1989. Ce comité
comprend des éditeurs de
journaux new-yorkais ainsi
que le Commissaire de l'État
à la conservation de l'envi-

; tonnement.
Le futur complexe de recy-

clage de Jefferson Smurfit
servira à réaliser l’objectif de

l’État d'accroître de sept à
40 % d'ici l'an 2000 l’utili-
sation de papier journal recy-
clé par les éditeurs de jour-
naux établis sur son territoi-
re, incluant l'importante
presse new-yorkaise.

300 000 tonnes
métriques par an

L'usine intégrée avalera
300 000 tonnes métriques
par an de vieux papier — sur-
tout des journaux — afin d'en
fabriquer du papier journal
recyclé à 100 % et prêt à
l'emploi, indique-t-on chez
Jeiferson Smurfit.

Son réseau d'approvision-
nement en vieux papiers de-
vrait s'étendre dans tout
l'État de New York et le
nord-est de la Nouvelle-An-
gleterre, par l'entremise des
divers gouvernements régio-
naux et municipaux.

Concurrence
québécoise

La construction d'une usi-
ne d’une telle envergure, à
moins d'une demi-journée
de route du Québec, risque
de déjouer les projets d’ap-
provisionnement aux États-
Unis de la demi-douzaine de

 

La société d'avocats

STEIN, MONAST,
PRATTE & MARSEILLE

André Monast, C.R.

Pierre Marseille, C.R.

Jean Marier, LL.M.

Bruno Bernard

Pierre Cimon

Louis Huot

Claude Girard

Michel Dupont

Daniel Lavoie

Henri-Louis Fortin

Jean Brunet, B.Com.

Serge Barbeau

Marc Paradis

Eric Lemay
Martin Roy

Claude Pratte, C.R.

Pierre LaRue, C.R.

Pierre Lesage

Roger Valliéres

Hon. Paule Gauthier, C.P., C.R.

Pierre Pelletier

Luc L. Lamarre

Jean Houle

Michel Demers

Claude Rochon, B.Sc.Adm

André Johnson

René Delorme

Lucie Pariseau

Charles G. Gagnon

Sophie Sénéchal

Charles Stein, C.R., LL.D.

conseil

Le St-Amable, 1150, rue Claire-Fontaine
Québec (Québec) GIR 5G4

Tél.: (418) 529-6531

Télécopieur: (418) 523-5391 I  
 

 

 

Burson-Marsteller
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Robert Desormeaux, directeur du programme M.B.A. et de

D.S.A., Écoles des Hautes Études Commerciales (à gauche)

s'associe à Jacques Vasseur, vice-président et directeur général,

Burson-Marsteller (à droite) pour remettre à Marc Laurin (au

centre) la bourse de 2 500 $.

Bourse Burson-Marsteller 1990-1991

En octroyant chaque année une bourse à un étudiant de l'École

des Hautes Études Commerciales, Burson-Marsteller veut

ainsi saluer les mérites de cette institution dontla renommée est

aujourd'hui internationale.

projets d'usines de recyclage
de papier de ce côté-ci de la
frontière. La réalisation de
ces projets est prévued'ici le
milieu de la décennie.
« La région de New York

constitue le grenier de papier
recyclable pour le nord-est
du continent.
« Le projet de Jefferson

Smurfit amène une autre per-
sonne à la même table, d'au-
tant plus que les promoteurs
d'usines de recyclage de pa-
pier au Québec prévoient dé-
JA s'approvisionner danscet-

te région », commente Mi-
chel Simard, de la direction
de la récupération ct du recy-
clage au ministère québécois
de l'Environnement.
Pour le moment, Jefferson

Smurfit est A compléter les
études de sols sur les diffé-
rents siles envisagés.
Le choix d'un site définitif

est attendu vers la fin février
ou le début mars, selon une
porte-parole du groupe re-
joint au siege social de St-
Louis, Missouri.
Au Québec, Jefferson

Smurfit est partenaire à
50 % de Tembec dans la
cartonnerie Tembourd de Té-
miscaminguc.
Le groupe contrôlé par des

intérêts irlandais à injecté
30 M$ dans la Société en
commandite Temboard, en
mars 1989, en échange d'un
engagement d'achat de la
moitié de la production de la
cartonneric.
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Changements technologiques
en informatique et facteurs humains:

la vision du Groupe CGI Inc.

18 et 19 février 1991

09:00 à 17:00

Vous verrez comment développer un cadre conceptuel et
méthodologique permettant de gérer les impacts orga-
nisationnels et humains de projets d'implantation de
nouvelles technologies. Vous apprendrez à utiliser les
outils nécessaires pour influencer le processus de déve-
loppement des systèmes d'information de façon à ce que
celui-ci se déroule adéquatement.

Ce séminaire est présenté par
le Groupe CGIInc.

M. Bernard Leprohon

organisations et de

M. Paul Dallaire

M. Michel Chokron, professeur agrégé à
l'École des H.E.C., coordonnel'activité.

Participants: les cadres et professionnels des directions
informatiques ou utilisatrices.

N.B.: Afin de favoriser des échanges enrichissants, le nombre
de participants estlimité; inscrivez-vous dès maintenant.

Comments'inscrire: communiquez sans tarder avec
le Centre de perfectionnement de l'Ecole des Hautes
Etudes Commerciales au (514) 340-6001.

M. Leprohon est directeur des services-
conseils en gestion du Groupe CGI Inc. et
dirige une importante équipe de conseillers
dans les domaines de la gestion des chan-
gements lecrrologiques. du conseil aux

a formation

M. Dallaire, conseiller principal dans l'équr
pe des services-conseils en gestion du
Groupe CGI Inc., est spécialisé en forma-
tion et gestion des changements organi-
sationnels occasionnés par l'implantation de
nouvelles technologies.
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AVIS AUX INVESTISSEURS DANS LES REER!

Les conseils de votre
courtier a pleine

commission valent-ils
une perte de 100000 $

dans votre REER?
Il suffit de huit opérations par année pour disposer de cette somme

supplémentaire à l'échéance de votre REER. En traitant avec Placements
Marathon, vous réalisez des économies sur les frais de courtage. Une fois
investies dans votre REER, ces sommes produisent des intérêts composés

pouvant vous rapporter 100 000 $ à l'échéance!

 

Voyez maintenant commentl'investissement de ces
économies dans un REÉR permet d'accumuler des
sommes supplémentaires à imposition reportée.
Prenonsl'exemple de seulement 8 opérations de 900
actions à 9 $ par année dontle taux d'intérêt composé
annuel est de 10%.

Comparez la moyenne des droits de courtage
qu'exigent quatre grands courtiers à pleine
commission aux importantes économies que
vousfait réaliser Placements Marathon pour une
seule opération de 900 actionsà 9 $:

 

   

  

  

 

ourta . 2. Accumulation des économies 109,807 $ >
Droits de c ge moyens: 21 25 sur les frais de courtage:

Placements Marathon: _ 7$ 19,775 »

Économies par opération: 141$

‘Etude comparativemmenée le 11 décembre 1990 Après 10 ans Apres 25 ans a   
   
  

Si les conseils de votre courtier ne sont pas rentables et que votre REÉR perd
la valeur de 100 000 $ en croissance à imposition reportée, cela vaut-il la peine de
continuer à payer des frais de courtage?

Lorsque vous savez ce que vous voulez, pourquoi ne pas traiter directement avec
Placements Marathon plutôt qu'avec un courtier traditionnel. À chaque
transaction, vous pourriez économiser jusqu'à 85 %surles fraisde courtage, ce
qui représente une somme importante à l'échéance de votre REÉR.

OBTENEZ DU SERVICE SANS AVOIR A SUBIR DE PRESSION!

*Souplesse du REÉR Service téléphonique 24 heures
*Relevés de cotisation instantanés ‘Choix ‘Contrôle Tarif réduit

 

COMPOSEZLE 1-800-361-8497 DÈSAUJOURD'HUI!

 

Projet de 125 M$

SCN construira
@&L n an après avoir

ajouté des ressources et
nommé un nouveau prési-
dent à sa division internatio-
nale, le Groupe SNC (Mtl,
12,62 $) commence à récol-
ter les fruits de ses efforts de
marketing en Europe de
l'Est.
Le projet le plus ambitieux

de la compagnie est la créa-
tion d'une société qui entre-
prendra la concepiiva el la
construction d’un Centre de
commerce international à
Prague.
Le ministère des Trans-

ports de la République fédé-
rale tchèque et slovaque, la

Société ferroviaire tchécos-
lovaque, la société privée
Ekotrans Moravia a.s. et
SNC International ont en
effet signé une entente pour
créer une société par actions
qui fera la conception, le dé-
veloppement, la promotion
et la construction du centre
de commerce.
Le Centre de commerce in-

ternational fait partic d'un
projet plus global de quartier
des affaires. II devrait abriter
une terminal de transport fer-
roviaire souterrain et hors
terre, un centre des affaires,
de congrèset de télécommu-

3—————

Un séminaire d’une journée sur

L’ART DE GÉRER
SON ARGENT
SOI-MÊME

 

 
PLACEMENTS
MARATHON
Service de courtier exécutant

CL ' Vous décidez.
J Nous exécutons. *

Vème suis intéressé à réaliser des économies additionnelles à l'abri de l’impôt
LJ aildans mon REÉR. Veuillez m'’expédier sans délai de plus amples

renseignements sur les REER offerts par Placements Marathon!

M Mme Mlle Dr MONTRÉAL

2 es 875-7481
1-800-361-8497

PLACEMENTS MARATHON, Édifice Sun Lite, 1155, rue Metcalte. bureau 2160. Montreal (Québec) H3B 2XE

MONTREAL HALIFAX OTTAWA TORONTO HAMILTON LONDON WINNIPEG REGINA CALGARY VANCOUVER VICTORIA

L
A

19
/0

1/
91

Tel (jour) Tel (sour) 
  

Des sujets inédits seront traités
tels que:
* 8 façons de sortir l'argent de son REER sans payer d'impôt
ou presque

* Commentêtre taxé à 16,20 %sansl'aide d'aucun abrifiscal

* Une technique unique utilisant votre REER pour lever le

comptant nécessaire à l'achat d'une propriété

* Achetez 100 000 $ d'obligations sans argent ni dette

e 4 grands moyens d'acheter entre 8 et 10 fois sa mise de
fonds

* Multipliez par 10 votre exemption sur le gain en capital

* Comment investir dans l'immeuble sans en détenir

* Découvrez l'approche pyramidale pour investir à la bourse

e Commentfaire 15 000 $ l'an avec untriplex

* Les sept techniques pour mettre le bon prix sur n'importe
quel immeuble

» Comment dresser un plan d'investissement qui vous vaudra
250000 $... en cing ans

ET PLUS ENCORE...

LE SAMEDI2 FÉVRIER 1991

AU CÉGEP ROSEMONT
DE 8H30 À 17H00

6400, 16ième avenue
Saile B537

INSCRIVEZ-VOUS DES MAINTENANT
EN TELEPHONANT AU:

(514) 331-0763
Service téléphonique

de 9h a 17h,

Nombre fimité

d'inscriptions

Un service de

 Les Séminaires

LES AFFAIRES
et de Pro-Placementinc.

du lundi‘au vendredi

PRIX: 79 $   (taxe en sus)   
S
p
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un Centre de commerce international a Prague
nications, un hôtel, des bu-
reaux, des boutiques et au-
tres établissements commer-
ciaux, un centre de forma-
tion aux affaires ainsi qu’un
complexe récréatif et sportif.
Les études d'architecture,

d'ingénierie, d’approvision-
nementet de construction se-
ront réalisées sous la direc-
tion de SNC avec sa filiale
Groupe LGL, qui agira
comme ingénieur-construc-
teur, et la société montréalai-
se Panzini Paquet qui sera
l'architecte.
D s'agit là d’une première

phase dont le coût est estimé
a environ 125 M$. Le gou-
vernement tchécoslovaque a
donné instruction à son mi-
nistère des Transports de cé-
der une ancienne gare de tri-
age en guise de participation
à la société par actions.
SNC International s’est

aussi vu confier la direction
des phases ultérieures.
« Actuellement, il n’y a

pas de quartier des affaires à
Prague, ni d'infrastructures
d'hébergement. Les bureaux
et services de télécommuni-
cations sont insuffisants. Ce-
pendant, la Tchécoslovaquie
cst le centre névralgique in-
dustriel et commercial de
toute l’Europe centrale », a
fait valoir Denis Crevier,
président de SNC Internatio-
nal.
SNC International a reçu

une délégation tchèque en
1990. Ses membres ont été
particulièrement intéressés

par le concept de la Place
Bonaventure où se conju-
guent une gare, un métro, un
hôtel, des bureaux, des ma-
gasins et des salles d'exposi-
tion.
Le protocole d'entente ac-

corde à SNC International
l'exclusivité de la promotion
et du développement du pro-
jet. Le succès du Centre rési-
de dansl'efficacité de SNC à
promouvoir le projet auprès
de groupesintéressés.
« Quelque 300 chaînes

d'hôtel ont déjà manifesté
leur intérêt », a révélé M.
Crevier.
SNC International finance-

ra la promotion et le déve-
loppement du Centre de
commerce international. Une
quinzaine de personnes de
SNC International et LGL
sont attitrées à ce projet.
La société de transitaires

Ekotrans Moravia fait la col-
lecte d’information sur place
pour SNC International et
sert d'agent de liaison entre
SNC et les divers paliers
gouvernementaux, les cham-
bres de commerce,les socié-
tés et les fournisseurs lo-
caux.
La première phase com-

prendra un hôtel de 250 lits
et une tour à bureaux. Il fau-
dra compter deux ans de
construction à partir de l’au-
tomne 1991. Elle occupera
seulement 25 % de l’espace
mis à la disposition du grou-
pe par le ministère des
Transports.

Trois ou quatre autres pha-
ses pourraient porter la va-
leur totale du quartier d'af-
faires à 300-400 M$,calcule
sommairement M. Crevier.

LGL : contrat à
Moscou

Par ailleurs, sa filiale d’in-
génierie-construction LGL, a
obtenu en association avec
Raymond, Chabot, Martin,
Paré et Byers Casgrain, un
contrat de service de la Ville
de Moscou pour conseiller la
municipalité dans l'élabora-
tion d’un plan directeur pour
l'amélioration des infractruc-
tures, des modes de gestion
et l'établissement d’un systè-
me d'imposition.
Le contrat rapportera 5 M$

d'honoraires à LGL. À cet
effet, LGL a reçu une sub-
vention de 50 000 $ du pro-
gramme Renaissance Europe
du ministère des Affaires
extérieures.
Les pays de l'Europe de

l'Est n'étant pas admissibles
au financement par 1'Agence
canadienne de développe-
ment international (ACDI),
le gouvernement canadien a
créé ce programme pour fa-
ciliter la signature d'accords
en Europe de l'Est par des
sociétés canadiennes.
SNC International s’est

prévalu du même program-
me pour l'obtention d'un au-
tre contrat en Tchécoslova-
quie visant l'élaboration
d'un plan de privatisation et

de modernisation de la socié-
té papetière Biocel.

s'agit d'un contrat de va-
leur modeste, soit 150 000 $
en honoraires. Quatre per-
sonnes y seront attitrées chez
SNC International.
« Notre stratégie en Tché-

coslovaquie a été d'abord de
comprendre les enjeux éco-
nomiques et les priorités
gouvernementales plutôt que
de se coller à un projet ad
hoc », à dit M. Crevier.
Nous avons ensuite marié

notre expertise aux secteurs
d'intervention identifiés par
le gouvernement pour déve-
lopper des plans d'interven-
tion communs », a-t-il en-
chaîné.
C'est la volonté du gouver-

nement que les différents
secteurs industriels présen-
tent leurs propres plans de
privatisation. C’est ce que
SNC aidera Biocel à réaliser.
« Nous avons choisi Biocel

parce qu'elle est la papetière
la plus moderne de Tchécos-
lovaquie. Elle constitue un
bon premier projet. Les
Tchèques sont sous pression
pour remettre leur industrie à
niveau s'ils veulent conser-
ver le marché de l'Europe de
l'Est et de l'Union Seviéti-
que ».
SNC International va faire

de Biocel une société privée
sur papier avec des états fi-
nanciers, un bilan, un plan
de financement. Elle sera ai-
dée dans sa tâche par la ban-
que autrichienne Lander-
 

 

bank.
Évidemment, SNC et Lan-

derbank misent sur le plan
d'expansion envisagé par
Biocel une fois la privatisa-
tion complétée.
SNC International a identi-

fié une autre papetière tché-
coslovaque, SEPAP. C'est la
plus grande papetière avec
cinq usines, mais elle est en
moins bon état état que Bio-
cel. Des négociations sont en
cours en vue d'un protocole
d'entente à œ sujet.
SNC a aussi identifié une

aluminerie en Tchécoslova-
quie dont la technologie doit
être modernisée. Encore là,
la démarche est préliminaire.
La stratégie de SNC Inter-

national en Europe de l'Est
enveloppe aussi la Rouma-
nie, la Hongrie ct éventuelle-
ment l'Union soviétique.
La Tchécoslovaquie a été

choisie pour son potentiel in-
dustriel et commercial et sa
capacité d'emprunt toujours
intacte. Le cadre législatif
pour passer à une économie
de marché est en place.
La Roumanie a aussi une

capacité d'emprunt et le Ca-
nada y est présent avec la
construction d’un réacteur
CANDU. SNC est actionnai-
re de CANATOM,respon-
sable de la construction des
réacteurs conçus par Ener-
gie atomique du Canada
(EACL).
« D’entrée de jeu, les Rou-

mains veulent créer des so-
ciétés mixtes canado-rou-

Plus que des promesses!

haque jour, la Mutuelle du
Canada, compagnie princi-

pale du Groupe La Mutuelle, émet
plus de 10 000 chèques de pen-

sion et d'assurance.

En fait, 1 travailleur canadien

sur 9 participe à un régime collectif

de la Mutuelle. Nous avons donc

une riche expérience à mettre à

votre disposition.

Notre gamme de produits et de

  

“92732000 à

vous avez besoin
d'un régime particulier, nous le
créerons avec vous. Nos méthodes
innovatrices garantissent en effet

NY a

Selim i.

un service efficace et personnalisé.
La prochaine fois que vous

songerez à des avantages sociaux
ou à un régime d'épargne ou de
retraite, communiquez avec nous.

NOUS VOUS OFFRONS PLUS

services est très variée, mais Si

COMMERCIALISATION GROUPE - QUÉBEC

(514) 282-1655 / 1-800-387-5163

QUE DES PROMESSES!

 

ke hePs ~Greene,

Groupe La Mutuelle

Le protil de l'avenir   

 

maines. Nous avons 1dentifié
l'énergie et les cimenteries
comme industries auxquelles
nous offrirons notre experti-
se ».
Le 14 décembre dernier,
SNC International a créé
deux sociétés d'ingénierie
avec des partenaires locaux
pour la construction et la ré-
habilitation de cimentenes et
la gérance de construction
dans le domaine de l’hydroé-
lectricité.
SNC est actionnaire de ces

deux sociétés et participera à
l'exécution, le financement
et l'approvisionnement en
matériel de projets éventuels
hydroélectriques et de ci-
menteries en Roumanie.
« Ces protocoles d'entente

devraient déboucher sur des
contrats de réalisation pour
SNC et ses filiales parce que
le gouvernement v prend
part ».

DOMMAQUEtan

EAUCHAMP

 

SpencerStuart &
Associés (Canada)

Ltée

 

P. Marc Dufour

PJ Fennell, président de
SpencerStuart & Associés
(Canada) Ltée est heureux

d'annoncer la nomination de
P. Marc Dufour, un associé
principal de la firme, au poste
de directeur général du bu-
reau de Montréal

Monsieur Dufour s'est joint à
SpencerStuart en 1985, après
avoir occupé divers postes au
niveau de la direction généra-
le et du marketing au sein
d'entreprises privées telles
que imperial Oil Ltée, Coca-

Cola Ltée et Seven-Up Mont-
réal Ltée, avant de dinger sa
propre entreprise de distribu-

tion d'équipements d'embal-
lage et d'embouteillage

SpencerStuart est, à l'échelle
internationale, l'un des trois
plus importants cabinets-
conseils spécialisés dans le
recrutement de cadres supé-
rieurs. Les 150 conseillers du
réseau de SpencerStuart sont
répartis dans 31 bureaux et

17 pays. Au Canada, la firme
opère des bureaux à Montréal
et Toronto.   
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PRODUCTION INDUSTRIELLE AUX
ETATS-UNIS
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La baisse de l'indice de l'enquête de la NAPM laisse
présager de nouvelles baisses de la production indus-
telle.

Indicateurs économiques

NE ÉTATS-UNIS
Croissance mensuelle en % Var.moy.

Mois dernier mols ann.en %
réf. mois préc. 12 mois

(1) (2) (3)

Ventes au détail oct. 01 13 39

Nouv commandes nov. -10,7 36 -1,0
Commandes en carnet nov. -1,1 06 6,1

Mises en chantier (000) nov. 1,129 1,033 1,233
Production industrielle nov. -4,7 -0,9 1,1

Solde commercial (M$) nov. -11,611 -9326  -102,60
Prix à la consommation nov. 03 06 5,3
Prix à la production nov. 05 11 49
Taux de chômage dessaisonalisé (%) déc. 6,0 58 5,4
Revenu personnel oct. 0,1 0,5 63
Indicateur avancé US nov -12 -13 -0.4

IEEE CANADAes
Éconotlash (Bq. Nationale) oct -0.0 -0.1
Indicateur avancé (Stat Canada) oct -0,6 35 -0.0

KB DEMANDE INTÉRIEURE
1. Ventes au détail oct. -03 032 nd.

Ventes de vortures (000) oct. -33 -16 nd.
2 Livraisons manufacturières oct. 26 -1,3 -1,9

Nouvelles commandes oct. 22 -2,3 -32
dont: biens durables oct. 1,4 -49 -5,7

3. (nventaires manuf. (M$) oct 03 06 -1,2
Ratio stocks/expéditions oct. 1,50 1,53 1,52

4. Mises en chantier (000) nov. 133 143 190
- Québec nov. 34,0 31,0 41,3

= PRODUCTIONIE
Produit inténeur réel oct. 0.1 0.7 1,4
Production industrielle oct 01 -03 23
dont: manufacturière oct. 01 -0,6 2.8
Constiuction oct -2,9 -2,8 3,0

oct. 0,1 -02 2,4Services

" SECTEUR EXTÉRIEUR HENNE
Exportations de marchandises oct. 47 3,0 2,8

Importations de marchandises oct. 91 -3.1 1,1
Solde commercial (M$) oct. 802,601 12179 97574

ME INFLATION—_—_—_—
07 07 48Prix à la consommation ‘ nov

Prix industriels * nov. 0.1 0.0

I MARCHE DU TRAVAIL—__
Mois de Mois tye
référence préc. un an

Taux de chdmage dessaisonalisé (%)
- Canada nov. 9.1 88 7,9

- Québec nov. 114 11,1 99
Rémunération hebdomadaire oct. 0.8 07 5,9

Im STATISTIQUES TRIMESTRIELLES INSEE
Variation (basu annuelle)

Trim.
deréi. trim. préc. 1989

PIB CANADA t 111-90 -1.0 1,2 30
Investissements { 111-90 -8.2 -6,3 5,5
Revenu personnel disponible t 111-90 9,9 7,3 5,3
Protits des entreprises 1-90 41-333 -49
% d'utilisation des capacités industrielles 1!1-90 nd. 830 852
PNB ÉTATS-UNISt 111-90 1.7 04 2,5
 

! Variation entre le mors de référence et le mois précédent
* Variation entre le moprécédent, le mois de référence et le mois antérieur
* Croissance annuelle moyenne des 12 derniers mois
“Non dessaisonalisé
* dollars constants

! doilars courants

Source: Service des etudes économiques, Banque Nationale du Canada  
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Inflation à la hausse, attentes
inflationnistes à la baisse ?
4% vec l'entrée en vi-

gueur de la TPS et les haus-
ses récentes du prix del’es-
sence, les statistiques offi-
cielles refléteront un re-
bondissement dans le taux
annuel d'inflation. Dans ce
contexte, quelle sera 1'atti-
tude du gouverneur de la
Banque du Canada compte
tenu de I’ampleur de la ré-
cession en cours ?

L'évolution des
attentes
inflationnistes

Pour prédire l'évolution de
l'inflation à moyen terme
(12 à 18 mois), il faut exami-
ner le comportement actuel
de ses principaux détermi-
nants (prix des matières pre-
mières, salaires, dollar cana-
dien, pressions de la de-
mande et taxes indirectes).
Outre les taxes indirectes, il
appert que l’ensemble de ces
composantes sont à la baisse
ou, au pire, stables.
Premièrement, en dépit de

la hausse du prix du pétrole,
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EVOLUTION DE L'INFLATION AU CANADA
 

  
HOTEL MERIDIEN

LA CULTURE
D'ENTREPRISE.
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laquelle vous menez vos

affures Et Cest cusst de chou

avec qui vous des Entes.

Pour nous, est une sorte

de pasible efhicaate qu

nous identitie comme Fhorel

d'affures par excellence, a

MERIDIEN
VANCOUVER
DDES ARRAIRES BIEN FAITES

S45 Bergan, « on Rosson

Appelez votre agent de voyage

Ou composez (604) 682-5511 0ù

1-ROO-5-43-4300

PUS DE 55 HÔTELS ET ENDRONS
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Monta al © Nana (Burtand as:

FANMAILOmifam »* Newret Mess ne Now Vous
Sam [hres » Sam Foam 30000 + Vancouver

l’indice des prix des matières
premières est en baisse de
près de 20 % depuis trois
moisà rythme annuel.
Deuxièmement, les hausses

 

  

de salaires tendent à se sta-
biliser autour de 6 %. Qui
plus est, avec la récession en
cours, la stratégie des syndi-
cats se tournera de plus en

 

  

  

   

  

   

  

  
      

CANADA |
t VCLUTION DE L'INFLATION

i Var darn (=, |

1 20 |

|
| 19 5 |
| pa” \ _

!

Ç , PRIX A LA | |
; A CONSOMMATION

| 10 ; |
; Al
| \ |
i Ny “\ |

> '
’ ho A A ‘ a

| PRODUCTION 0 -
| 0 - v7 v! _ ‘ee

|

| 9 i T 1 1 1 ERLE PORT OT !

6 7/ 18 /9 80 81 82 83 84 8586 87 88 89 90
| Source: Statistique Canada  

plus vers la protection de
l'emploi au lieu de la protec-
tion du pouvoir d'achat.
Troisièmement, le dollar

canadien reste très ferme sur
le marché des changes, con-
tribuant ainsi à limiter la
hausse des prix des biens im-
portés. Enfin, les pressions
inflationnistes en provenance
de la demande intérieure
sont presque inexistantes a la
lumière de la chute des ven-
tes au détail, du prix des -
maisons et des intentions
d'investissement.
Même si celle-ci a suscité

beaucoup de discussions, la
politique monétaire de M.
Crow reste axée sur la pré-
vention de l'inflation (et non .
sur la prévention d'une ré- |
cession). Souvenons-nous
qu'en 1988, avec une infla-
tion stable à 4 %, M. Crow
avait haussé de près de 3 %
les taux d'intérêt en raison
de la vigueur de la demande
intérieure. Avec le repli
actuel des attentes inflation-
nistes, il faut s'attendre à ce
que M. Crow poursuivre
l'assouplissement de sa poli-
tique monétaire malgré les
chocs inflationnistes causés
par le pétrole et la TPS. Ces
baisses s’observeront tant
que la récession persistera et
que la confiance des in-
vestisseurs étrangers ne sera
pas ébranlée par les déve-
loppements économique et |
politique au Canada.

élHm|   
Clément Gignac est économiste princi-
pal à la Banque Nationale du Canada.
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LES AFFAIRES Samedi 19 janvier 1991 À 1

HEA
CONTROLER LES INVENTAIRES
Des niveaux d'inventaire plus bas peuvent aider à  

[ENTREPRIS
UN SUCCES DE GESTION PARTICIPATIVE
Dix-huit mois ont suffi à Nap. Breton pour

Sill

 

 
transformer un atelier mécanique déficitaire en
centre de profit pp. 12-13

RARESE
Jean-René Berton

           

  
+

Groupe de quatre PME manufacturières spécialisées

Cascade Technologies mise sur l'Europe et l'Asie
pour déjo
EVE arcel Patenaude,    

adoucirl'impact de la récession pp. 16-17

TT

 

uer la récession nord-américaine

un entrepreneur manufactu- Le 2d CASCADE TECHNOLOGIES
; fier, amorce ces jours-ci un ,
\ périple de trois semaines ; EN UN COUP D'OEIL
dans six pays asiatiques. PTT

| Son agenda de voyagele Siège social...Montréal
conduira notamment Sin- Chitfre d'affaires ..... ............. 18 M$ (groupe)gapour, à Hong Kong, en
Corée et à Taïwan, pour une
quinzaine de rencontres avec

_ des distributeurs et partenai-
res potentiels.
Son but : faire avancer

l'expansion commerciale de -
son groupe sur des marchés
extérieurs encore en expan-
sion alors que la récession
neutralise l’économie nord-
américaine.
Son groupe, Cascade

Technologies et deux de ses
filiales, PM Wright et Cir-
cul-Aire, fabrique des appa-
reils de chauffage et de fil-
tration d'air pour les équipe-
ments industriels. Une autre

   
« Nosactivités nous placent déjà dans un marché mondial. Avec la récession Ici, nous de-
vons aller vers des marchés encore disponibles en Europe, avec l'Est, et en Asie », expil-
que Marcel Patenaude, président de Cascade Technologies.

mais comme dirigeants
d’une beaucoup plus grosse
entreprise. »

en coulisses, Marcel Pate-
naude nourrit des ambitions
d'expansion pour Cascade

masse critique dans notre
secteur avec un chiffre d’af-
faires de 50 M$ par an. Cette

 
« Pour le moment, avec la

récession, je me sens un peu
comme un conducteur qui a
un pied sur l'accélérateur et
l’autre sur le frein. C’est
pour cette raison que, depuis
six mois, nous accentuons
nos efforts vers l'Europe et

Nombre d’'employés........

Activités...fabricant d'appareils de chautfage
et defiltration d'air pour

équipement industriel, ainsi
que de convoyeurs à vis sansfin

Canada, USA, Europe

cree Marcel Patenaude,

Marchés principaux.........
Actionnaires ...................

UTR135 (groupe)

Investissements Novacap

 

boration de distributeurs spé-
cialisés en France, en Hol-

lande et en Suède. En Asie,
un tel réseau de base est en-
core en voie d'élaboration.

Échanges

i ; ; on pe
3 filiale, Métal Coleraine près Technologies qui font peu de croissance pourra venir d'au- l'Asie. Il s'agit de régions: Marcel Patenaude pilote
x de Thetford-Mines, fabrique ; cas de la récession nord- (res acquisitions complémen- encore en croissance, mais lui-même les effons interna-abnque  péjouer la le S$ acquis) ompicmel (
ï des convoyeurs à vis sans récession américaine. taires, mais aussi par crois- où le groupe ne réalise enco-  tionaux de son groupe. « Je

R
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W
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fin.
Le groupe emploie 135

personnes. II a vu son chiffre
d'affaires progresser de 2 à
18 M$ par an depuis 1986,
par acquisitions et croissance
interne.
Cascade Technologies pro-

fite d'ailleurs depuis 1985 de
l'appui financier de la socié-

Avec un tel appui financier
 

He président de Cas-
cade Technologies, Marcel

« J'estime que notre grou-
pe aura atteint une bonne

Deuxans au Groupement

québécois d'entreprises
tes acquisitions. Plus que
jamais auparavant, j'ai dû

sance interne et expansion de
nos marchés.
 

centres de profit autono-
mes.

re que 5 % de ses ventes. »
Cascade Technologies mise

particulièrement sur ses acti-
vités en filtration d'air indus-
triel (gaz, odeurs, poussiè-
res) pour étendre ses activi-
tés internationales.
Dans le secteur des appa-

reils de chauffage, le groupe
est déjà établi comme seul

suis plus un entrepreneur
qu'un gestionnaire, dit-il. Je
préfère déléguer lc tâches de
gestion du groupe à des ad-
Joints qui sont plus compé-
tents que moi dans leurs spé-
cialités. »
À terme, Marcel Patenaude

souhaite consolider l'expan-
sion internationale de Casca-

té de capital de risque Inves- Patenaude, terminait en apprendre à déléguer des tâ- L'une desfiliales de Cas- fabricant canadien de bandes de Technologies au moyen
tissements Novacap, com- seplembre dernier un man- ches de gestion dans l’en- cade Technologies, Métal métalliques chauffantes pour d'ententes d'échanges tech-
me actionnaire minoritaire. dat de deux ans 2 la prési- treprise. » Coleraine, compte aussi des équipementsindustriels. nologiques, ct méme d'en-
« Nous avons investi chez

Cascade Technologies en
bonne partie parce que ses
dirigeants ne cherchaient pas
à mettre de l'argent vite dans
leurs poches, mais plutôt fai-
re grandir l'entreprise, com-
mente Jean-Pierre Char-
trand, vice-président de No-
vacap.
« Ils ne se voyaient pas

comme dirigeants d’une
PME de 2 M$, comme
c'était le cas à l'époque.

  

dence du Groupement
québécois d'entreprise,
l’une des plus importantes
associations d’entrepre-
neurs au Québec.
« J'ai reçu autant que j'ai

donné à cette fonction, dé-
clare aujourd'hui le prési-
dent de Cascade Technolo-
gies.
« Mais, ce mandat est ar-

rivé alors que l'entreprise
consolidait encore de récen-

Cascade Technologies
fonctionne d'ailleurs avec
une structure de gestion ré-
duite, où les employés par-
ticipent aux divers projets
plus en fonction de leurs
compétences que leur seul
rang hiérarchique.
Le groupe a aussi institué

des programmes de partage
des bénéfices pour tousles
employés dans chacune de
ses filiales, sur la base de

deux de ses cadres action-
naires minoritaires.
Par ailleurs, Marcel Pate-

naude ajoute que le groupe
tente d’allier davantage de
mesure de productivité et
de qualité à ces program-
mes de partage des bénéfi-
ces.« Les trois sont très liés
dans un groupe de PME
manufacturières spéciali-
sées commele nôtre », pré-
cise-il.  
  

« La filtration de l'air en
usine est relié à ta protection
de l'environnement, ce qui
constitue un marché en plei-
ne expansion. Le secteur du
chauffage industriel par élec-
tricité, lui, est déjà bien bien
établi », précise Marcel Pa-
tenaude.

Réseau

En Europe, Cascade Tech-
nologies s’est assuré la colla-

tenies de fabrication.
« Je conçois l'exportation

comme une philosophic
d'affaires qui requiert de la
cohérence ct de la persistan-
ce. Il faut se donner au
moins trois ans pour juger de
nos efforts et sentir de vrais
résultats concrets, avec la ça-
pacité d’être pro-actif sur les
marchés. »

ALLIÈRES
! Na Appelez-nous. Personnellement,
: fl, Un de nos conseillers moi... c'est la SNF

4 AL. à VEE Inaituton sente à Ja Regue d'axsorance depots du Queber s'occupera de vous
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a
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Montréal centre-ville
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Le responsable se mêle aux mécaniciens

Nap. Breton rentabilise un atelier mécanique
MÆ n 15 mois, Jean-

René Berton a transformé
un atelier de mécanique dé-
ficitaire en un centre de pro-
fit pour la société Nap. Bre-
ton de Saint-Bernard-de-
Beauce.
Comment ? Par l'instau-

ration de la gestion participa-
tive,
M. Berton insiste pour dire

que le mérite revient à son
Équipe. « Seul, je n'aurais
rien fait ! », soutient M.
Berton quand le président de
Nap. Breton, Lucien Bre-
ton, essaie de lui faire ad-
mettre qu'il a joué un rôle
essentiel dans ce revirement
de situation.
Un grand ménage s'impo-

sait dans cet atelier lorsque
M. Berton en est devenu le
responsable. Le personnel
manquait de formation et le
taux de roulement était
élevé. L'entretien des véhi-
cules se faisait à la va com-
me je te pousse.
« L'atelier mécanique est

souvent une source de pro-
blèmes pour une PME,ex-
plique Lucien Breton. On ne
le considère pas comme un
centre de profits, on s'oc-
cupe de choses plus urgentes

|

x

Alain Saint-Hilaire, mécanicien de 29 ans, et Jean-René
 
Berton : « Soul, Je n’aurals rlen fait | »

et petit à petit la situation
s'envenime. »
Sans patron, les mécani-

cienstravaillaient sans plani-
fication, ni contrôle.
Généralement jeunes, der-

niers venus dans la compa-
gnie, ils étaient les souffre-
douleur de leurs collègues

plus anciens. Un camionneur
pouvait se présenter à l’ate-
lier à l'improviste, inter-
rompre le travail et exiger
qu'on s'occupe immédiate-
ment de son véhicule.
La façon dont Jean-René

Berton s’y est pris pour ac-
complir sa mission relève

ARESLFAEESELPLAOPEE

 

EH ‘équipe de Jean-
René Berton veille au bon
fonctionnement de plu-
sieurs dizaines de véhicules
de transport et de véhicules
agricoles, ainsi que de
groupes électrogènes ins-
tallés dans une cinquan-
taine de fermes.
L'atelier mécanique de

Nap. Breton assure les ser-
vices d'entretien et de répa-
ration pour plusieurs en-
treprises qui lui sont appa-
rentées.
Nap. Breton appartient à

la famille Breton de Saint-
Bernard-de-Beauce, qui
possède de nombreux inté-
rêts dans le domaine agro-
alimentaire : production et 

Camions, tracteurs et
génératrices

distribution d'oeufs, de
poussins, de porcs ainsi
que de moulées pour l’ali-
mentation animale.
La société est surtout

connue pour Les Oeufs
Blais & Breton, qui dis-
tribue près de 25 % des
oeufs de consommation
courante vendus au Qué-
bec, sous différentes mar-
ques, dont la marque-mai-
son Famoeuf.
L'ensemble des sociétés

réalisent des revenus d’en-
viron 75 M$, dont 18 M$
pour Nap. Breton, qui ex-
ploite quatre fermes porci-
nes, deux meuneries pour
la fabrication de moulées
ainsi que quelques pou-

 

laillers.
C’est Lucien Breton, 54

ans, qui préside aux des-
tinées de ce patrimoine fa-
milial. Trois de ses six en-
fants participent à la ges-
tion de l’une ou l’autre en-
treprise.
Christian, 28 ans, dirige

Nap. Breton, fondée par
son grand-père Napoléon
en 1944.
Son frère Serge dirige

Blais & Breton, tandis que
sa soeur Line agit comme
directrice du personnel
pour Le Gestionnaire Bre-
ton, société qui administre
les entreprises dans les-
quelles les Breton détien-
nent desintérêts.  
 

presque du roman d’espion-
nage.

Roman
d'espionnage

D'abord, il refuse de s’an-

noncer comme le nouveau
patron.

Il veut devenir « un des
gars », de façon à bien les
connaître et à créer desliens
de solidarité avec eux.
Pendant 13 mois, M. Ber-

ton exerce ses talents de mé-
canicien dans l'atelier. Ses
compagnons se doutent bien
de quelque chose, maisils ne
peuvent dire si Jean-Renéest

»— >

 

 

Votre régime d'assurance
dentaire est-il trop sucré?

Vous pouvezle faire examiner par des professionnels. Et cela, gratuitement.

La situation économique actuelle vous
incite-t-elle à réévaluer votre régime
d'assurance dentaire ? Un régime
d'assurance ne se modifie pas au hasard.
Encore faut-il faire les bons ajustements
sans quela qualité n'en soit affectée.
Autantd'aspects qui exigent l'examen
approfondi d'un expert.

Par l'entremise de son service de
consultation, l'Association des chirurgiens
dentistes du Québec examinera votre
régime actuel et vous conseillera sur tousles
aspects de l'assurance dentaire, y compris
les diverses options de souscription.

Ensemble, nous pouvons bâtir un
programmed'assurance de haute qualité,
ou réviser votre régime actuel de façon à ce
qu'il soit en tous points conforme aux
besoins de vos employés et à votre budget.
Tout cela, absolumentgratuitement.

Alors, si vous craignez que votre régime
d'assurance dentaire ne soit trop sucré,
confiez-le à l'oeil exercé des experts de
l'Association des chirurgiens dentistes
du Québec.

Pourplus d'informations sur notre service de

consultation gratuit, communiquez avec le
responsable du comité d'expertise des
régimes d'assurance dentaire au
(514) 282-1425.

Association

des chirurgiens

dentistes du Québec  
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vraiment leur patron ou sim-
plement un camaradede tra-
vail. Plus âgé et plus expéri-
menté, le nouveau venu
prend rapidement un ascen-
dant naturel sur ses com-
pagnons, d'autant plus qu’il
tient tête aux camionneurset
commence à rétablir un peu
d'ordre.
Jean-René annonce même

de nouvelles règles du jeu
aux fournisseurs qui se pré-
sentent à toute heure du jour
et grugent le temps des mé-
caniciens.
Et, lorsque ces représen-

tants se plaignent à la direc-
tion, on leur indique que
dorénavant il faut se plier
aux directives de M. Ber-
ton. « J'avais le soutien to-
tal de la direction, qui m’a-
vait donné carte blanche ! »

Forces et
faiblesses

Chemin faisant, M. Berton
identifie les forces et les
faiblesses de chacun des
membres du personnel.
« Au bout d'un moment,

j'ai proposé aux gars de faire
un test qui nous permettrait
de juger de notre efficacité et
de notre solidarité sous la
pression. Nous avons pris la
décision ensemble.
« Pendant trois mois, la

pression a été forte. Deux
gars sont partis. Il a fallu les
remplacer. L’embauche des
nouveaux s'est faite collec-
tivement. Je rencontrais les

reneeProduction agricole
oo (poussins, oeufs, porc, moulée)

Principal marché...............
Principal actionnairs..........
Année de fondation...........

REQuébec
vénsssa sense crences Lucien Breton

 

candidats une première fois,
je faisais un rapport aux
gars, puis on les rencontrait
ensemble.
« Dans chaque cas, nous

nous sommes efforcés de
trouver des gars dont les
qualités étaient complémen-
taires à celles des hommes
en place, dans le but de faci-
liter le partage des connais-
sances. »
C'est ce que M. Berton ap-

pelle de l'auto-formation:
« J'encourage les employés
à partager leurs connais-
sances entre eux. Ceux qui
se joignent à nous doivent le
faire dans cet esprit.
« Nous travaillons dans

une optique d'apprentissage.
Lorsqu'un gars fait une er-
reur, ce n’est pas le temps de
lui sauter à la gorge. Il sait
qu'il a fait une gaffe et il est
déjà assez malheureux com-
me ça. Il s’agit de lui mon-
trer comment faire mieux la
prochaine fois. »
Plusieurs objectifs ont donc

été atteints lorsque le pro-
gramme a officiellement pris
fin au mois d'octobre der-
nier : meilleure qualité du
travail, stabilisation de l’em- :
ploi, systématisation de l'en-
tretien et du suivi des équi-
pements, planification du
travail, rationalisation des
stocks et des achats.

Appliquer
des principes

M.Berton, 50 ans, n’en est §

 

 

OMN
mm

see ÉTÉCRIER © TIE

 

Pierre Ferland, c.a.

Messieurs Pierre Ferland, c.a. et Normand Clermont, c.a., sont

heureux d'annoncer leur récente association a titre de promo-

teurs et gestionnaires immobiliers. Société (Immobilière Omni

inc. acquiert,finance et gère un portefeuille immobilier en partici-

pation avec des investisseurs à la recherche de placements pru-

dents.

  
 

Normand Clermont, c.a.

 
 

pas à sa première expérience
en gestion participative. Ce-
pendant, il admet qu'il a en-
fin eu la chance de mettre en
application tous les principes
auxquelsil croit.
« Je veux partager mon

expérience avec des jeunes,
pas seulement dans le but de
former des employés, mais
dans la perspective de pré-
parer de futurs cadres. Mes
employés sont plus impor-
tants que moi; je dois leur
permettre de se réaliser en

TOEENLOCLOLALNNES

tant qu'individus. »
En cours de route, un des

mécaniciens, Pierre Pel-
land, 23 ans, à été promu au
rang de contremaître d'ate-
lier. Ce sont ses camarades
quil'ont choisi.
M.Pelland souligne queles

choses ont bien changé.
« Maintenant, les gars ont
hâte d'entrer travailler.
L'uniformisation des salaires
a éliminé les jalousies. On
forme une vraie famille, on
s'entraide. Et on se sent plus

apprécié de la direction, on
est fier de travailler ici, on a
un sentiment d'apparte-
nance. »
Est-ce que l'expérience se-

ra répétée dans les société
soeurs de Nap. Breton ? M.
Berton n’en sait rien, mais il
souligne qu'un programme
de gestion participative doit
être confectionné sur mesu-
re, « I] n’y a pas de prêt-à-
porter dans ce domaine. »
La direction se dit très

heureuse des résultats. Lu-

cien Breton constate avec
satisfaction le professionna-
lisme développé par les mé-
caniciens.
L'expérience vécue chez

Nap. Breton attire mêmeles
regards de l'extérieur. Trois
entreprises oeuvrant dans
des domaines différents ont
déjà demandé à M. Berton
comment implanter chez cux
un n amme semblable.
HELLER

HIBODEAU

au monde industriel, nos bacheliers sont devenus
des participants actifs au développement de

/ Depuis 1974, nous formons des spécialistes en ingé-
nierie d’application. Par notre formule d’enseigne-
-coopératif et les liens étroits qui nous unissent

|REdu Québec.
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Maintenant, suite à l’accréditation de

       

et

tous nos programmespar le Bureau
canadien d'accréditation des pro-
grammes d'ingénierie du Conseil
canadien des ingénieurs, nos

bacheliers en ingénierie sont
directement admissibles à

l'Ordre des ingénieurs
\ du Québec.

Les ingénieurs
de IETS...
a votre service.
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Le dernier fabricant québécois d'outils coupants évite la fermeture
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B_ cseul fabricant qué-
bécois de petits outils cou-
pants et de mèches à usages
industriels spécialisés, Ou-
tils Coupants International
de Saint-Léonard, aura évité
dejustesse sa fermeture,
l'entreprise, qui employait

ol) personnes A son usine de
la banlieue est de Montréal,
avait déclaré faillite et fait
cession de ses biens au syn-

 

groupe plus important

 

  

  

 

  

 

6500, ch Côte-de-Liesse

«modele 251)
A partie de

« Chambres et suite spacieuses. avec aire de

travail pour terminer vos affaires de la journée

* Salles de réumon pouvant convenir aussi

bien à une petite équipe de travail qu'à un

Situe à 5 munutes de ! aéroport Dorval

et a 15 km du coeur de Montréal

Ville Saint-Laurent (Québec) HAT 1E3
Tel (514} 739-3391 Fax (514) 739-6591
  

dic Artbur Andersen le 13
décembre dernier.
Sa fermeture a été évitée

par unc offre de rachat pré-
sentée il y à quelques jours
par des intérêts québécois.
En octobre dernier, la firme

française Outils coupants
Tivoly avait fermé son usine
qui employait 55 personnesà
Beebe Plain, pres de la fron-
tière américaine en Estric.

Redécouvrez ces deux HOLIDAY INN entièrement rénovés

SEULEMENT 69$ PAR NUIT.
Et ce n'est pas tout !

Navette entre l'hôtel et l'aéroport ° Stationnement gratuit « Cadeau de bienvenue

EN PLUS, UN PETIT DÉJEUNER GRATUIT

Autres avantages pourles gens d'affaires

+ Restaurants et bars, pour un grand dîner

gastronomique ou un petit repas tout simple

« Installations ultra-modernes, avec appareils

d'exercice, piscine intérieure, sauna et bain

tourbillon

ENTIÉREMENT RÉNOVÉ UNE FIN DE ENTIÈREMENT RÉNOVÉ

J SEMAINE
Motos Onn: LYST)(3

REAOPORT Passezun total de 10 neils 3
l’un de ces hôtels d'ici-le 31
mars. Nous vous offrirons

gracieusement. à vous ef.a

URITRUE

semaine depee
EUTEIE 5

CA

     

  él. “ (418) 653-4901 Fax : (418) 653-1836

Chez Outils Coupants In-
ternational, le syndic Arthur
Andersen a continué l'ex-
ploitation au ralenti de l’usi-
ne jusqu'au 11 janvier der-
nier. Les deux principaux
créanciers garantis de l'en-
treprise sont la Banque Fé
dérale de Développement
(BFD) pour 3 M$,ct la Ban-
que Nationale, pour 1,8 M$.

Il y a quelques jours, le

Situe près du pont Pierre-Laporte.
a 15 minutes seulement de Québec

3125, boul. Hochelaga
Ste-Foy (Québec) G1V 4A8

aspirateur central

Taxe non

comprise

95

dBEAM
NE TRAÎNEZ PLUS L'ASPIRATEUR. BRANCHEZ UNBEAM!
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mandat de gestion d'Arthur
Andersen a été prolongé
d'une semaine, jusqu'au 18
janvier alors que la BFD
évaluait une offre de rachat
présentée pour Outils Cou-
pants International.
Cette offre, évaluée à

2 M$,était encore en exa-
men à la BFD, dans sa ver-
sion amendée, au moment
d'écrire ses lignes.
Selon un représentant de la

firme Arthur Andersen, le
rachat et la relance de l’en-
treprise de Saint-Léonard
semblent néanmoins assurés.
Le groupe de rachat est

constitué de gens d'affaires
québécois, auquel demeurera
associé 1'ex-président et ac-

tionnaire unique d’Outils
Coupants International, Al-
fonso Minicozzi.
Selon ce dernier, l'entrepri-

se prévoit appuyer sa relance
au cours des prochains mois
sur la conclusion de nou-
veaux contrats avec d’impor-
tants manufacturiers, dont
Boeing aux États-Unis.
L'entreprise est déjà établie

comme fournisseur de l’in-
dustrie aéronautique nord-
américaine en mèches et ou-
tils coupants de précision.
Depuis deux ans, la baisse

de ses contrats, dont certains
reliés à des projets militaires
mis en veilleuse, est venue
amplifier les pertes impor-
tantes de deux jeunesfiliales

de l'entreprise en Estrie ct en
France.
Outils coupants Internatio-

nal a vu ainsi son chiffre
d'affaires fondre de 7,3 $ à
environ 5 M$ entre 1988 ct
1990, alors que la hausse du
dollar et des taux d'intérêt
grugeait séricusement ses
bénéfices.
L'entreprise réalise environ

75 % de ses ventes aux
États-Unis.
La compagnie de Saint-

Léonard avait ainsi encaissé
pour 2,1 M$ de perte nette
de 1987 à 1989 inclusive-
ment
NIUL ni

VALLIERES

Un propriétaire de garderie amènel'Office
des services de garde devantles tribunaux

H—ermand Chouinard en
à assez d'attendre son per-
mis de l'Office des services
de garde à l’enfance. Il
vient de porter sa cause de-
vant les tribunaux.
M. Chouinard possède la

Garderie du Couvent, une
garderie à but lucratif (60
enfants) qu'il a ouverte à La-
val en 1985 sans subvention.
En 1987, pour combler un

besoin pressant dans son
secteur, M. Chouinard a de-
mandé à l'Office un permis
pour agrandir sa garderie du
double.
Les travaux de plus de

200 000 $ réalisés sans au-
cune subvention encore une

fois sont terminés depuis
plus d'un an et l’homme
d’affaires attend toujours
son permis.
Devant le manque de dili-

gence de l'OSGE,il a donc
mandaté l'avocat Gilles
Veilleux, de l’étude Morin
Lupien Carzoli, de Bros-
sard, de s'occuper de son
cas.
La date du procès a été

fixée aux 29 et 30 janvier et
il faudra deux à trois mois
avant que le jugement ne
soit rendu.
Rejoint au téléphone par

LES AFFAIRES, Me Veil-
leux a précisé que, si le juge
donne 1aison à son client, ce-

 CARRIERES

la signifiera que l'Office des
services de garde à l'enfance
n’a pas le droit de refuser ou
de retarder indûment l'octroi
d’un permis à un propriétaire
lorsque celui-ci ne réclame
aucune subvention.
« Un jugement en faveur

de monclient aurait sans
doute un effet d'entraîne-
mentsur les entreprises dési-
reuses d'ouvrir une garderie
pour leurs employés et qui
n'osent présentement le faire
parce qu'il est trop compli-
qué d'obtenir un permis », a
indiqué Me Veilleux.
Imo

Froment
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REXFOR, Société d'État oeuvrant dans le secteur forestier, est à la recherche
d'une personne apte à occuper le poste suivant :

VICE-PRÉSIDENT FINANCES ET INDUSTRIE

INSTALLATION
TH

EN PLUS
1 BOYAU

8 ACCESSOIRES

2 PRISES DE RACCORDEMENT

TROUSSE D'INSTALLATION
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SOMMAIRE DES RESPONSABILITES
Sous l'autorité du président de la Société, le vice-président Finances et industrie assure les services reliés aux opérations
industrielles, ceux de la gestion des projets et des placements, de même que ceux des aspects financiers de la Société. Ii
planifie, organise,dirige, contrôle et évalue l'ensemble des activités sous sa responsabilité à l'intérieur de la Société.

FONCTIONS PRINCIPALES
»  Procéder à une évaluation financière de tout projet d'investissement souris à la Société etfaire les

recommandations appropriées, conformément à la mission de REXFOR;
« Effectuer les placements et emprunts de la Société en recherchant les meilleurs taux disponibles sur le marché;
= Maintenir à jour un système d'information financière permettant de produire un état des revenus et dépanses

mensuels prévuset réels;
« Produire les états financiers périodiques et annuels de la Société et de sesfiliales;

Planifier, organiser, diriger, contrôler et évaluer l'ensemble des activités des filiales de la Société;
* Fournir à la Société une information continue sur l'ensemble des activités et des résultats financiers de sesfiliales

et des compagnies affiliées.

EXIGENCES DE L'EMPLOI
Diplôme de 1er cycle en sciences comptables ou en finance ou l'équivalent;
Maîtrise en administration des affaires (M.B.A.) où l'équivalent;
Expérience de 10 ans dans un poste de gestion, de préférence dansle secteur manufacturier:

Connaissance de la gestion du secteur public;

Excellente connaissancedel'informatique de gestion;
Connaissance approfondie du fonctionnement des usines de transformation de la matière ligneuse.

LIEU DE TRAVAIL : Sainte-Foy

RÉMUNÉRATION
Un salaire concurrentiel Correspondant aux responsabilités confiées de même qu'un programme complet d'avantages sociaux
sont offerts.

INSCRIPTION
S'il vousplait, aire parvenir votre offre de service au plus tard le 1erfévrier 1991 à l'adresse suivante .

Direction des ressources humaines
REXFOR

1105, rue de Lavigerie, 4e étage
Sainte-Foy (Québec)

G1V4N3 )
N.B. Ce poste est ouvert également aux femmes et aux hommes  
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Lors d'unerécente etude indépendante, mence aux États

{nis, des dirigeants d'entreprise ont auribue aux ordinateurs

Macintosh” d'Apple” unecote, en termes de productivité, de 37°

supérieure à celle des systèmes MS DOS" et de 32" supérieureà

celle des ordinateurs personnels fonctionnant avec Windows?

Ceci équivaut à 17 semaines supplémentaires dans le cours

d'une année, Et ceci devrait rendre votre decision d'acheter un

Macintosh plus facile.
Par contre. le choix d'un Macintosh est devenu plus difficile

depuis la venue de trois nouveaux ordinateurs Macintosh encore

J plus abordables.

‘ Le Macintosh Classic” possèdetout ce qu'un authentique

Macintosh doit posséder et est offert a seulement 12828Ce prix  
comprend des possibilités integrees de mise en reseau. un

lecteur de disquettes SuperDrive? un ceran integre, un clavier, une

souris, un système d'exploitation et 1 Mo de RAM tun disque

rigide de 40 Mo est oftert en option)

Ensuite, il y a le Macmtosh LCle plus abordable des ordi

nateurs Macintosh couleurs, à seulement 2 059$"

Il fait fonctionner des milliers de programmes Macintosh a

une vitesse impressionnante. Et, muni d'une carte Apple Me:

offerte en option, il peut faire fonctionner des milliers d'autres

programmes Apple IL IL est même accompagne d'un micro

phone pour obtenir des sons et d'un disque rigide, en option

Enfin, il y a le Macintosh Hs1° qui mampuletes ctutfres alu

vitesse del'éclair, au prix le plus bas qui soit pour un Mac“ 1

 
_ Apple rend maintenantvotre décision plus faci

en rendant votre choix plus difficile
Sous ses dehors avant gardistes al athe toute La puissance de la

sere Mac la celle, se vous de désirez. des systemes de reseaux

les plus avances, commeHhernet” et Token- Ring. où d'un disque

nigide de ou de so Mo De plus le Macintosh st possede

des puces vdeo integrees pouvant {Late foncthonner namport

quel des quatre ecrans Apple. etil comprend un microphone

Alors, tout ce quil vous reste 4 Late mamtenant que vous

connaissez les trois ordinateurs Macintosh les plus abordables,

cest d'aborder La question

Composez le 180-068-1044 pour conmatre le concession

nare autorise Apple Canada le plus pres de chez vous

@. Le pouvoird'aller plus loin.
£ Les resultats sont fines d'une etude mence on 190 par ba ime Dugnesise Research Ine “Pn de bétail conseille Les concessonnaites peuvent vendre à prix moendre Appée ete ioge Apple ont des irarques definers de pie Computer Inc Macintent Mac MonteClasse Macintosh LE Macintosh Tu Apple Te XapeDee ent cs mages al comen x

Apple Computer Inc MS DOS et Windoes vont des murques deposces de Micra Corp Élbernetune marque drpinet di Xendaater
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|! Un indice classique de récession connaît une baisse constante
J

NTECEEELEE

Les niveaux plus has d'inventaires peuvent
contribuer à adoucir la récession
SS ans tambours ni

trompettes, Camco, dc
Montréal, a procédé à une
petite révolution industrielle
interne. Depuis qu'elle a ré-
organisé sa production il y a
un an autour de concepts de
Juste-d-temps ct de Kanban,
clle a réduit ses inventaires
d'environ 50 %.
« Pour nous c'est une éco-

 nomie faramineuse, s'excla-
* me Michel Lavoie, le di-
recteur des projets d'appro-
visionnement. Ça représente
une économie annuelle d'au

i moins SO M $ ». Prochaine-
ment, la firme espère réduire
ses inventaires à 30 % de
leur niveau original.
Camco n'est pas une ex-

ception criante. De plus en
plus de compagnies ont ap-
pris la legon qui veut que
« l'inventaire soit maléfi-
que » (Inventory is evil),
Certaines comme Camco

sont allées très loin en met-
tant en place une foule de
concepts de fabrication radi-
calement nouveaux. « On
appelle notre approche la
fabrication sur mesure, ex-
plique Michel Lavoie. On ne
fabrique un item qu'à la ré-
ception d'une commande
ferme ».

Deux voies,
même but

D'autres, comme Smith &
Nephew, de Lachine, ont
suivi une voie plus tradition-
nelle en implantant un sys-
tème de gestion informatique
des stocks de type MRP.
« Aujourd'hui, indique Jean
Thibodeau, directeur des
systèmes d'information,
nous commandons nos ma-
tières en fonction des be-
soins réels et non plus en
fonction d'un niveau optimal

de commandes en vue de
réaliser les meilleures écono-
mies possibles. Cela nous a
conduit à réaliser une bonne
réduction des stocks, » ajou-
te-t-il, tout en se disant igno-
rant des chiffres exacts qui
reflètent cette baisse.
Chez Camco, bien qu'on

utilise encore un système
MRP, on attend simplement
le jour où on pourra s'en
passer. Pas suffisamment
flexible, juge-t-on, et trop
peu sensible à la réalité des
besoins du plancher de fabri-
cation. Un bon vieux sys-
tème artisanal à la Kanban,
avec cartes de commandeset
chariots circulant entre les
postes, fait mieux l'affaire.
MRP ou non,il reste que

Camco et Smith & Nephew
ont réussi à baisser leurs in-
ventaires, autant de matières
premières que de pièces
finies.

 

 

   
Chris Mahoney

 

UNITED PARCEL SERVICE DU CANADA LTÉE
a

 
Michael Tierney

Le conseit d'administration de United Parcel Service du Canada Ltée est heureux d'annoncer les

nominations suivantes

 

    
Glenn C. Smith

Chris Mahoney au poste de président de United Parcel Service du Canada Ltée. Depuis 1986,
M. Mahoney était responsable des activités au Canada et du développement des services. Il se join-

dra également au conseil d'administration de la compagnie.

Michael Tierney au poste de vice-président, affaires publiques. M. Tierney à occupé le poste de direc-
teur de UPS pour le Canada depuis 1984. Ses nouvelles fonctions comportent, entres autres, les rela-

tions avec les gouvernements et les médias.

Glenn C. Smith, premier employé et premier président de UPS au Canada, devient responsable, au
niveau international, de la planification stratégique; après 16 ans de présence au Canada, il retournera
au siège mondial de UPS situé à Greenwich, au Connecticut.

United Parcel Service est une des plus importantes compagnies de livraison de colis au Canada; elle
compte plus de 3 800 employés. UPS livre des colis par voie de surface à 80 pour cent de la popula-
tion du Canada, et par voie aérienne partout au pays.   

« Les entreprises rempla-
cent les stocks par de l'infor-
mation et peuventainsi livrer
plus rapidement, » commen-
te Yves Rabeau, professeur
en sciences administratives à
l'Université du Québec à
Montréal. En bout de ligne,
« il y a nettement moins
d'inventaire qu'avant 1982,
surtout chez les grandes et
les moyennesentreprises ».

Nette tendance

C'est ce que confirme,
chiffres en main, Denis
Boudreau, économiste chez
Statistique Canada. Le ra-
tio stock/livraison dans le
domaine manufacturier, qui
fait état de la taille des in-
ventaires en proportion des
livraisons effectuées, a chuté
d'une façon constante de
près de 25 % depuis 1972,
une baisse considérable.
Alors qu'il était de 1,92 en
1972, il se situait à 1,48 en
juillet 1990.
On aurait beau éliminer

tous les inventaires du mon-
de, cela n'éliminerait pas
pour autant les récessions
économiques.
Apres tout, les niveaux

d’inventaires ne créent pas
une récession. Ils ne s’élè-
vent ou ne s’abaissent qu’en
réaction à la hausse ou à la
baisse de la demande.I] est
d'ailleurs significatif qu’ils
aient augmenté assez sensi-
blement au dernier trimestre,
signale Yves Rabeau, confir-
mant que l'économie est bel
et bien sur une pente réces-
sionniste.
Par contre, les niveaux

d'inventaires peuvent influer
sur le cours d’une récession,
comme l'indique Jean-Paul
Caron, conseiller écono-
mique principal à la Banque
Nationale. « Si les stocks
sont moins élevés, on peut
prévoir que l'emploi chutera
plus doucement. Le choc ré-
cessionniste peut être moins
brutal. L'effet boule de neige
lié à une récession peut
également être moins
prononcé. Le creux, égale-

ment, pourra être moins
fort ». Celui-ci fait toutefois
une mise en garde : « On n’a
pas assez d'expérience de ce
phénomène pour prédire son
effet d'une façon exacte ».
Comme d'habitude, la tech-
nologie nous entraîne vers
des eaux inconnues.

I! faut dire aussi, en toute
vérité, que les bons vieux
taux d'intérêt ont aussi joué
leur part dans cette tendance
des entreprises à gérer plus
rationnellement leurs inven-
taires. Au cours des années
70, alors que les taux étaient
presque la moitié de ceux
qu'on a connus dans les an-
nées 80, il était beaucoup
moins coûteux d'entretenir
de gros volumesde stocks.

Coûts cachés

Et c'est tant mieux si les
compagnies ont souffert de
taux élevés dans le finance-
ment de leurs stocks, consid-
ère Bernard Boire, directeur
de la consultation en gestion
manufacturière. Forcées de
comprimer leurs coûts d'in-
ventaires, plusieurs compag-
nies ont découvert que les
stocks recouvrent des coûts
cachés autrement plus im-
portants que ceux liés à leur
seul financement. « Les gens
se sont sensibilisés à ce que
coûte un inventaire, constate
celui-ci. La règle tradition-
nelle qui veut que l’inven-
taire ne représente que 20 ou
25 % du coût du produit
sous-estime le phénomène.
Certains observateurs disent
que le coût réel peut s'élever
en fait à 75 % du coût du
produit ».
Ce chiffre excessif s’ex-

plique par les nombreuses
pertes et carencesliées à une
logique qui veut que les in-
ventaires soient maintenus
élevés. Ainsi, des inventaires
élevés exigent une logistique
excessive pour déplacer de
grandes quantités de fourni-
tures, d'en-cours et de pro-
duits finis. Le temps de réac-
tion se trouve réduit. Pour
gérer un niveau inconfort-

ablement élevé de stocks, il
faut introduire des systèmes
informatiques coûteux ac-
compagnés de leur horde
d'informaticiens et de tech-
niciens.
La qualité aussi en prend

pour son rhume. Ce fut l'ex-
périence notamment de
Camco. « Il y a beaucoup
d'avantages à jouer serré au
niveau des stocks, affirme
Michel Lavoie. On ne peut
plus laisser errer les pro-
blèmes. Les rejets ne peu-
vent plus s’accumuler parce
qu'on ne peut plus compter
sur les stocks pour com-
penser. »
On a un meilleur contrôle

sur la qualité des produits
aussi. « Là où il y a de gros
en-cours, souligne Bernard
Boire, on peut facilement
oublier où était le défaut sur
le produit ».
Malgré le mouvement qui

se répand, tout le monde n'y
gagne pas au jeu de la cons-
triction des stocks. Les sys-
tèmes Juste-à-temps , ne
représentent pas un balai
universel. Ainsi, le fabricant
de fenêtres Novatech, de
Sainte-Julie, après avoir im-
planté un système JAT,s'est
retrouvé avec plus d'inven-
taires qu'auparavant. Certes,
la compagnie a réussi l'ex-
ploit notable de faire passer
ses délais de livraison de
trois semaines à 5 jours,
mais elle a dû se donner la
sécurité d’un tampon accru
d'inventaire.
Tous ne gagnent pas, mais

la grande tendance se des-
sine. Les économistes per-
dront-ils un jour ce précieux
indicateur des niveaux d'in-
ventaire commeindice de ré-
cession ? Peut-être, mais la
perspective n'inquiète pas
Luc Bussière, économiste
au Conference Board, d'Ot-
tawa. « On aura beau en per-
dre un,il y en a bien d'autres
sur lesquels on pourra se ra-
battre ».
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Les régimes de retraite coûteront plus cher à
Cause de la TPS
Bes régimes de retraite

coûteront plus cher à cause
de la nouvelle taxe fédérale

| de 7 % sur les produits et
services (TPS).

| Depuis l'introduction de la
| TPS le ler janvier, les hono-
| raires des actuaires, gestion-
naires de placement, vérifica-
teurs, fiduciaires et gardiens
de valeurs sont taxés au taux
de 7 %.
Les régimes de retraite

paient de tels honoraires dans
le cadre de leur gestion cou-
rante. Ces honoraires sont

; généralement payés à même
les fonds et les rendements
de la caisse de retraite.
Or, contrairement aux en-

treprises qui obtiennent un
remboursement de la TPS
payée sur tous leurs intrants,

les régimes de retraite n’ont
pas droit à un tel rembourse-
ment. Il s'ensuit que la TPS
accroît les coûts des régimes
de retraite et réduit par le fait
même le rendement net.
Une deuxième hausse vien-

dra s’ajouter en 1992 avec
l'entrée en vigueur de la nou-
velle taxe de vente du Qué-
bec, qui s’appliquera alors
sur les services. Son taux ac-
tuel de 8 % sera ramené à
7 %.
Selon MLH + inc, une

firme d’actuaires et de con-
seillers en avantages sociaux,
la TPS touchera également
les régimes d’assurance col-
lective. Les primes des con-
trats assurés par une compa-
gnie d'assurance sont exoné-
rées de la TPS, mais les pri-

mes des assureurs augmente-
ront quand même d'environ
1 % à cause de la TPS. Cela
vient du fait que les assureurs
ne pourront pas demander de
remboursement de la TPS
payée sur leurs achats de
biens et services parce que
les primes d'assurance sont
exonérées de la TPS.
Pour les régimes de protec-

tion collective non assurés,
c’est-à-dire fournis sur la ba-
se d'un contrat de service, la
TPS ne s'applique pas sur les
réclamations. Elle est toute-
fois perçue sur les frais dé-
coulant du contrat.
Si le contrat de service

comprend un élément d'assu-
rance, telle une limite pour
excédent de perte (l'assureur
s ‘engageant à couvrir l’excé-

dent des pertes au-delà de la
limite pré-établie), l’ensem-
ble du contrat est considéré
assuré et les frais sont exoné-
rés de la TPS.
Sous réserve des règles

d'anti-évitement, on peut re-
structurerles régimes non as-
surés pour les rendre taxables
ou non taxables, de manière
à répondre aux intérêts finan-
ciers du responsable du régi-
me et minimiser l'impact de
la TPS. À compter de 1992,
les régimes d'assurance coi-
lective seront également as-
sujettis à la nouvelle taxe de
vente provinciale de 7 %, à
quelques exceptionsprès.
Ainsi, les primes d'assuran-

ce qui étaient déjà taxées au
taux de 9 % par le Québec
restent soumises à ce taux.
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Montréal: 
,CENTRODYNEINC.
FEPIC DATA INC.

255 RS es bela es Mae os

(514) 283-3609
Télécopieur: (514) 283-7675

[GROUPEPEPERMACON INC.
FCO. LTD.
‘ZANTHE INFORMATION INC.
tINC. * SPECTRUM SIGNAL PROCESSING INC. * OZITE
“CANADA(1981) INC. * OTTAWA FIBRE INDUSTRIES LTD.
‘DBM REFLEX ENTERPRISES INC.
"THERMETCO LTEE * EXTRAORDINATEUR INC.

+ PLASTICS HOLDINGS INC.,
* MOULAGE SOUS PRESSION DE:

(LYSTER LTÉE * INTERNATIONAL GEOSYSTEMS INC.
{BALLARD POWER SYSTEMS INC. + DATAGRAM INC.
‘PREVOST CAR INC. * MONARCH INDUSTRIES LTD.
bre INTERNATIONAL INC. * SPG INTERNATIONALINC.
'ALLELIX BIOPHARMACEUTICALS INC. * WESTRONIC

SPECIALTY WOODS INTERNATIONALINC..
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Depuis la création dela division du Capital de risque, nous

avonsinvesti au-delà de 75 000 000$ dans plus de 100 entreprises

canadiennes. Si vous désirez faire partie de cetteliste d'entre-

prises prospères, appelez-nous. Vous aurez peut-être la surprise

de paraître dans notre prochaine annonce.

Federa! Business
Development Bank

 EPLETT DAIRIES

* BLACKCOMB SKIING ENTERPRISES LTD.

* BTL INDUSTRIES

* LES TREMPEURS

Banque fedeérale
de développement    Canadi  

 

 

 

LAstroÂnalyse
Nousallons au fond

des choses.
Vous foncez

l'esprit tranquille.  

 

l'our avoir l'espoir tranquille ab tat pouvor comptes
sur des gens qui pensent along terme les gens

de l'equipe Astro [Es agit d'un veritable commande
de Li tclecommunication, partaitement entraine

pour analyser les besoins de votre entreprise, intégrer
les meilleurs clements offerts et Lure en sorte

que votre personnel profite au maximum des possibihtes
de votre nouveau systeme telephonique

l'our l'equipe Astro, un bon systeme dort etre conçu

en fonction des gens qui auront à s en servir,

C'est pourquer nous en discutons méme Avec ceux
qui autont a l'utiliser our apres our

De plus, un bon systemetelephonique doit pouvou
s'adapter faclement à l'évolution de vos besoms

et de la technologie

Chaque composante doit etre choisie avec sou

parmi ce que les tabriquants offrent de mieux.

dans chaque categorie | 'AstroAnalyse voit surtout a
Ce que vous ne soyez pas tente par des solutions

cphemeres et couteuses, solutions qui caracterssent

Certains de nOS CONCUFFENTS —MAFIES LL UNE MarqUE

en particulier, et dont lobjectivite est partois douteuse

l'AstroAnalyse, Cest en tait votre gatantie d'aveur
le systeme qui correspond le mieux a vos besoms

la solution “long terme qui vous permettra
de toncer l'esprit tranquille, pendant des annees

Donc. pourquor courir seul le risque:

TELECOMMUNICATIONS
ASTRO
Span Fane

Iclephone (514) 341 1071
a Telécopicur (514) 737 3730
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MINI-CENTRALESOFFERTES AU PRIVE

 

LE
S
AF
FA
IR
ES
,
sa

me
di

19
ja
nv
ie
r
19

91
&

! MRC Rividre Site Puissance (kw)

! Valiée-du- Richelieu Richelieu Chambly 16 120 32 M$
Bollechasse Du Sud St-Raphaël 2 550 5 M$

, Matawinie Ouareau Rawdon 2150 43 M$
| Rivière-du-Loup Rivière-du-Loup Rivière-du-Loup 1840 37M$

Pays-d'en-Haut Doncaster Ste-Adèle 1280  25M$
Abitibi-Ouest La Sarre La Sarre 1 1175 23M$

} Abitibi Ouest La Sarre La Sarre 2 885 17M$
Rrivière-du-Nord Du Nord Chutes Wilson 840 16M$
Haute-Côte-Nord Petites Bergeronnes Bergeronnes 1 800 15M$
Haute-Côte-Nord Petites Bergeronnes Bergeronnes 2 1005 2M$
Bonaventure Hall St-Elzéar 700 14M$
Fjord-du-Saguenay St-Jean Anse-St-Jean 400 1M$

A Papineau Blanche Petite High-Falls 340 1M$
Total 30 085 60 M$

* Estimations a TT Pourinformations additionnelles: M. Ronald Gignac, Direction de l'aménagement, Concessions
hydrauliques, ministère de l'Énergie et des Ressources du Québec,tél: 418-646-9274
Source. ministère de l'Énergie et des ressources du Québec

10TETTELEAAT
Premier lot de mini-centrales
hydroélectriques offertes au privé
&__e ministère québécois

de l'Énergie et des Res-
sources vient d'offrir aux
entrepreneurs privés un pre-
mier lot de 13 sites de mini-
centrales hydroélectriques de
faible puissance.
Cette offre s'inscrit dans un

nouveau programme du mi-
nistère visant à remettre en
exploitation des petites cen-
trales désaffectées au fil des
ans au profit des grands
complexes d'Hydro-Qué-
bec. Les promoteurs in-
téressés ont jusqu'au 9 sep-
tembre 1991 pour déposer

 

 

  
“ Roulez au gaz naturelCre

al

B les véhicules de votre flotte fone-

st que

vous roulez au-dessus de vos m

naturel.

jusqu'à 10% vos dépenses en

droitcule adapté vous donne

1 t00$ offertesubvention de

politain. De quoi amortir le €

l'adaptation en moins d’un an! 
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tionnent encore à l'essence. c'e

oyens!

En adaptant vos véhicules au gaz

vous pourriez réduire

carbu-

rant. Sans compter que chaque véhi-

à une

par le

gouvernement fédéral et Gaz Métro-

oat de

Vous

DURE RCE
  

bénéficiez ainsi d'économies sub-

stantielles et vous contribuez à amé-

liorer la qualité de l'environnement,

car le gaz naturel est beaucoup moins

polluant que d’autres types de carbu-

rant.

communiquez dès maintenant au

1 800 567-1313 pour en connaitre

6;
davantage

sur le gaz

 
Choisissez la meilleure

naturel pour

véhicules. La rogés&

1800 567-1313
ETEERIE EEL

voie et

Gaz oo
Métropolitain
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leurs offres pour les sites
proposés.
Les sites seront loués par

baux renouvelables de 20
ans accordés par la direction
des concessions hydrau-
liques du ministère.
Les exploitants privés se-

ront toutefois propriétaires
des équipements de produc-
tion, tout en payant diverses
redevances annuelles.
Les 13 sites proposés to-

talisent 30 085 kilowatts de
puissance disponible et de-
vraient générer quelque
60 M$en investissements,
selon l'estimation du mi-
nistère.
« Le programme de déve-

loppement d’Hydro-Québec
et du ministère prévoit offrir
une douzaine de sites de mi-
ni-centrales par an aux ex-
ploitants privés au cours des
prochaines années », con-
firme Jean-Claude Ri-
chard, vice-président d'Hy-
dro-Québec.
Selon les conditions ac-

tuelles, les coûts de remise
en marche des mini-centrales
proposées sont évalués à
2 000 par kilowatt.
Le plus important site du

premier groupe, à Chambly
sur la rivière Richelieu, a
une puissance de 16 120 kw,
un investissement d'environ
30 M$.
À l'opposé, le plus petit

site, d’une puissance de
seulement 340 kilowatts sur
la rivière Blanche dans la
MRC de Papineau, représen-
te un investissement de l'or-
dre du million de dollars.
Par ailleurs, deux des sites

proposés, sur la rivière Pe-
tites Bergeronnes près de
l'embouchure du Saguenay,
et sur la rivière La Sarre en
Abitibi, sont prévus pour
deux mini-centrales hy-
droélectriques (voir tableau).
Hydro-Québec entend né-

gocier au cas par cas pour
l'achat de l’énergie produite,
sur la base de contrat à très
long terme avec une grille
tarifaire pré-établie, indique
son vice-président, Jean-
Claude Richard.
Hydro-Québec offre actuel-

lement de 4,3 à 4,5 cents du
kilowatt-heure aux produc-
teurs privés.
Des exploitants encore ré-

cents de mini-centrales esti-
ment que la politique d'achat
d'énergie d'Hydro-Québec
risque d'éloigner de nou-
veaux investisseurs dans
cette industrie renaissante.
C'est le cas chez Déve-

loppement Hydromégade
Montréal, qui gère une mini-
centrale de 2 400 kilowatts à
Mont-Laurier et une autre de
2 100 kilowatts à Côte
Sainte-Catherine. Cette der-
nière sera agrandie à 6 600
kilowatts de puissance d'ici
la fin de 1992.
Le Groupe SNC est aussi

actif depuis 1982 dans le

marché des mini- centrales
privées, mais aux Etats-Unis,
par l'entremise de SNC Hy-
dro du Maryland.
SNC Hydro est notamment

impliquée dans trois mini-
centrales totalisant 7 350
kilowatts dans l'État de New
York, où le prix payé par les
utilities est près du double de
celui d'Hydro-Québec.
« Notre expérience avec

Hydro-Québec au cours des
dernières années a montré
qu'elle a encore des difficul-
tés d'organisation pour trai-
ter avec des mini-produc-
teurs privés d'électricité, in-
dique Jacky Cerceau, vice-
président et co-actionnaire
chez Hydroméga.
« D'une part, les décisions

du siège social d'Hydro-
Québec et de ses directions °
régionales sont souvent con- .
tradictoires vis-à-vis les pro-
ducteurs privés. Par ailleurs,
Hydro-Québec ne travaille
pas toujours à livres ouverts,
et les exploitants de mini-
centrales privées ne peuvent
être assurés d'un traitement
équitable », déplore le vice-
président d'Hydroméga.

11 M$
d'équipement
au Port de
Montréal

HE a société maritime
CP Navigation entreprend
un investissement de 11 M$ .
en nouvel équipement de
manutention de conteneurs à
son Terminus Racine du Port
de Montréal.
L'essentiel de cette somme

ira à l'installation d’une qua-
trième grue sur rails d'une
capacité de 40 tonnes mé-
triques, en plus d'accroître le
rayon de déplacement sur
rails des trois grues exis-
tantes. La fabrication de la
grue évaluée à 7,8 M$ a été
confiée à Dominion Brid-
ge/Paceco.
Deux nouveaux chariots

élévateurs d’une capacité de
35 tonnes métriques seront
aussi ajoutés.
Cet investissement vise à

accélérer le transit des con-
teneurs, avec un accroisse-
ment minimal de sa capacité
d'entreposage.
Dèsla fin de 1991, le quai

principal du terminus pourra
ainsi accueillir simultané-
ment deux navires porte-
conteneurs de grande capac-
ité, avec deux grues chacun.
Le trafic de conteneurs, qui

a atteint 2 M de tonnesl'an
dernier, devrait augmenter à
2,8 M de tonnescette année,
prévoit Peter Henrico, vice-
président etdirecteur général
du Termun
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Les etrangers ont maintenant le droit de
detenir 100 % d'une entreprise en URSS
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ESICTALI CRE SA
Paccale B gh a :accale Beauchamp et Serge Gravel 2
ceuvrent au sein du bureau de Pans du

cabinet d'aveuals canadien Osler Re- 8

osult Ladoer.

Æ_esinvestisseurs étran-
gers sont maintenant au-
torisés à détenir 100 % du
capital d'une entreprise
constituée en vertu du droit
soviétique. Auparavant, la

- participation étrangère était
confinée à 51 %, puis à
92 % du capital des sociétés
soviétiques.
Voilà l’une des principales

mesures du nouveau décret
sur l'investissement étranger
que le président de l'URSS,
Mikhaïl Gorbatchev, a fait
passer le 26 octobre dernier.
Par ce décret, M. Gorbat-

chev engage résolument son
pays sur la voie du libéralis-
me. I] poursuit ainsi l'objec-
tif explicite d'enrayer les
pénuries chroniques de biens
de consommation et de déve-
lopperle secteur des services
jusqu'alors quasi-inexistant.
Plusieurs autres mesures

novatrices ont été édictées:
1. les investissements é-

trangers en URSS peuvent
désormais prendre la forme
de participations au capital
d'une entreprise créée con-
jointement avec des entre-
prises ou des citoyens sovié-
tiques. Les investisseurs é-

trangers, personnes physi-
ques ou morales, sont habi-
lités (i) à acquérir la pro-
priété, les actions et autres
titres d'une telle entreprise,
et (ii) à acquérir indépen-
damment ou avec le con-
cours d'entreprises ou ci-
toyens soviétiques, les droits
d'usage de la terre et autres
droits similaires, incluant les
droits de bail prévus dans la
législation de l'URSS, des
Républiques de l’Union et
des Républiques autonomes,
2. les entreprises compor-

tant une participation étran-
gère peuvent prendre l’une
ou l’autre des diverses for-
mes d'entreprise prévues par
la législation applicable.
Précédemment, l'entreprise
en co-participation (joint
venture) était la seule forme
juridique possible;

3. les investissements é-
trangers effectués sur le ter-
ritoire de l'URSS jouissent
d'une protection juridique
propre et leur statut ne peut
être moins favorable que le
régime applicable aux en-
treprises et organisations so-
viétiques ainsi qu’aux ci-
toyens de l'URSS. Le régi-

me des lois spéciales fait
donc place au régime du
traitement national;
4. les profits réalisés en

roubles par les investisse-
ments étrangers en URSS
peuvent être librement réin-
vestis et utilisés sur le terri-
toire de l'URSS en confor-
mité avec la législation de
l'URSS, des Républiques de
l'Union et des Républiques
autonomes. Ils peuvent éga-
lement être rapatriés à l’é-
tranger, mais en conformité
avec la législation soviétique
(ce qui ne signifie pas néces-
sairement le libre rapa-
triement des profits dans
tousles cas);
5. le gouvernement envisa-

ge la création de zones dites
de « libre entreprise » dans
certaines régions de l'URSS
offrant des avantages pour
les investissements étran-
gers, afin de les répartir plus
équitablement à l'échelle du
pays. Ces zones de « libre
entreprise » auraient leur
propre monnaie, leurs pro-
pres autorités administratives
et leur propre régime fiscal.
La portée de ces nouvelles

mesures est considérable en

 

termes d'ouverture à l'éco-
nontie de marché. Cepen-
dant, bien des questions ne
sont pas résolues. Toute une
panoplie de lois d'applica-
tion doivent être adoptées
pour concrétiser les princi-
pes édictés par Mikhaïl Gor-
batchev.

Ajustements

Par exemple,il n'existe pas
encore dans la législation so-
viétique de mécanisme per-
mettant d'octroyer des sûre-
tés ou des garanties aux in-
vestisseurs étrangers, telle la
notion d'hypothèque.
Le financement des en-

treprises se heurte à de nom-
breuses difficultés pratiques;
le système judiciaire actuel
est encore déficient lorsqu'il
s'agit de faire respecter les
clauses d'un accord entre
parties étrangère et sovié-
tique. Il n'est pas rare, même
pour le citoyen soviétique,
de se voir opposer des dispo-
sitions législatives non pu-
bliées.
Enfin, le concept même de

propriété en URSS n’a pas
l'acception qu’on lui prête à

il sera plus facile

l'Ouest (il s'agirait plutôt
d'un droit de possession).
L'ère des ajustements bat
son plein et il y à encore loin
de la coupe aux lèvres.

  

  La Floride

est au Québec!
80 degrés,

C'est la température moyenne
au Pacific International

(entreprise privée québécoise)
Votre passeport vers la grande vie au

bord de l'eau
De 45 000 $ a plus de 1 000 000 $

Passez nous voir au Centre des congrés de
Québec, du 17 au 20 janvier 91

Si vous cherchez un condominium ou bord de l'eau en Floride,
pensez à Pacific. Nous avons 7 projets différents, de Hallandale
à Miami Beach, et plus de 40 modèles d'aménagement intérieur,
à des prix variés. Ces projets de résidences 1,2, 3 où 4
chambres comprennent service de gardien, stationnement avec
chasseur, piscines, gymnases pour messieurs et pour dames,
bains de vapeur, saunas, salles de massage et beaucoup plus
encore. Ne ralez pas cette occasion unique de voir la Floride au
Québec. Téléphonez dès maintenant pour recevow vos loissez-
passer gratuits et notre brochure couleur de 10 pages. Vous
verrez comment Pacific vous facilite l'achat d'un condominium
en Floride grâce à son programme de financement iol, ses
ensembles d'ameublement, son programme vol/achat et son
PROGRAMME D'ACHAT AU PAIR.

Téléphonez dès maintenant :305-531-11
à frais virés 514-739-47  

 

  
 

Dès février,

de dépister

- ©

des renseignements
sur lassurance-dépôts.

La Soctète d'assurance depots du Canada
présente le nouveau signe d'adhesion que tous
ses membres afficheront bientot.

Chaque fois que vous le verrez, vous saurez
que les dépôts admis- ww To

, ; . (Banque Sects de 3,

sibles sont assurés “ tamedSot ez Ÿ+4
jusqu'à concurrence * mime es =

de 60 000 $ par institu- - een
. À 1480 vis
tion membre. 20

Demandez notre dépliant x votre institution
tinancière. Il contient tous les renseignements
dont vous avez besoin.

Ou composez le 1.800 461-SADC. Nous vous
mettrons surla piste.

:SOU-+01-$h3CG

Canada DepositB + Société d'assurance -Jdépôts
Insurance Corporationdu Canada Canada  
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3 SALONS POURBÂTIR VOTRE STRATÉGIE FINANCIÈRE
TOUT SOUS LE MÊMETOIT

DES CENTAINES DE CONFÉRENCES, D'EXPOSANTS ET DE CONSULTATIONS

 

SALON:
L'EPARGNE
PLACEMENTS
*,< SPECIAL
* 10- ANNIVERSAIRE  

LES BONS ACHATS
LES GRANDES FORTUNES
INVESTIR DANSLES TERRAINS
GÉRER SA PROPRIÉTÉ À REVENUS
LES CONDOS
RÉSIDENCES SECONDAIRES
CLINIQUESURLATPS
CHOIX D'HYPOTHÈQUES
RÉNOVATIONS-INVESTISSEMENT
COMMENTVENDRESA MAISON

LES REER PERFORMANTS
LES MEILLEURS FONDS MUTUELS
LES OBLIGATIONS
LES BONS DU TRESOR
LE MARCHE BOURSIER
CLINIQUESUR L'IMPÔT
SAVOIR S'ASSURER
PLANIFIER SA RETRAITE
VIVRE AU SOLEIL
LA LOI 146
INVESTIR DANSL'ART

ENT
[1 PLACEMENT
HU QUÉBEC

 

UN CONGRÈS
DÉCLOISONNÉ \
POUR 10 000

PROFESSIONNELS 4 SALON DES PROFESSIONNELS

 

CARRIÈRES D'AVENIR
COURSDE PERFECTIONNEMENT
CLINIQUE D'ORIENTATION
VOTRE C.V.
LES ÉCHELLES SALARIALES
CONFÉRENCES DE MOTIVATION
COOPÉRATION INTERNATIONALE
L'ÉDUCATION DES ENFANTS
LES SCIENCES
PARTIR EN AFFAIRES

À
> ASSURANCES DE LA FINANCEETDE L'IMMOBILIER

CAISSES POPULAIRES

; VALEURS MOBILIÈRES UNE EXPOSITION
> DROIT ET COMPTABILITÉ POUR MAÎTRISER LE CHANGEMENT

 ConsmocionIER DES CONFÉRENCES D'ACTUALITÉ
POUR PROSPÉRER DANS LES ANNÉES 90 enLÀ@DPLACE BONAVENTURE = 1°" au 4 février 2
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l'énergie, un élément important de la gestion
environnementale
« Ma maîtrise de l'éner-

gie, c’est optimiser tous les
aspects de la production et
de I'utilisatioon de l'énergie
en ayant une préoccupation
constante de l’environne-
ment ». C’est ainsi que le
directeur du Bureau de l’ef-
ficacité énergétique (BEE)
du Québec, Sohel Zariffa.
résumait l'indispensable lien
entre l’utilisation optimale
de l'énergie et la conserva-
tion de l'environnement.
Réputés être des cham-

pions énergivores au Cana-
da, à tort ou à raison, diront
les uns et les autres, il n’en
demeure pas moins que,
comme le tableau ci-contre
le montre, notre consomma-
tion d'énergie reste la plus
forte des pays industrialisés.
Ce premier rang au pal-

mares est révélateur de l’ur-
gence avec laquelle nous de-
vons revoir notre façon de
gérer l'énergie. De plus, le
contexte économique de cri-
ses énergétiques et de réces-
sions successives commande
une meilleure rationalisation
des coûts de production et
doncla réduction du coût én-
ergétique.
Depuis quelques années, le

Québec peut prétendre avoir
: démontré un certain savoir-

faire dans le domaine de la
maîtrise de l'énergie. Plu-
sieurs organisations des sec-
teurs industriel, municipal et
agricole, en coopération avec
le BEE, ont réussi la maîtrise
de leur facture énergétique.
* Groupe Papineau

Transport : programme de
gestion énergétique de leur
flotte de camions; une éco-
nomie de carburant de 25 %.
* Vins Andrès du Québec:

vaste programme de gestion
énergétique: une facture ré-
duite de 30 %.
° Usine Catelli de l'est de

Montréal : programme de
récupération de l'énergie,
des investissements amortis
en quelquesannées.
© Ville de Saint-Hya-

cinthe : en trois ans, des
économies de plus d’un
quart de million de dollars
par une gestion énergétique
favorisant, entre autres, la
récupération de l'énergie.

Il s’agit également de ne
pas confondre économie
d'énergie et réduction/réem-
ploi de l'énergie. Le syn-
drome des tours à bureaux
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Consommation d'énergie en tonne équivalent
charbon (tec) par habitant (1988)
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reste l'exemple le plus pro-
bant où certaines pratiques
d'économie du coût énergé-
tique ont conduit à la con-
tamination de l'air intérieur.
Les impacts sur la santé de
certains occupants ont géné-
ré un coût social et humain
non négligeable.

Le RVE de l’énergie

Concilier maîtrise de l’é-
nergie, conservation de 1'en-
vironnement et contrôle des
coûts de gestion commande
une politique corporative de
gestion de l'énergie. Les
étapes importantes d’une
telle politique sont:

1 - Faire un bilan de la si-
tuation énergétique.
2 - Analyser le rendement

des diverses utilisations de
l’énergie.
3 - Identifier les sources

d'économie.
4 - Dresser un inventaire

des formes énergétiques et
des innovations technolo-
giques disponibles.
5 - Évaluer les améliora-

tions en regard de la santé du
personnel et de la conserva-
tion de l’environnement.
6 - Hiérarchiser les mesu-

res à prendre en fonction des
amortissements.
7 - Définir une stratégie de

mise en oeuvre à court et
moyen termes.
Ces actions, à la grandeur

des divers secteurs de l’éco-
nomie, conduiraient à une

—f -Radio-Québec…
puis diffuse ID
à 17 h le dimanche
l'émission Feu vert

. e consacrée à @
| l'environnement
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réduction importante de la
consommation d'énergie.
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cet égard, l'exemple du Ja- valoriser les formes énergé- tion, élimination : c'est là le
pon est frappant. tiques renouvelables jus- mh de!’gre ic.
S'il fallait privilégier l'élé- qu'ici inexploitées et qui Ju fl OLLI

ment conservation de l'envi- permettrait également d'éli-
ronnement, il faudrait en- miner les impacts les plus BOUTIN
courager l'innovation tech-
nologique qui permettrait de

agresseurs pour l'environ-
nement. Réduction, valorisa-

 

 

 
LE CONCORDE

Vous préparez un voyage d'affaires
à Québec? Plus que jamais c'est
le temps de réserver une chambre
à l'hôtel Loews Le Concorde.

Profitez de tarifs particulière -
ment avantageux sur nos chambres +)ide 4a, we! Vide da Compagnie! |

même occasion.

Une offre intéressante? Une
offre qui ne se refuse pas!

Armel Bik et Chantale Boutin
font pare du Centre de formation en
environnement

i

|
i

i

  

VOUS OFFRE UN BOX VINGT.
luxueuses et utilisez ce certificat

cadeau d'une valeur de 20$ à la

 

  

    
   

   

   

 

   

du IN octobre
L'hôtel Loews Le Concorde
vous offre sa Classe Affaires
autarif spécial de 95 $ et
le Club 1225 à 125$ par
nuit en plus d'un certificat
cadeau de 20 $.

Pour réservations,
appelez sans frais au
1 800 463-5256.

Faites vite! Loffre se
termine le 28 mars 1991

Lors de votre séjour parm
 

 

 

 

    
 

  
.IN |AUN MAIN
nous, ce certificat vous per
mettra d'obterur un crédit
de 20 $ sur votre note de

bars et restaurants Ce
certificat n'est pas valable
s'il est jumelé à une autre

offre de tarifs réduits
d'hébergement et 11 ne

Sapplique pas aux groupes
et congrès. Limite d'un seul
certificat par chambre, par
séjour Non monnayable
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La Cour du Québec condamne une compagniea
—

 d'aviati r ir viole droit d'auteur: d'aviation pour avoir viole un droi auteu
a

Ww  @B nconcept, même s'il d'un parasol, installés sur rencontra un directeur ré- parler du directeur, mais de l'appareil, auxquels on idée. Seul le support ou la
<. n'est pas enregistré, ne peut l'aile d'un avion en plein en- gional de Vacances Interna-  constata la parution, quelque avait ajouté un serveur, des matérialisation d'une idée
& être violé impunément. Une vol. L'avion portait en évi-  tionales, une filiale de War- temps plus tard, d'un con- palmiers et un hôtel. peut donner lieu à un droit
an Técente décision de la Cour dence le nom d'un trans- dair, et lui proposa son con- cept publicitaire assez simi- Wardair prétendait que tous de propriété,s’il est original.a propo g
+ du Québec'le démontre. porteur aérien fictif, Lordair. cept. Un document démon- laire dans deux grands quoti- ces éléments faisaient partie On peut donc, à la limite, :

Dans cette affaire, un avo- Comme les destinations trant les multiples applica-  dicns montréalais. du domaine public et qu'ils s'inspirer d’un concept pu- «: p p ; : VE p
cal, bien que non initié au soleil étaient alors très popu- tions promotionnelles du Il ne s'agissait pas d'une ne pouvaient donc appartenir blicitaire pour en créer un
monde du marketing et de laires, son intention était de concept l'accompagnait, axé copie exacte puisque le à une personne en particu- autre. Il faut toutefois prou-
l'aviation, avait créé un con-  monnayer son concept dans sur le message visuel ou les dessin était beaucoup plus lier. Elle prétendait aussi que ver qu'un effort suffisant de ;
cept publicitaire pouvant in- l’industrie du transport aé- marques de commerce pro-  stylisé. On retrouvait néan- la similitude des deux con- création a été insufflé àq p y
téresser une compagnie de rien. Il visait particulière- pres à Wardair. moins tous les éléments du cepts publicitaires était une l'oeuvre afin de la caractéri- |
transport aérien. ment le transperteur aérien dessin original, à savoir pure coincidence. ser par rapport à l’oeuvre
Son dessin caricatural re-  Wardair, d'où l'emploi du Concepts similaires l'avion Wardair en plein en- En matière de propriété in- originale.

présentant un couple et un nom fictif Lordair. vol, de même que le couple tellectuelle, personne ne peut: Wardair prétendait n'avoir
enfant bien attablés autour Notre publiciste amateur L'avocat n'entendit plus attablé et installé sur le dos réclamer la propriété d'une jamais vu le concept de

l'avocat et être arrivée à un
— résultat similaire par pure

| coincidence.

¢ ;
5 000 $ en ;

d arme al V e y CMA dommages

L'avocat, de son côté, pré-
| tendait qu’il y avait eu con-

| La croissance en affaires, ça se cultive trefagon de la composition
ou de la combinaison origi-

Katharine Harvey joue un role cle Chaque ance pends avec impatience le moment de preparer ion jardin. Des nale qu’il avait réalisée à

dans l'equipe de dsrection de l'une des CEACPPS Qa One Sane Crorssanee nest ans le tint du hasaed That une ! aide de ces éléments. ç

principales entreprises de l'industrie plantation a done terme, beaucoup de sois et d'enoeten ct etre pret + moditrer Le PE AccoTia ces prêten-

alimentaire au Canada Elle est contrôleure “plans selon les caprices de Mere Nature - Lions. ok les ement TT
de la division Epicerie des Entreprises fe pense quil existe une relation tres ctionte entre le ut de culoives un bean pardim et on utils €s memes cle-

: : _— ments, quoique de façon
Nestle Limitee et travaille en etroite «bon d'une cotrepuise Dans ancas comme dans Peutre al'estomgrortant dicue au à ; Lo

collaboration avec le vice-president Cte tons des elements du projer Hae savor plaratier ettaare preuve de créativité peut-Ctre plus esthétique,
directeur de la divisi presi PS RE ; SP sat A Lt ! mais on avait aussi utilisé
trecteur de la CIVISION ainsi qu avec ses pes Apporter es GquSteTICHES QUES IRPOSC ÿ ‘ ee . REN " " [ A ces éléments pour exprimer

collegues des services de fabrication. du fe crois snecerement que mia tormation de COM A ace Femphase quelle met sur le même message visuel.

marketing et des ventes. De plus, Katharine crubagement, nrcdonne Li capote de déceler les points cnitiques. de comprendre Il ne pouvait donc s'agir ;

| Harvey a joue un rôle de première tdvaluer leurs répercussions et de communiquer de Ligon ethicace. tle nouveau que d'une imitation amé-

importance dans l'élaboration du plan processus d'uccreditation tersen sorte que tes CAM Xde l'aveni seront chcore mieux liorée du premier modèle et

stratégique a long terme de la division prepares pour contribuer à l'essor d'un milieu d'affaires en pleine evolution. Le pro Wardair n'aurait pu s’exo-

cramme est oanstamment mus Jour pour satistaire les besomis du mihieu. - nérer qu'en prouvant l'an-

Bien gerer l'avenir, de façon muovatrice. Cest ispécralisation des CAL A Lorsque tériorité de sa création, ce

vousietenez les seraices dun comptable en management accrédite, vous prenez une qui lui fut impossible de

longueur d'avance faire.

Des dommages de 5 000 $
furent accordés à l'avocat.

Enregistrement des
droits d'auteur

À noter que, bien quel'en-
registrement du droit d’au-
teur ne soit pas essentiel à la
création ou à la validité du
droit, il peut néanmoins être
grandement utile à un auteur
en cas delitige. |
Si l'avocat avait fait enre-

gistrer son concept, il lui au-
rait été beaucoup plus facile
de faire la preuve de son |
droit d'auteur. I] s'agit d’une
procédure simple et peu coû- ;
teuse dont les auteurs au- |
raient intérêt à se servir plus
souvent.
PE

‘ Résumé de J.E. 90-424, Lambert c. |
Wardair Canada Inc. .

Louis , |
» N [] il we

ro,
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' Louise Gagné, avocate ct agent de
marques de commerce, est associée de
la firme Pouliot, Mercure.

*

as
fp

=LEFRFRESSETOCLLLL

 

   

  

    

  

  

 
 

 

    
  



A
A

Tr
A
F

{
¥
: 

FINANCEII
VITRAN CORP. : UNE TRANSACTION DE 27 M$ LES RÉÈRS ET L'EMPÔT
Vitran vend la moitié de son entreprise et distribue l'ar-
gent à ses actionnaires p. 25

ERE00
Après un exercice difficile

Le Groupe CGI veut retrouver sa rentabilité
Bc Groupe CGI (Ml,

| $) tentera cette année de
- retrouver sa rentabilité des
exercices 1989 et 1988, de
maintenir une croissance de

i ses revenus de 15 % et de
poursuivre son développe-
ment stratégique en Améri-
que du Nord.
C’est ce qu'a expliqué aux

AFFAIRES André Imbeau,
vice-président principal, ad-
ministration et finances de la
firme qui se spécialise dans
les services-conseils en tech-
nologie de l’information.
D'ailleurs, ce sont précisé-
ment les objectifs décrits
dans le rapport annuel de la
compagnie.
Si CGI atteint ces buts, le

titre pourrait être toute une
aubaine. En effet, à | $, il se
transige nettement sous sa
valeur comptable de 1,85 $.
De plus, avec une croissance
anticipée de 15 %, les ventes
du groupe, qui compte 8 bu-

, reaux au Canada et un aux
; États-Unis, devraient attein-
dre 66 MS.
En 1988 et en 1989, Grou-

* pe CGI à réalisé une marge

 

nette de 3 %. La même mar-
ge bénéficiaire pousserait
son profit à 2 M$cette an-
née, le plus élevé jamais réa-
lisé par la compagnie.
2 M$,le profit par action se-
rait de 0,33 $. Par contre,
CGI a plus de dette qu'en
1989. Un profit de 1,5 M$,
ou 0,25 $ par action, serait
plus conservateur.

1 $, le titre se transigeait
récemment à seulement qua-
tre fois ce profit possible.
Par ailleurs, l’action de

CGI, même dans un contexte
boursier dépressif, n'est pas
à | $ sans raison. La firme a
connu un exercice difficile
en 1990. Sur le plan finan-
cier, les profits ont fondu de
1.6 M$ à 328 000 $ avant
postes extraordinaires. Après
les postes extraordinaires, la
compagnie accuse une perte
nette de 412 000 $, ou

Commentaccroître le retour d'impôt

LES AFFAIRES Samedi 19 janvier 1991 23

 

 

 Il
le REER

      

 

  

 

   
 

Fonds
de ses contributions à un réèr p. 26-27 |

 

GROUPECGI
 

mation.
Cours récent : 1 $
Haut (52 sem.) :2 $

Activités : services-conseils en technologie de l'infor-

Bas (52 sem.) : 1 $
 

 

Ventes Bénéfice Bénéfice
(M$) net (000 $) par action ($)

1990 57,6 328 0.05
1989 54,6 1 631 0,26
1988 50,4 1 466 0,24
1987 40,5 255 0,04
1986 22,1 1 507 0,29
 

Valeur comptable par action : 1,85 $
Ratio de la dette totale sur avoir : 0,34 (incluantles obli-
gations découlant de contrats de location-acquisition.
L'exercice financier se termine le 30 septembre.
  

0,07 $ par action.
M. Imbeau attribue cette

glissade dans la rentabilité
en partie aux frais engagés
dansle cadre de mandats qui
ont été reportés, interrompus
ou modifiés en cours d'exé-
cution.
Le raientissement écono-

mique se cache derrière cet
impact. Par exemple, les
mandats dans le secteur ma-
nufacturier ont été plus rares
en raison de la récession.

Contrats de 9 M$

« Dans le contexte écono-
mique actuel, ça va très bien,
a affirmé M. Imbeau. Notre
carnet de commandes est su-
périeur à l'an dernier. De
plus,le taux d’assignation de
nos professionnels est éle-
vé. »
Autre facteur qui a affecté

le profit, CGI a investi da-
vantage en recherche et dé-
veloppement et en forma-
tion. En tout, ces investisse-
ments ont atteint 1,7 M$ en
1990 par rapport 2 1,4 M$ à
l'exercice précédent. La
compagnie inclut tous ces in-
vestissements dans les dé-
penses dès qu’ils sont réali-
sés.
Également, CGI à investi

Tableau : LES AFFAIRES

 

des sommes significatives
pour décrocher des contrats
importants et pour élaborer
des projets d'intégration de
systèmes dont la réalisation
est prévue pour l'exercice
1991.
En décembre dernier, la

compagnie a d'ailleurs dé-
croché deux contrats totali-
sant 9 M$, un du ministère
fédéral de la Défense Natio-
nale et l’autre d'Approvi-
sionnement et Services à
Ottawa. Le premier, de
4 M$,a trait à la réalisation
d'un système graphique in-
teractif, incluant le dévelop-
pementet l'intégration de
plusieurs architectures infor-
matiques sécuritaires.
Le deuxième contrat porte

sur le développement d'un
système informatisé de ges-
tion financière. CGIa retenu
les services de Coopers &
Lybrand et EDS of Cana-
da, une filiale du géant amé-
ricain General Motors
(New York, 31,75 $ US).
Enfin, les profits ont été

grugés par les frais finan-
ciers, supérieurs d'environ
500 000 $.
Tout n’a pas été négatif en

1990. CGI a entrepris et
complété une restructuration
importante qui a allégé les

6300 Auteui. durvau
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charges administratives. Se-
lon la direction, les mesures
prises se traduiront dans
l'exercice en cours par une
économie de 1,5 M$ à 2 M$.
Cette réorganisation expli-

que 451 000 $ des postes ex-
traordinaires. CGI a égale-
ment radié des éléments
d’actif relatifs à un logiciel
acquis en 1987. Les pertes
reportées d'une filiale ont re-
présenté un avantage fiscal
de 164 000 $, soit le dernier
élément des postes extraordi-
naires.

Acquisition
aux USA

Outre la rentabilité, CGI
travaillera à poursuivre son
déploiement en Amérique du
Nord conformément à son
plan stratégique. Contraire-
ment à deux de ses concur-
rents, Groupe DMR, (Mtl,
3,05 $) et Groupe LGS
(Mtl, 1,35 $), l'Europe ne fi-
gure pas dans les plans à

 

moyenne mobile de 10 semaines

moyenne mobile de 40 semaines

Source:InfoBourse Inc.

 

court ct moyen terme de
CGI.

L'Ouest et les
Maritimes

« Au Canada, nous aime-
rions ajouter à notre présen-
ce dans l'Ouest et dans les
provinces de l'Atlantique, à
précisé le co-fondateur de 41
ans. Aux États- Unis, nous
cherchons une acquisition
dans les régions où nous
avons déjà réalisé des pro-
jets. »
CGI a ouvert en 1990 un

bureau à Cleveland. L'acqui-
sition américaine d'une en-
treprise de 5 à 15 M$ de re-
venus pourrait se faire dans
cette région ou dans les ré-
gions du Kentucky et de là
Californie.
Au Canada, CGI à progres-

sé l'an dernier en acquérant
les activités de services-con-
seils de Systems West Con-
sultant (Vanc., 0,01 $). Cet-
te transaction a permis

L’EXCE
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maitre de la croissance

 

 

   

 

    

 

    

  

     

A long terme au Canada.

de croissance
ndustriel

Plani-Gestion Quatre Saisons Inc. + René SANODNY
255 + Brassard Quétdec (Canada) J47 FPS

TOL (394) 668 8588 + Fan (514)443 1302

I
 

d'ajouter des burcaux à Ed-
monton, Vancouver et Victo-
ria. CGI aimerait compléter
sa présence dans l'Ouest
avec un bureau à Calgary.
De plus, depuis deux ans,

CGI espère avoir au moins
un bureau dans les Marit1-
mes.
Le premier trimestre du

Groupe CGI devrait révéler
s1 ses objectifs financiers
sont réalistes. M. Imbcau n'a
évidemment pas voulu ven-
dre la mèche quant aux ré-
sultats de ce trimestre. Par
contre, le 4e trimesire de
l'exercice demier avait mon-
tré des signes de revirement

Croissance

de 15 %

Pendant ce trimestre, CGI
avait réalisé une croissance
de 17 % de ses revenus avec
un profit de 0,01 $ par action
en comparaison d'une perte
de 0,02 $ pour le trumestre
correspondant de l'exercice
précédent. « Ce résultat est
d'autant plus satisfaisant
qu'il a été réalisé au cours du
trimestre d'été, qui est géné-
ralement le moins actif de
l'année », écrit à ses action-
naires dans son rapport an-
nucl Serge Godin, le prési-
dent.
Même si la rentabilité de-

meure au premier plan des
préoccupations de la compa-
gnie, la direction veut main-
tenir une croissance de son
chiffre d'affaires de l’ordre
de 15 %, soit une progres-
sion comparable à celle de
son industrie.
Les revenus du Groupe

CGI ont constamment crû,
passant de 14,5 M$ en 1985
à 57,6 M$ en 1990.
Les prochains mois per-

mettront de vérifier si la di-
rection atteint ses objectifs
de rentabilité,
BERR [HEE

OONEY

LLENCE
1-800-465-5818
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Vitran vend la moitié de son entreprise et
distribue l'argent à ses actionnaires
LD ans le cadre d'une

transaction qui pourrait ser-
vir de modèle à plusieurs so-
ciétés publiques, Vitran
Corporation (Tor, 5,75 $) a
conclu une entente pour ven-
dre sa division de transport
de passagers. Le produit de

- la vente, au moins 4,46 $ par
action, sera versé directe-
ment aux actionnaires de Vi-
tran.
Dans le cadre d'une tran-

saction de 27,5 M$, Vitran a
accepté de vendre sa division
de transport de passagers à

 Charterways Transporta-
tion, une filiale de Scott>s
Hospitality (Tor, 14,75 $).
La transaction est structurée
de façon à ce que l’action-
naire de Vitran reçoive entre
44h $ et 4,61 $ en argent
par action en plus d'une ac-
tion de la nouvelle compa-
genie, qui exploitera la divi-
sion de transport de mar-
chandises.
Vitran est une société to-

rontoise dont le chiffre d’af-

 

QUELQUES ÉLÉMENTS DE LA
 

1991. 
faires, pour l'exercice ter-
miné le 30 novembre der-
nier, atteignait environ
110 MS. Cela se compare à
des revenus de 75,5 M$ en

en présumant qu'elle représente 60 % de la valeur de Vitran.

* : pour le particulier québécois au taux marginal maximum en

DISTRIBUTION DE VITRAN

Prix d'acquisition
de l'action A5$ À 5,75 $

Coût ss 575%
Dividende en action 175% 1,75 %
Coût ajusté 6,75$ 7,50 $
Coût de la division
vendue" 405% 4,50 $
Distribution minimale 446% 4,46 $
Gain (perte) 041$ (0,04) $
Impôt sur le gain 012% -
Gain en capital net 029% (0,04) $
Impôt sur le dividende 064$ 0,64 $

Impôt total’ 076$ 0,64 $
Coût présumé de la
nouvelle action 270% 3,00 $

Tableau :LES AFFAIRES

 

1989. La croissance s’ex-
plique en partie par des ac-
quisitions dans le transport
de marchandises. En outre,
en juillet dernier, Vitran a ac-
 

 

  

 

 
Quels sont les impacts

de la TPS sur les decisions d'affaires
que vous ave/ prises aujourd hui?

Pour y voir de plus pres,

Mallette, Benoit, Boulanger. Rondeau

est la pour vous aider
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moyenne mobile de 10 semaines
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uis Can-Am/Road Link et
an-Am LTL, ajoutant

20 M$de revenus sur une
base annuelle.
Dans son rapport annuel de

1989, la direction prévoyait
des ventes de plus de
100 M$ et un profit en
« forte » croissance, Or,
selon la notice envoyée aux
actionnaires de Vitran, la
compagnie aurait terminé
son exercice avec 3 M$ de
profits (résultats non véri-
fiés), un bond de 87,5 %.
Toujours selon cette notice,

la division Passagers aurait
contribué 30 M$ au chiffre
d'affaires et environ la moi-
tié des bénéfices. Cette divi-
sion est la troisième en im-
portance au Canada dans son
industrie.
Le transport des marchan-

dises, la division qui devien-
dra toute la compagnie, aura
des actifs de 30 M$, une
dette totale de 5 M$, un
avoir de 15 M$ (environ
2,68 $ par action), des re-
venus de 80 M$ et un béné-
fice net en 1990 d'environ
1.5 M$ ou 0,27 $ par action.
Ted Lampman, vice-prési-

dent, Finance et administra-
tion, de Vitran, a expliqué
aux AFFAIRES que la direc-
tion avait l'intention d'ac-
croître ses activités dans le
transport des marchandises.
Il n'est donc pas question de
vendrel’autre division.
Cette transaction de Vitran

doit recevoir l'approbation
de ses actionnaires le 29 jan-
vier prochain. L'entente doit
recevoir l'aval des deux tiers
des votes, ce qui n'est
qu'une formalité. La direc-
tion contrôle 70 % des votes.
Avant que Vitran n’annon-

ce son entente, le titre se
transigeait autour de 5,25 $.
L'action n'a gagné que 1 $ à
l'annonce. M. Lampman n'a

Source: Info-Bourse Inc.

 

pu expliquerla réaction tiède
du marché boursier. « Cela
doit être en raison du climat
boursier », a-t-il dit.
Pour l'investisseur, Vitran

pourrait être un titre intéres-
sant, tant comme placement
que fiscalement. Il se tran-
sigeait récemment à 5,75 $
avec une distribution mini-
male en argent de 4,46 $ par
action. Au maximun, les ac-
tionnaires pourraient re-
cevoir 4,74 $.
En soustrayant la distribu-

tion minimale, chaque action
de la nouvelle compagnie re-
vient à 1,29 $. Pour ce prix,
on obtient une action dont la
valeur comptable est de
2,68 $ et dont le profit est de
0,27 $ par action.
Les autres titres de trans-

port se transigent environ à
leur valeur comptable. L'é-
cart entre 1,29 $ (le coût) et
2,68 $ (la valeur comptable)
donne un certain coussin de
protection à l'investisseur.

Impact fiscal

Qu'en est-t-il de l'impact
fiscal ? D'abord, aux yeux
du fisc, la distribution n'est
pas d'un dividende en tant
quetel.
La structure de la transac-

tion prévoit le versement
d’un dividende en action de
1,75 $ par action. C’est ce
dividende qui est imposable
en plus de la possibilité de
réaliser un gain en capital.
Par exemple, pour l'action-

naire qui a acheté ses actions
à 5 $, le dividende donne un
coût revisé aux fins de 1'im-
pôt de 6,75 $ par action. Or,
cette valeur inclut les deux
divisions de Vitran.
Pour calculer le gain, il

faut tenir compte unique-
ment de la valeur de la divi-
sion Passagers de Vitran. En

supposant que cette division
représente 60 % de la valeur
de Vitran, le coût de la divi-
sion Passagers pour l'action-
naire est 4,05 $ par action.
Commel'actionnaire re-

cevra 4,46 $ pour son action,
il encaisse un gain de 0,41 $.
Ce gain n'est pas admissible
à l'exonération de 100 000 $
sur les gains en capital. En
1991, 0,31 $ de ce gain est
imposable. L'investisseur
québécois imposé au maxi-
mum paiera environ 0,12 $
en impôt, dans l'hypothèse
qu'il a acheté son action à
5 $. S'il paie plus, il peut y
avoir une perte en capital.
Son gain net aux yeux du

fisc devient 0,29 $ par ac-
tion. De plus, l'actionnaire
paiera des impôts sur son
dividende en action de
1,75 $, soit environ 0,64 $
pour l'investisseur du Qué-
bec (tous ces chiffres varie-
ront selon les situations des
individus).

Dela façon dontla transac-
tion est prévue, l'impôt total
atteint environ 0,76 $ par ac-
tion sur la distribution de
4,46 $. Encore une fois, cela
est vrai pour l'actionnaire -
qui a payé ses actions 5 $.

Réaction de la
bourse

D'autre part, une fois la
distribution faite, 1'investis-
seur reste avec une action
d’une compagnie active dans
le transport des marchandi-
ses. Il est évident qu’une fois
le paiement fait, le titre
chutera en bourse pour re-
fléter la nouvelle réalité.
Mêmes'il est impossible

de prédire le cours exact, à
2,50 $, le titre se transigerait
sous sa valeur comptable et à
neuf fois ses profits. Après
une chute sous 2,50 $, le
titre pourrait donc se stabili-
ser à ce niveau.
Tous ces calculs signifient

que l'investisseur qui achète
à 5,75 $ (le cours récent)
empochera 4,46 $, ce qui le
laissera avec un coût net de
1,29 $ pour l'action de la di-
vision Transport de mar-
chandises (sans tenir compte
de l'impôt et des commis-
sions).
Dans la mesure où le titre

se transige à plus de 1,29 $,
il pourra réaliser un profit
rapide ou conserver son ac-
tion pour participer à la
croissance possible du nou-
veau Vitran.
La direction de Vitran es-

time que la distribution de-
vrait se faire vers le 7 mars
prochain aux actionnaires
inscrits au registre de la
compagnie le 5 février.
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Le pétrole et l'or : les
principales matières
premières affectées
par la guerre du Golfe
BVème si les autres producteurs ont comblé grosso

modo la perte de production de pétrole en provenance de
l'Irak et du Koweit depuis le mois d'août, toute attaque
irakienne contre les installations pétrolières de l'Arabie
Saoudite mettra en dangerl'équilibre fragile établi depuis
ce temps.

L'International Energy Agency, l'agence qui coordon-
ne les politiques pétrolières pour les principaux pays in-
dustrialisés, évalue la perte de production potentielle cau-
sée par le déclenchement d’une guerre à 2,5 M de barils
de pétrole par jour.

L'agence se dit toutefois en mesure de libérer la même
quantité de pétrole des réserves des pays industrialisés,si
le besoin se fait sentir. En plus, les spécialistes estiment
que l'Iran et l'Arabie disposent de 60 M de barils de pé-
trole dansleurs navires flottant sur les divers océans.

Mais, l'émotion en situation de crise l'emporte souvent
sur l’analyse rationnelle. Cette semaine le prix de baril est
passé de 23,35 à 31 $ US le baril en cinq minutes après
l'échec de la rencontre Baker-Aziz, clôturant la semaine à
27,29 $ US.

L'or a réagi également à la rencontre Baker-Aziz, ga-
gnant 15 $ US l'once, pour se stabiliser à 390,60 $ US à
la fermeture des marchés à Londres. L'effet d'une guerre
sur le platine et l'argent est moins évident à cause de leur
utilisation industrielle qui dépend de la vigueur de l’éco-
nomie.

En cas de guerre, on s'attend à ce que le prix des métaux
usuels faiblisse, sauf peut-être l’aluminium.
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Fermeture  Fermeture Variation
11-01-91 04-01-91 %

Métaux
Aluminium ($ US la Ib) 0,69 0,71 -2,8
Argent($ US l'once) 4,14 4.21 17
Cuivre ($ US la Ib) 1,15 1,16 -0,8
Nickel ($ US la Ib) 3,99 3,78 56
Or($ US l'once) 390,40 386,75 0,9
Platine ($ US l'once) 419,25 412,00 18
Zinc ($ US la Ib) 0,57 0,63 -9,5
Indice CRB 220,29 218,03 1,0
Indice Dow Jones (denrées) 126,50 126,97 -0,1

Pétrole (prix par baril, $ US)
Western Texas Int. 27,30 24,90 9,6
Brent (Mer du Nord) 26,00 23,85 9,0

Bois de sciage'
(prix des producteurs pourle 2 X 4, longueurs assorties)
Bois vert (Montréal) $ CA 236,00 233,10
1,3
Prix composés
Toronto CA $ 216,25 212,41
1,8
Columbus $ US 234,35 234,19
0,1

Marché à terme (Comex)
Livraisons Var. (%)

Argent (US $ l'once) jan. 4,13 415 05
mars 417 » 420  -01
mai 4,23 426 —-01

Cuivre ($ USla livre) jan. 1,14 116  -17
év. 1,14 116 -17
mars 1,13 1,16 -2,5

Or ($ US l'once) jan. 391,60 38480 18
fév. 39360 387,20 1,7
avrit 39640 39040 1,0

Platine ($ US I'once) janv. 41860 409,70 2,2
avril: 42260 41440 2,0
juil. 42640 419,00 18

* : prix fournis parl'Association des rmanufacturiers de bois de sciage du Québec
 

Source : McNell Mantha et Dow Jones
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Seulement
45 MS de
financement
accreditif en
1990
=5S clon la dernière éva-

luation de l'Association des
prospecteurs du Québec
(APQ), il n'y a eu que
45 M$ de financement ac-
créditif public en 1990.
Cette mauvaise performan-

ce s'est transformée en dra-
me pour plusieurs compa-
gnies minières qui ont prépa-
ré des émissions à la toute
fin de l'année, mais n'ont pu
recueillir le montant mini-
mum.
A la surprise de tous, la So-

ciété en commandite Que-
mex 1990, une nouvelle for-
mule mise au point par
CMP, n’a pas réuni le mon-
tant minimum de 3 M$ de
son émission.
L'impact s’est fait ressentir

non seulement sur Quemex,
qui encaisse une perte im-
portante, mais également sur
plusieurs autres compagnies
qui attendaient les fonds de
la commandite pour réaliser
leurs travaux d'exploration.
Selon Jean-Guy Masse,

président de Gestion de
fonds CMP, il est possible
que l'entreprise tente d’utili-
ser la même formule en
1991.
« Toutefois, on attendra

pour voir commentla situa-
tion dans le Golfe persique
se terminera ».
La Société en commandite

Normétal 1990 n’a pas réus-
si non plus son financement.
Cet échec met en péril son
projet d'exploration de Nor-
metmar, qui à connu en outre
des problèmes techniques de
terrains à l'automne dernier.
Par contre, Canchromeest

parvenue à amasser presque
le maximum du financement
qu'il visait, soit 1,2 M$. Les
groupes Ste-Geneviève ct
Vior-Mazarin, Sphinx,
Corpomin sont les autres à
avoir complété des finance-
ments publics en 1990.

Kerr vend
ses actions
d'Anderson

BCerr Addison Mines
(Tor., 15.87 $) a annoncé
son intention de vendre les
6 202 281 actions d’Ander-
son Exploration (Tor.,
15,75 $) en sa possession, ce
qui représente un montant de
100 M$.
Cette décision fait suite à la

politique de Kerr, mise en
branle en 1989, de se dépar-
tir de tous ses intérêts pétro-
liers.
Noranda (Tor, 16,25 $)

détient indirectement SI %
des actions de Kerr, qui pos-
sède elle-même 7,3 M d’ac-
tions de Noranda. La direc-

tion de Kerr a déjà manifesté
son intention de se départir
également de ses actions de
Noranda dès que le marché
boursier s'améliorera.
Avec la vente d’Anderson,

les sommes en banqueet
peut-être la vente des actions
de Noranda, Kerr disposera
de plus de 300 M$ de liqui-
dités.
La compagnie n’a pas indi-

qué comment elle entendait
employer les fonds disponi-
bles, mais n'a pas exclu la
possibilité d'acheter d'autres
compagnies minières.
Kerr détient 50 % des ac-

tions de Minnova (Tor,
14,50 $) qui exploite des mu-
nes de métaux usuels et d'or
au Canada.
Les réserves de ses princi-

pales mines, dont Ansil et
Lac Shortt, s'épuisent rapi-
dement. I] faut donc qu'elle
trouve d’autres réserves, soit
par un cffort d'exploration
accru, soit par des acquisi-
tions.
Ressources Audrey (Mtl,

3,40 $) constitue une cible
potentielle. Elle partage un
gisement polymétallique de
11 M de tonnes avec Minno-
va sur la propriété Mobrun,
près de Rouyn-Noranda.
Audrey a confié à Léves-

que Beaubien Geoffrion la
tâche de financer au meilleur
prix possible la mise en pro-
duction de ce gisement,
n’excluant pas la vente de la
compagnie au complet pour
ce faire.

Thunderwood

commence

les travaux

au lac

Pelletier

TW hunderwood Re-
sources (Tor, 0,62 $) a com-
mencéles travaux d'explora-
tion souterraine sur sa pro-
priété du lac Pelletier, près
de Rouyn-Noranda, où elle
détient une participation de
35 %, le reste appartenant à
Falconbridge.
Thunderwood, qui a la ges-

tion du programme, prévoit
percer une rampe d'accès de
3 000 pieds, foncer une gale-
rie de 1 000 pieds de lon-
gueur dans le minerai sur les
étages 165 et 400 pieds et re-
lier les deux étages par une
monterie d’une longueur de
325 pieds creusée dans le
minerai.
La compagnie prélèvera en

plus un échantillon en vrac
de 8 000 à 10 000 tonnes
pour vérifier la teneur en or
du gisement.
La ressource minérale non

diluée, délimitée à l’aide de
80 000 pieds de forage,
s'élève à 973 000 tonnes à
0,20 0z/t en or, dont 540 000
tonnes 2 0,29 oz.
La propriété est située à

6 800 pieds à l'ouest de l'an-
cienne mine Stadacona qui a
produit 457 000 onces d'or à

partir de 3 M de tonnes de
Tune rai.

Cache:
autres
résultats sur
la propriété
Courville

KÆ xplorations Cache
(Mu, 0,43 $) a publié les ré-
sultats de trois forages sur sa
propriété Courville située à
30 km au nord-est de Val-

d'Or.
Les trois ont traversé des

zones aurifères à trois difté-
rentes profondeurs. Parnu tes
meilleures intersections, on
note 0,127 07/1 sur S,08
preds dans le prenuer, 0,209
07/t sur 9,22 pieds À 344
pieds de profondeur dans le
second et O,18$ 02/1 sur
12,47 pieds à 412 pieds de
profondeur dansle dernier
D'autres forages sont en

Aufa
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NÉARTERETRAITE
Parts permanentes, Fonds FTQ, speqs

Comment accroitre le
Ha même somme d'ar-

gent versée à son régime en-
registré d'épargne-retraite
peut permettre de doubler sa
déduction fiscale. Cepen-
dant, pour ce faire, le con-
tribuable devra, bien sou-
vent, faire son entrée dans le
monde de la spéculation et
du hautrisque.
La contribution versée au

réèr est pleinement déduc-
tible du revenu gagné et ce,
tant au provincial qu’au fé-
déral. Mais, ce placementef-
fectué dans le cadre d’un
réèr peut donner droit à des
déductions additionnelles s’il
prend la forme de parts per-
manentes des Caisses popu-
laires et d’économie Des-
jardins, de parts du Fonds
de Solidarité FTQ ou de
parts d’une société de place-
ments dansl'entreprise qué-
bécoise (speq).
La déduction de 100 % re-

liée à l'achat de parts perma-
nentes est sujette à un in-
vestissement annuel maxi-
mum permis de 2 000 $ pour
les années 1990 et 1991.
Cette déduction n’est possi-
ble qu'au Québec. Pour con-
server sa déduction, l’inves-
tisseur doit détenir ses parts

pendant au moins deux ans.
Les parts permanentes

constituent des placements
admissibles à un réèr. Ainsi,
lorsque injectées dans un
réèr autogéré, ces parts don-
nent droit à une déduction de
100 % du montant investi
tant au fédéral qu'au provin-
cial, en sus de la déduction
de 100 % (s'appliquant à un
capital investi maximum de
2 000 $ par an) accordée par
Québec pour l'achat de ces
parts.
En clair, l'investissement

de 2 000 $ sous forme de
parts permanentes se traduit
par une économie d'impôts
d'environ 320 $, économie
qui varie selon le taux d'im-
position du contribuable.
Lorsque l'achat est effectué
dans le cadre d’un réèr auto-
géré, un retour d'impôt addi-
tionnel d'environ 540 $ est
possible, pour un total de
860 $.

Fonds de solidarité

Les parts du Fonds de soli-
darité des travailleurs du
Québec donnent droit à des
crédits d'impôts tant au Qué-
bec qu’au fédéral. Au Qué-

bec, le crédit d'impôt est li-
mité à 20 % du montant in-
vesti, jusqu’à un maximum
de 700 $. Au fédéral, la limi-
te est de 40 % du montant
investi, moins les crédits du
Québec, jusqu'à un maxi-
mum de 700 $. Ces plafonds
limitent donc l'investisse-
ment sous cette forme à
3 500 $ par année.
Investi dans un réèr auto-

géré, l'achat des parts du
Fonds FTQ donne droit à
une déduction additionnelle
de 100 % tant au fédéral
qu'au provincial. Ainsi, avec
un investissement de
2 000 $, aux crédits d'im-
pôts de 800 $ (40 % de
2 000 $), peut s'ajouter une
déduction (fédéral-provin-
cial) d'environ 540 $, pour
un total possible d'environ
1 340 $.
En contribuant au maxi-
mum (3 500 $), on parle de
crédits d'impôts de 1 400 $
et de déductions addition-
nelles d'environ 945 $, soit
un total de 2 345 $.
Si, d’un point de vue fiscal,

l'attrait de ces combinaisons
réèr-parts permanentes ou
réèr-parts du Fonds FTQ est

2>—————J>
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retour d’'impots de ses contributions a un reer
indéniable, l'investisseur ne
devra jamais perdre de vue
les particulantés de ces pla-
cements. Leur rendement
(avant impôts) est bien sou-
vent limité et ces placements
sont peu liquides, souffrant
d'un marché secondaire
limité, voire inexistant.

La qualité du
placement d'abord

De plus, la période de dé-
tention minimale des parts
permanentesest de deux ans.
Les parts du Fonds FTQ ne
peuvent, quant à elles, être
transférées ou vendues avant
l'âge de 60 ans (si le déten-
teur est à la retraite) ou de 65
ans, sauf si le détenteur est
financièrement en difficultés
en raison de circonstances
inhabituelles.
« Ce manque de liquidité

du marché secondaire peut
devenir un inconvénient ma-
Jeur si le titulaire du réèr a, à

un moment donné, besoin de
ces fonds », a précisé Daniel
Lachapelle, fiscaliste chez
Raymond, Chabot, Martin,
Paré.
Reste la speg. L'investisse-

ment dans une speq donne
droit, au Québec, à une dé-
duction de 100 % du coût
d'achat, de 125 % si les in-
vestissements de la speq se
font au sein de PME québé-
coises situées à l'extérieur
des grands centres urbains,
et de 150 % pour les em-
ployés qui acquièrentles ac-
tions de leur entreprise par
l'entremise d'une speq. Une
déduction additionnelle pou-
vant atteindre 100 % est ac-
cordée si l'argent investi par
la speq va au financement
d'activités de recherche et
développement.
Pourl'investisseur, aucune

période minimale de déten-
tion n’est exigée. Cette exi-
gence s'applique plutôt aux
placements effectués par la
speq.
La déduction réclamée ne

doit toutefois pas dépasser
30 % du revenu. Toutes dé-
ductions non réclamées, au-
delà de cette limite, peuvent
être reportées aux cinq an-
nées suivantes. De plus, pour
une année donnée, les dé-
ductions totales ne peuvent
dépasser 200 %. La portion
non réclamée, s’il y a lieu, et
qui s'inscrit au-delà de cette
limite, bénéficie d'un report.
Dans la mesure où la speq

est constituée de telle sorte
que ses actions deviennent
un placement admissible au
réèr, d'autres déductions
peuvent ainsi être obtenues,
tant au provincial qu'au fé-
déral, si l'investissement
dans une speq est effectué
par l'intermédiaire d'un réèr
autogéré.
Un exemple chiffré. Une

somme de 2 000 $ investie

ET) =)

dans une speq (recherche et
développement) peut donner
droit à un retour d'impôt de
l'ordre de 640 $ au Québec.

l'intérieur d’un réèr, des
déductions additionnelles
(fédéral-provincial) d’envi-
ron 540 sont possibles, soit
un total de | 180 $.
En revanche, les actions

d'une speq constituent un

placement très spéculatif, qui
ne bénéficie, à toutes fins
utiles, d'aucun marché se-
condaire.
Les speq investissent les

sommes recueillies dans le
capital-actions d'entreprises
canadiennes privées, de pe-
tite taille, engagées dans des
secteurs d'activités bien pré-
cis ou dans des projets de

recherche spécifiques dont le
succès commercial est loin
d'être assuré. Le rendement
pouvant être obtenu sur les
actions d'une speq découle
uniquement du rendement du
portefeuille d'entreprises
dans lesquelles la speq in-
vestit.
« Il ne faut jamais perdre

de vue que le retour d'im-

pôts ne survient qu’une seule
fois, soit au moment de l'in-
vestissement.

Il faut donc, aussi, se
préoccuper des années sut-
vantes, du rendement annuel

que l'on peut espérer et,
surtout, de ta possibilité de
revendre ses titres advenant
un imprévu ou au besoin, Si
le rendement que l’on ob-

tent, à chaque année, eston
féneur À ce que d'autres an-
VCSUISSCMICNES, INOUIS HISQUES
par surcroît, peuvent offrir.
l'avantage fiscal de ta pre
mitre année peut (res vite
disparaître », a ajoute Daniel
Lachapelle.
RÉRARDHIE
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  |‘ Ligned'action  
I 2BANQUE DE MONTREAL

Passez à l’action avecle
plus bas taux de commission.

Le service de courtage à escompte Ligne d’actionpour
les investisseurs qui savent ce qu’ils veulent.

Vous profiterez: Pour plus de renseignements, passez à n'importe quelle À |

« d’un taux de commission inférieur à ceux qu’exigent les succursale de la Banque de Montréal. {
principaux courtiers exécutants, vous permettant de Comparez et économisez : {
réaliser des économies substantielles sur vos transactions*; ‘

e d’une exécution rapide et précise de vos ordres d’achat et Barèmedes commissions canadtennes |
Cours des actions Commission !

  
de vente; | 4 | $0 -$] $25 + 1/28/act

e de l’avantage de communiquersans frais d’interurbain $1.01 - $5 $25 + 2¢/act.

avec le Centre Ligne d’action, qui répond a vos ques- $5 1/8 - $10 $25 + 38/401

tions, prend vos ordres et vous donneles cotes de la $10 1/8 - $20 $25 + 44/act, ;

Bourse; $20 1/8 - $30 $25 + 5S/act. :
$30 1/8 et plus $25 + 6$/act.

e de la possibilité de régler vos transactions à même votre
compte de banque.

Le plein montant de Le conunission et des frus s'appliquent à chacune des
executions partielles d'un ordre, saut stelles ont lieu le meme pour ouvrable    

Le service Ligne d'action est offert par les Services d’Investissement Banque de Montréal Eimitée, filiale cn propriété exclusive de la Banque de Montreal.
uniquement dansles provinces où la loi l’autorise. Ÿ* Marque de commerce de la Banque de Montreal. “Comparativement aux taux de Commussion exiges

par les principaux courtiers exécutants pour les operations sur actions au >> novembre 1990

Montréal 877-2100 Ailleurs au Québec 1 800 361-7775
Toronto 867-4000 Ontario 1 800 668-7354 Ontario (807), Manitoba,

Provinces de l’Atlantique, Terre-Neuve et Labrador 1 800 387-7688 
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Actions d'une société réa en faillite : prendre
une perte en capital et remplacer les titres
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Qu'arrive-t-il si je détiens
des actions d'une entreprise
qui a fait faillite, et que ces
achons ont été achetées dans
le cadre du régime d'é-
pargne-actions ?
François D., Ste-Thérèse

EDP ans un premier
temps, une perte en capital

peut être déclarée lorsqu'il y
à disposition du bien. Dans
le cas d'une entreprise en
faillite, on peut parler de dis-
position présumée. Le prix
de vente considérée est alors
égal à zéro.

noter que la disposition
est présumée dans l'année où
l'entreprise fait faillite et que

75 % de la perte en capital
peut être déduite de vos
gains en capital de l'année
courante, reportée au cours
des trois années précédentes
ou appliquée à d'éventuels
gains en capital.
Dans un deuxième temps,

s’il y a disposition présumée
et qu'il s’agit d'actions ad-
 

St-Jerôme

J7Z 5V3

(514) 431-7080  
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est automatiquement vérifiée.

 

TRAITEZ L'IMPÔT DES PARTICULIERS
SUR ORDINATEUR PERSONNEL

DES SIMULATIONS FISCALES À VOLONTÉ(‘whatif")

Vous pouvez ajouter ou modifier à volonté n'importe quelle donnéefiscale.

En l'occurence, PC-IMPÔTSrecalcule automatiquementles déclarations
provinciale et fédérale ainsi que les annexes. Cette fonction vous permet
d'uugmenter substantiellement l'efficacité de votre travail.

elle s'avére essentielle lorsque votre client oublie de fournir une donnée
quelconque ou lorsque vous souhaitez vérifier l'impact d'une modification
fiscale (REER, REA, statut matrimonial, etc.).

UNE ENTRÉE ET UNE SORTIE FIABLES

la validité du numéro d'assurance sociale, de la date et de la codification

Par exemple, lors de la création d'une
nouvelle déclaration, si le NAS est incorrect, le logiciel vous en avise!

La sauvegarde consiste à recopier sur disque vos données d'impôts pour

une utilisation ultérieure. Afin d'éviter tout risque d'erreur ou d'oubli, PC-
IMPOTS effectue cette opération automatiquement.

D'UNE ANNEEÀ L'AUTRE

À chaque année, PC-IMPÔTS lit les déclarations traitées l’année
précédente et transfère à l'année suivante les donnéesfiscales pertinentes

telles que les valeurs des REA, les excédents de REER, etc. En outre, il

remet automatiquement à zéro l'information fiscale de l'année précédente

tout en préservant les données d'identification comme, par exemple, les
noms, les adresses, les personnes a charge, efc..

Progiciels PC-IMPÔTSinc.
580 Laviolette (C.P.636)

Par exemple,

  

missibles au réa dont la pé-
riode de détention minimale
obligatoire (deux années
civiles suivant l’année de
l'achat) n'est pas encore
écoulée, vous aurez à com-
penser par l'achat d’autres
titres admissibles pour ainsi
ne pas devoir rembourser
votre déduction déjà reçue.

Remplacement

Les actions pouvant servir
de valeur de remplacement
sont les titres admissibles
achetés sur le marché secon-
daire ou les actions offertes
lors d’une émission effectuée
par une entreprise admis-
sible.
Dans le premier cas, vous

retrouvez la liste des titres
admissibles dans le bulletin
hebdomadaire de la Com-
mission des valeurs mobi-
lières du Québec (CVMQ)
ou dans les principaux jour-
naux. Dans le second cas,
force est de constater que les
émissions d'actions réas se
font rares depuis quelques
années.
Vous pouvez également

dénicher des valeurs de rem-
placement parmi les pro-
grammes d’achat d'actions
mis sur pied par quelques
grandes entreprises mais,
alors, vous allez vous heurter
à la limite de déductions de
1 000 $.
N'oubliez pas qu'il faut

compenser non pas le mon-
tant investi, mais la déduc-
tion réclamée. Si, par exem-
ple, vous avez déduit
5 000 $, vous aurez à ache-
ter pour 5 000 $ de titres
donnant droit à une déduc-
tion de 100 %, ou pour
6 667 $ de titres permettant
une déduction de 75 %.

+ x *

Avoir le bon
tableur

Je viens d'acquérir un or-
dinateur avec un logiciel qui
inclut un tableur. Ai-je avan-
tage à me procurer le Lotus
1-2-3 ?

Serge, Lorrainville

=> clon Pierre Des-
marteau, journaliste et spé-

PROFESSIONNELS

 

Ha rubrique Votre ar-
gent vise à répondre,
chaque semaine, aux pré-
occupations de nos lecteurs
en matière de finances per-
sonnelles, de placement et
de fiscalité.
Les questions et réponses

seront publiées dans le
journal.
Nous vous invitons à 

Faites-nous parvenir vos questions
communiquer vos ques-
tions directement à l'auteur
en composant le (514) 842-
6491 ou en les faisant par-
venir à l'adresse suivante:

Gérard Bérubé,
LESAFFAIRES,

465 rue Saint-Jean,
étage,

Montréal, Québec,
H2Y 354   

cialiste à Action Informa-
tique, tous les tableurs dis-
ponibles sur le marché sont
en mesure d'effectuer les
calculs que vous demandez
(amortissement des prêts et
valeurs futures de sommes
investies). Il suffit d'étudier
le manuel de l'usager pour
bien saisir les caractéris-
tiques de votre tableur.
Lotus 1-2-3 est également

un tableur. Son avantage : il
est le plus utilisé et le plus
documenté. La plupart des
concepteurs de logiciels s’y
refèrent. Le tableur inclus
dans votre logiciel devrait
suffire à vos besoins.
Pour y voir plus clair, il

serait peut-être bon de con-
sulter des livres qui ont pour
but de vulgariser la micro-in-
fomatique. De plus, dans le
Guide d'achat d’un micro-
ordinateur, publié par Publi-
cations TRANSCONTI-
NENTAL,vous retrouvez,
entre autres, une évaluation
des principaux tableurs
disponibles sur le marché.
Enfin, vous pouvez obtenir

facilement les formules ma-
thématiques qui vous in-
téressent en consultant un
bon livre sur les mathéma-
tiques de l'intérêt composé.
Les librairies spécialisées,

ou celles des facultés d'ad-
ministration des universités,
vendent de telles publica-
tions.

% % +

Informations
boursières
par modem

Je demeure en périphérie.
Je voudrais savoir s’il est
possible de recevoir de l'in-
formation boursière par ser-

 

MAURICE SABBAH. C A
MICHEL SABBAG. C A
JOSEPH ZIRI M COM CA

 

BOISJOLI, SABBAH, SABBAG,
Z\RI, MALKA
COMPTABLES AGRÉÉS

EMILE MALKA. BSC COM .C A
SYLVAIN BROSSARD. BAA . CA

3424 DRUMMOND
MONTREAL. CANADA. H3G 1Y1

TEL (514) 287-0833
TELBCOPIEUR 287-0778
 

vice informatique, selon une
liaison par modem ou cour-
rier informatique.

Denis P., Lac Etchemin

B_ es produits informa-
tiques disponibles sont mul-
tiples et à prix variés. Pour la
simple alimentation en cotes
boursières par modem, les
entreprises les plus connues
au Québec sont Info-Bour-
se, Ems et Info-Globe. Info-
Bourse vous fournit égale-
ment la construction graphi-
que et des éléments d'ana-
lyse technique.
Parmi les éléments utiles à

l'analyse fondamentale, les
entreprises comme Stock
Guide et le Financial Post
(service de cartes jaunes,
plus dispendieux) fournis-
sent des banques de données
intéressantes. Vous pouvez
aisément créer un interface
qui reliera ces différents ser-
vices entre eux.
Dans le haut de gamme

(très dispendieux), Telerate
(filiale de Dow Jones) et
Star Data sont en mesure
d'offrir, entre autres, le ser-
vice de nouvelles DowJo-
nes, les cotes boursières, les
informations du Value Line,
et la moyenne des prévisions
des analystes pour la ma-
jorité des entreprises améri-
caines et canadiennes.
Enfin, par l’intermédiaire |

du réseau iNet 2000 de Bell
Canada, une multitude de
banques de données sont ac-
cessibles par modem. II suf-
fit de consulter le catalogue
de produits pour évaluer
ceux qui vous seraient utiles.
Regardez de pres les ser-

vices offerts par des cour-
tiers escompteurs. Plusieurs
offrent des produits qui
pourraient vous satisfaire.
Certains ont établi des en-
tentes avec des fournisseurs
de banques de données.
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CFCF veut annoncer une transaction ou un financement des le 23 janvier
BL a pression est forte

pour que CFCF (Mtl,
9.38 $) annonce une transac-
tion ou un refinancement à
l'assemblée annuelle du 23

| janvier prochain.
Selon un analyste financier

de Montréal, une annonce
dès le 23 janvier dissiperait
les inquiétudes des investis-
seurs quant à la vulnérabilité
de CFCF.
« Je suis certain que les ca-

; dres de l’entreprise tra-
vaillent jour et nuit à déni-
cher les fonds nécessaires
pour répondre aux besoins
de liquidités de Télévision
Quatre Saisons », a-t-il
avancé.
Bien que l’hémortagie soit

chez TQS, c'est le holding
ouvert CFCF inc. qui a le
poids de l'endettement de
123 M$.
CFCF aurait besoin de

fonds de l'ordre de 75 M$ à
100 M$ si son but est d'ab-
sorberles pertes de TQS jus-
qu’à ce qu'elle atteigne le
seuil de rentabilité.
TQS a perdu 84,3 M$ de-

puis 1987 et I'analyste pro-
Jette des pertes de 41,3 M$
pour 1991 et 1992 à moins
d'un revirement structurel
majeur dans l'industrie de la
télédiffusion montréalaise.
« Dans tous les marchés

canadiens où s’est implantée
une troisième station de télé-
vision locale, il a fallu géné-
ralement de cinq à 10 ans,
avant qu'elle ne devienne
rentable », écrit-on dans le
rapport annuel. TQS a débu-
té sa cinquième année d'ex-
ploitation en septembre
1990.
Les déboires de CFCF

étaient connus. « Le princi-
pal problème de la société
cst la saignée de ses ressour-
ces par le Réseau Quatre
Saisons », peut-on lire dans
le rapport annuel.
« C’est donc d’abord à cet-

te filiale que porterontles ef-
forts de CFCF pour trouver
une solution », a déclaré
Charles Bélanger, vice-pré-
sident, développement et af-
faires gouvernementales de
CFCF.

| C'est l’échéance du 28 fé-
vrier 1991 contenue dans la
convention d'emprunt avec
la Banque Toronto-Domi-
nion (Mtl, 16,88 $) qui sem-
ble avoir pris les investis-
seurs et les analystes par sur-
prise. Encore là, il s'agit des
termes de la convention
d'emprunt et non une date li-
imite coulée dans le béton.
« On s’est donné des para-

“ mètres à rencontrer », à pré-
cisé M. Bélanger.
En application de cette

convention, signée au cours
du dernier exercice financier,
« CFCF a convenu de main-
tenir certains niveaux de ra-
tios financiers et de fournir à
la banque la preuve d’enga-
gements solides entraînant
une injection de fonds addi-
tionnels suffisants pour ré-

 
 

 

pondre aux besoins de liqui-
dités prévus de TQS jusqu'à
ce que le flux monétaire ré-
sultant des activités de cette
dernière soit positif ».
Divers sécnarios s'offrent à

CFCF et rien n’est exclu, a
renchéri M. Bélanger. La so-
ciété peut émettre du capital-
actions ordinaire ou privilé-
gié ou des titres de dettes à
des institutions ou vendre

 

CFCF E2 ou le câble.
Différents noms de candi-

dats circulent dans le milieu
financier et des communica-
tions : CHUM (Tor, B,
19 $), le diffuseur de Toron-
to qui n'a aucune dette, le
diffuseur privé torontois
Global Television, la société
de communications Astral

(Mtl, A, 9,75 $) ct Power
Broadcasting, filiale privée

16,25 $). Les fonds addition-
nels pourraient provenir no-
tamment de la vente d'une
partic des activités de la so-
ciété, peut-on lire dans le
rappon annuel. CFCF possè-
de et exploite deux sociétés
de télédiffusion CFCF 12 et
TQS et détient 49 % de
Alexander, Pearson &
Dawson, une agence de re-
présentation nationale. Pre-

de représentull national pour
TQS. CFCF cst également
propriétaire de deux filiales
engagées dans la production
télévisée, les Productions
Champlain et les Con-
seillers Vidéo R.S. ct d'un
intérét de SS % dans Media
Group International, une
maison nationale de distribu-
tion. Au plan de la télédistri-
bution, CFCF exploite CF

CFCF a conclu avec la
Banque T-D une convention
d'emprunt aux termes de ta-
quelle elle s’est vu accorder
un crédit maxamum de
150 M$, ce qui devrait assu-
rer ses besoins en liquidites
Jusqu'au 31 août 1991, date
à laquelle l'emprunt est te-
nouvelable.

des participations dans TQS,

(0001)EgoA
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TROUVER LE MOMENT OPPORTUN
Le marché boursier n'était pas un bon ‘endroit’ pour votre

REER en octobre 1987. Les liquidités l'étaient alors. Dans son
Guide de l'investisseur de 1991, la revue Fortuneaffirme que la
répartition des actifs sera le facteur déterminant du succès des
placements. La façon dont le capital de son REER est réparti
entre les actions, les obligations et le marché monétaire peut
avoir plus d'impactsur les rendements à long termeque le choix
de ses placements. ll faut savoir agir au bon moment. Quand
doit-on se retirer de la Bourse ? Quand faut-il investir dans
les obligations ? Est-il plus sage, vu la conjoncture économique,
de conserver son REER enliquidités ?

DES RÉPONSES OBJECTIVES
Le Service AGF de répartition des titres en portefeuille vous

propose un système informatisé qui détermine à quel moment
vous devez changer la composition de votre REER. Le système est
basé sur un modèle mis au point par une grande maison de
courtage américaine, qui évalue les rendements relatifs des
liquidités, des actions et des obligations sur une pénode de 17 ans.
Le modèle a été testé danstous les genres de marché: bien
entendu,le passé n'est pas garant de l'avenir, mais les résuitats
sont impressionnants. Par exemple,à la veille de la débâcle
d'octobre 1987, le modèle donnait les pondérations suivantes :
9% en liquidités, 86 % en obligations et 5% seulement en actions.

LE FONCTIONNEMENT DU MODÈLE
Le modèle calcule sans cesse les rendements prévus

des liquidités, des actions et des obligations aux Etats-Unis et

- 0 tg

PASSE NM

mière Télévision agit à titre

ENS A

PS hs 4SeAs

Cable TV. AUCHAMP

compareles appréciations actuelles avec les appréciations
passées. Lorsque les écarts par rapport à la normale augmentent.

le modèle attnbue une pondération plus grande à la catégone
de titres qui dégage un écart positif Le modèle définit ainsi
une répartition des titres; selon la conjoncture, les pondération:
peuvent vaner de 04% à 100%pour chacune des catéqones

SON UTILISATION AU CANADA
Pour son Service de répartiton des titres en portefeuille, AGF

fait appelà trois fonds représentatifs : Fonds AGF d'actions
canadiennes Limitée (actions), Fonds AGFd'obligations canadien
nes (obligatons) et Compte AGF de marché monètaue (liquidités).
Les essais du modèle, menésrétrospectivement, ont donné
des résultats éloquents, commel'illustre le graphique à gauche
Une somme de 100 000$ investie dans un REERle 31 octobre
1976 aurait valu 1 084 088$ le 30 novembre 1990. Nous avons
déduit tous les frais de gestion, imputé des frais de transfert de
2% pour chaque modification et supposé que les dividendes
et distnbutions sont réinvests

COÛT
L'investissement dans un REER est réparti entre les trois fonds,

moyennant des frais de vente imtiaux ou différés (voi les
prospectus). Des frais allant de 0% à 2 4 sont perçus sur chaque
transfert, jusqu'à concurrence d'un maximum annuel de 2% de
la valeur liquidative globale duportefeuille.

POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS
Consultez un courtier en valeurs mobihères ou un expert

en fonds d'investissement 1l vous renseignera davantage sur
le Service AGF de répartition des thtres en portefeuille et vous
fournira des prospectus. Vous pouvez
aussi remplir le coupon ci-dessous
ou nous appeler sans frais au
1-800-387-1780, et nous vous
ferons parvenu la documen
tation nécessarre.

  

  

DE LA DOCUMENTATION SUR LE
SERVICE AGF DE RÉPARTITION DES
TITRES EN PORTÉFEUILLE POUR RÈER
4
PERE CP S0 Suc A

Tutonte Dormtmuon Centre
AGF Toronto (Uintana) MSK 114

 

Nom

Adresse

Ville eam foe proba

Telephone domicile avai
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AGF SERVICE DE REPARTITION DES TITRES EN PORTEFEUILLE
Cette aDionce ne CONSAtUE pas une tre publique de titres Loffre est faite exclusivement pas voie de prospectus qui ontient les detains té tous ren fans a GOrvr Se de TSpattindes He er pritetenanes pe têtre

utilisé par les résidents desterntoues où ACF ale droit d admis11e service On peut se procurer des exemplaires

 

4 prospectus auprés d'un courber si vacant imobWdéres ou d'un expertosfonds d'investaseiment}
de ces termtoues Veuillez lire les prospectus avant d'acheter des titres et conserve? les pow réfétence Laos taux de tondement indiqués sorties Aux « vrmposée annuels moyens fes péri rhea menhannéens of

sont calcules d apres je montant net investh On supposeque les dividendes e(distibutions sont remvests. Vous les tendements cakouies pag AGE pout ie Gennoe de tépartition des titres et portefeudbe of een fonds
sous jacents pour les petio 5 termmuinées le 30 novembre 1990 Repamtion destitres 18 689% sur 14 ans 15,0% sur JOans 83% sus Sans 73% sur Vans 10% sur lan Fonds AGF d'actions « anadicnnes 146% sur 14470

T4#sur 10 ans L4# sur 5 ans O0®. sur Jans 224 Maur lan Fonds AGFd'obligations candiennes 110% sur 14 ans, 131 @sur lOans 6 79sur Sans 9 Je sus dans, 43% sut lan Compte AGP de marché mi nétaire
110 # sur 14 ans 113% sur 1) ans 99% sui 5 ans 109 sur Vans 12 4e sur Lan Less taux de rendement seront Lnunues des fade vente éventuels
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Fonds VANPA Chg.% VANPAChg %

ADMAX INV re Equ on...us 8.51 -10
Ame Pert US(i) 382 -143 cé oan
Ame Pert i) 417 -15 raseton 8.30 —
Captain Inc(ir ann -02 con BAR MGMT
Cdn Portorm(w) 45 -04 CB Globakyd) .. 9.08 —
Poiymetrio(lr)4.67 +01 CO-OP TRUST GROUP

AGF GROUP Growth(ydr).... ............ 12.54 —
apeGr(1) 132 -00 Income er _ 0.34 —
Can Bond(ir) 447 -04 DOMEQUITY
Cdn Equ(in 776 09 Domequry(ydry .. . 5.39 —
Cdn Ree(ir) 780 -14 DUNEDIN
Conv Inc(ir) . 748 -02 Internt’iyli} .. … 02.34 —
Corp (nv(br).. 1115 -03 DYNAMIC GROUP
Crp Inv (tir) $12 -02 Dyn Am CDN(H7. -.05
Giobel{) 9s3 -13 Dyn Am US() … -05
Grth Equ(e 877 MN Oyn Cdn(iry. . 412. -.08
Hitncome(l 944 -0 Dyn Div( enATT +03
Japançi . 501 -07 Dyn Glo ondiyh) cera4.07 -04
MMF(10 97)(iN 10.00 — Dyn Global(yl) ... 4.64 -08
Specialyy …522-411 Dyn Income (ir 531 -02

ALLIED L MomT Oyn MMF(1 0) ir).10.00 —
Conadian(dr) 302 -01 Dyn Mgd Port( 508 -02
Oividend(dr) ...............3.02 +64 Dyn Partnere(ir) 04 -.03
Income(dr) . 539 -03 fr Pres Mol(lr) .. 0 02
InternfiCdn(d). 417 -01 ELLIOTT + PAG
Intern? U 8 (d) . Jez -01 EP Bai(ldr). . 69 -17

ALTAMIRA EP Bond(idr).. .2 -.04
Balanced(dr). 97 11 EP Equ(ldr i -.24
Bond{(99 1048 03 EP Mon(19.25)( —
Capital wih(dr).ec839 00 ETHI G
Dversifdtyd) 800 -0 Ethical Gweh(ylir)..... 5.87 -00
Eau(a 14.99 -.12 Fl. EXAR
Qre af)843 +0 immobiler(ylir) —
Income(dr} 842 -01 RDELITY INV.
Resource(dr) .... 4.54 15 Cap Bal{ir) ................... -.10
Special Gro(dr). ..…. 6.98 08 Cap Buildr(ir). -15

BEUTEL GOODMA* Cap Coneerv(if) ..........10. -.04
AM &Int'iyl) ........... 100 +0 IntP*folo(yi) . -.22
Bolanced(yy) ..... vo 06 FINSCO FUNDS

BOLTON TREMBLAY Bond(lér) +.02
Bond + Mig(lr). ... 503 -02 JF Am Equ(d) . - 00
Cda Curmqlir 1304 14 JF Bal(ldr) ce -.07

Can Balfley457 -04 JF Cdn Equ(idr) ... - 11
Discovery (i) 306 -07 MMF(11 NO) (ldr) … —
Income(lle)................... 9.10 +04 Bio 66 fer “ —
Intern'ti(11) 840 -41 US MMF(6.6d)(ld) —
LOMK Ame(gi) 477  -.03 FIRST CON FUNDS
LDMK 88 M(gir) $03 -02 Balan ced(dr).. . -.05
LDMK Can{gie 462 -04 Bona(dn... . -.01
LDMK Int(0 40)(gur) 1000  — Eqty. (dr)... 935 -10
LOMK M1(gi) 527 -07 MMF(10.23)(dr) .00 —
Mny Fa 10)(liy 1000 — Morignge/. lerrene41.30 +0
Optimi anthn) 610 12 FIRST CITY FUNDS
Pld Reces(lir) 903 -18 Growth(ydr).. ..... .4. -0
Taurue(lt 460 -04 Income(ydr) -.00

BULLOCK GROUP RealFund(yg! —
Amencan C$(li) 10.05 03 FONDS DESJARDINS
American U8&(h) 873 03 Actions(ydr) . … … 16.52 —
Balanced(lr) 930 -07 Equilibrelydr) .............. 9.76 —
Bond(lir). 73 -03 Hypo(ydr 4.39 —
CIF(Hir) 623 07 Intern ti(yd) _.. 15.54 —
Drvsdend(lir) 0.88 02 MMenon.reer. 10.01 —
Growth{leÿ LL... 1904 01 Oblg 4.47 —
MMEF(10 30) (lir) 1000 — FONDS + DRE

CENTRAL GUARANTY Actione(yldr —
Fut Cd. Gth{ydr) … 1068 — Equilibre(y n.… —
Fut Gov. Bd (ydr) 10.04 — MM(10.88){yldr) ........ —
Fut Incomeeue 955 -— Obligations (yidr —
Ful MMF(10 90)(dr). 1000  — FONDS SNF
Fut Mortgage{ydr) 1025 — Actione(yidr) .. ............5. —
Fut Select(ydr) . 10.11 — Equilibree(yldr).. —

CENTRAL GUARANTY MM(11.02)(ygdr) —
Inv Equity(ydr 812 — Obligations(yldr) … —
Inv income(ydr) . 448 — FRIEDBERG COM.
Mortgage (ydr) 10 48 — Prec Metais(yl} --01
Prop Fun ve 100 77 — GBC FUNDS

CHURCH ST Bond(yldr) ....... . -.08
Balanced(ydr) 1017 — Ca (yon). … 5. -.07
Equety(ydr) 9.08 — MMF(11.19)(ydr)......... , —
Income(ydr 984 — Nor Ame(yd)................ . -.02
MMF(1I 7 (ydr) 1000 — GLOBAL STRATEGY

CIBC FUND Americas (i). . -.10
AN 10 11 - 08 Canadian(ir) . -.04

Cdn Equity (dr) 083 06 Faro RO I” -15
Fie Inc{dr) 962 -06 Far East(i) … -.04
Global(d) 968 18 Global Corp(ir) .. - 02
MMF(10 63)(dr) 1000 — Global Fund(i).... -.16

Mort 2e a - … 10,71 +16 Real Era) … -.21
COOPERANTS GROU T-BHI(10 65) (ir) —
Amer Egty (yld) 940 — US $(5.90)(i) 1 —
Balanced(yldr} 826 — World Bond(1).............8. - 04
Cdn Equ (yldr) 855 — World Money(ir) —
Income(yldr) 980 GUARDIAN GROUP
Heal Estat. (yldr) 52 58 — American Eq. (y%) - 41

CT INV COUNSEL Balanced (ylir) - 01
Ev US Bond(d) 988 19 CIPF88(ylr) .. «01

CUNDILL GROUP CIPF87(ylle) «02
Securtty (lr) 11 50 03 Canadian Eq (yl -.05

; Vatue(h) 10 48 22 Enterprise(ylir) .. - 1
CALPA Giobal Eq.(y!i)..... - 10

Gyro Bond(dr) 062 -08 itl Income(yhr) -.02

  

 

 

Gens d'affaires,
on vous offre
le Mexique!

Louez un appartement au RicheBourg.

pendant deux mois consecutits en 1991.

et recevez, gratuitement. deux billets

d'avion pour lc Mexique.

Vous avez bien lu. Deux billets aller

retour au depart des principaux acroports

du Canada pour n'importe quelle

destination au Mexique.

Le RicheBourg vous propose le confort

d'un appartement meuble, avec tous les

services, au centre-ville

de Montreal.

Reserves maintenant! —

Nos prix sont plus

qu'abordables etles billets d'avion
bn collaboration

sont gratuits" avec CANADA
Le Riche Bouke PROMOTION

2170, ave Lincoln, Montreal HAH 2NS

Renseignements et reservations

935 9224

 

 

 

 

  

     

  

 

 

 

   

  

 

 

 

    
  

   

 

     

  

   

  

  

  

 

  

 

  

   

    

 

   

  

 

 

    

  

     

  

  

 

  

     

École des
Hautes Études
Commerciales

Affiise à
Universite de Montres:

 

  

   

     

  

    

  

   

   

    

    

   

  

  
   

  

  

   

  

  

 

     

  

    

   
  
  
  

  
  

  

 

   

    

  

     

  

  

 

 

Premier au Canada

Nicolas Harvey,
grand champion en finance

Nicolas Harvey, étudiant à la maîtrise ès sciences de la gestion, a
remporté la 1" place au concours «Green Line National
Investment Challenge». organisé par Bay Street Games,et un prix
d'une valeur de 10 000 $.

Sur une période de 10 semaines, Nicolas Harvey a obtenu un
rendement de 65 p.cent sur son portefeuille fictif de 500 000 $
qu'il a fait grimper à 825 000 $

Son succès fait notre fierté.
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I Revue de la semaine terminée le 11 janvier 1991 | III

t

|
Fonds VANPA Chg. % Fonds VANPA Chg. %

EXPLICATION DES COTES “5 ai EEuro(g)) ... -21 income(idr -.02
Voyageur(gir)… -.01 MMF(10. 3 —

Notre tableau contient les fonds d'investissement disponibles au Québec 0.1.Q. FERIQUE Stata-401. “05
iphabét . Voic ification des notes explicative entre Actione(ydr) … — Strata-80(ld -.07

parordre slp sbétique. Vole la significa expres Sai — TD GREEN LIN
P - MM(ydr] — Cdn Balanced(dr) -.03
(L) signifie que le fonds exige des frais à l'achat Obli it à — Cdn Bond{d) -02
(G) des frais à la sortie ontT Her 8 GR 1.20 Gdn Eo 0

. . — n index(ir, =.

(R) fonds éligible au REER Dvereidoan. 1023 — Cdn MME]. ; —
(D) fonds distribué par sa propre équipe de vente Fixval 11.20) 10.00 — Mortgage (ydn) ... . _
(D fonds distribué par courtiers et agents Indépendants 11.03 — US index(d)... 5. 11
(CHG %) variation depuis la dernière évaluation Most - -— vAFUNDS 0.00 —
(Y) valeur de l'actif net par action est en retard ORBIT GROU 10 American{ygi) 492 -04

(x) ex-dividendes ) Bond(ygif} ..... .10.08 -04
Ex-dividende signifie que I'acheteur du fonds n’a pas droit au dividende -12 Diversid(ygir) 5.88 -.02

pendant la période ex-dividende, c’est-à-dire la période pendant laquelle Rt modeyo) 568 qu
le fonds ferme ses registres de détenteurs d'unités pour préparer les 44 Income(y9 “Yo. Con

chèques de dividendes devant étre envoyés. — Helgi1000 —
Les chiffres entre parenthèses correspondent au rendement des fonds -.60 TEMPU

monétaires. La valeur d’actif nette d’un fonds du marché monétaire est oa DovGrowsCees538 “0e
toujours de 10 $. C'est le rendement quotidien sur les titres du marché -25 Heritageooh : 08

étaire qui varie. , Heritage Bond{ygir).. -.01
La première colonne de chiffres indique la valeur d’actif nette par ac- Pansion()) 1.00 “03 Hortense- gi 4.44 -.04

M u a. i. . + —tion ou VANPA du fonds du vendredi, 10 jours précédent la date de publi pRanad iii Gi Temp Gr CvA. 430 -0

cation. American(yd) 2768 — Temp Gr USF(yll) 3.73  -.07
La valeur d'actif nette par action représente ia valeur totale du fonds en Canadienne(ydn)...........8.38 — TOTAL RETURN

question divisé par le nombre de parts émises. Généralement, les dividen- Fonds H{ydr) … 514 — ' Total Retum(yd) FEST90 -.01

des sont déduits de la valeur nette d’actif dis qu’ils sont versés. MinyaeCa1 — RADEXGR an 608 _
La deuxième colonne de chiffres affiche la variation de cette valeur d'ac- Aetraite(ydn).........23.77 — TRIMARKGROUP ’

tif par rapport à la semaine précédente. PRUDENTIAL GROUP Income Shit vrvsssrercae 488 -.05
4.83 Intereet(11.01)(lir).....10.00 —

Source: Fund Data Canada ...3.87 Select Bal(gir) … 4. -.03
6.49 Select Can(gir) .. -.06

Fonds VANPA Chg. % Fonde VANPA Chg. % rey i ...5.01 SalectGANG =;

North Amar) -.08 Ender Bond(gdr) ......8.18 +01 Natural Rea. (Idr)...........5. Trimark Cdn(lir) -18
— Endur Cdn(gdr) …. 4.58 -02 Prec. Metale(ldr) ………..4.32 TRUST GENERAL

+08 Endur Global(gd)............4. -07 PURSUIT GR Action Am(9 ecercsercens —
8SM1parte . — V MMF(10.88)(dr)… _ MMF(1Ouivrorensernss9.85 — Action Can(ydr) ........... —
Strat Inc(ylir) 9. -.03 Viking Cdn(ldr) … -.04 ROYAL TRUS Croissance var). 9. —_

vantoneMMF(8i 10. —_ Viking Com(ld) .. -08 SCON MMF(10.89)ydr}10.00 — Équilibre(ydr) 900 —
)5,27 +02 Viking Div(fdr) … --06 Adv. Bal.(ydr) 0.03 -05 Hypo(ydr)...... —

—— 8 VelSryn +0 Viking Gth(ld)... -07 Adv. G 06 internati(yd) … _
Vantage Equ vain. 5.7 — Viking Inc UE — Adv. Inc.(ydr) 04 Mar Mon(ydr) —
Vantage Int’ 9 -1 Vikin oe Id ree -12 American(yd)... 32 i —
Vantage U.S. (yg -10 LLOYD CAN. Bond anfye 03

HARVARD Balonced(ydr) 0 — vr)... 21 —_
Harvard(l)......................200 -02 Equ Index dr). 9. —_ crois ee 10 —

INDUSTRIAL GR. MMF(10.57)(ydr).........10. — Global Inv.(yd). 14 —
C8 Mgt(11.02)(ln).......10.00 — LOTUS FUND depanesa( —_—
Indust Am$Cdn({li) 687 -.09 Lotus Fund(ydr)rereneraas 1051  -05 Mort American(i) .. i -.07
Induet Bond(gir) 0.09 -04 MD MGMT FD Morigaga(ré Cdn Asset A(ir). 3 -,01
Induet Divélir) 826 -19 —- Preterred(ydr).. Cdn Growth(ir) .. -.06
Indust Eq(lir) 185 -33 — Real Eutate(ydr)…. Dividend (ir). -,01
Indust Future(lir). 4.71  -08 MD Bond(ydr) — ROYCOM GROUP Income(ir) ..... —
Indust Global 5.20 12 MD Grth(yd) — Summit AF(ygl) MMF(10.74)(ir) . —

Indust Guth n 310-22 MOR.A(ydr) - Summit TDF(ygir).......11.65  — RSP Growth(ir).. -.03
Indust orto r) 504 -08 MDR.B(yd) — ROYFUND GROUP Sunrise(yl) .... —
Indust Inc(li 889 -00 Perp G.(y).. -07 Bal(dr -.03 Sunrise oi —_—

emin 13 “es pers € 1 0 4 Band nd(dr) -.01 Sunset(ir) ...... -.05
- . - - . - quity(dr) -20 US Growth(}) -23

Mack Mtge(li LY -.01 Perp G. V(y) … — MME02)(dr) — World(i) -.12

INTEGRA CAP Perp G. Vi(y) . -.08 SAXON GROUP UNITED GROUP
VEa --08 WaA Vil) - +.08 Balanced(dr) -.07 Accum(l) … . -14

Small Cap(dr).. -14 Accum R.(ir).. . -.07
Act-Eqty(dr) .................4. -03 Real Eotate(yglr)..........10.24 — ke -07 AccumRr... 8. -.13
Equil-Bal(ér)… 4. -.01 MIDDLEFIELD GROUP Worid Gwth(d).... -.08 MMF nil ) 3 —
Rev-ine(ér)4.68 +09 MRF Mutual(ylr)...........8.08 -11 SCEPTRE ry MMF US(caen 5. —

INVESTORS ROUP MONTREAL TRUST GR. Balanced(ydr).. _ e(yir). 5. —
Bond(ygdn)...................4.21 — Balanced(ydr).... ree — Bond{(ydr) … —_— Morts ds ( ; -.07

Cdn Equity(yidr)..........5.73  -07 Dividend(yd) - Equity (ydr) — P'folio ras) 9. -.03
Dividend(y!d)... 0.24 -02 Equity (y — Inti(yd) .... —_ Security(r). 4.14 —_
Global(y Yn …548 -13 Income(yd) —_ MMF(11.00 _ Venture( 584 -08

Gro P'follo(yld) 491, — Internati(yd - SCOTIA FUNDS Venture Win 9.39 -10
GroPlus Pfol(yld) ...4.02 — MMF(11.40)(yd) — Am Eq Gth(d) .. -.00 UNIVERSAL G

Growth(yld) …7,97  -08 Mtge 7 creer — Cdn Balanc(dr) -.05 American(i) 7.80 09
Inc Ptolio(ygdr) ...........5.01 — Rep Bal(ydr).. — Cdn Eq Gth(dr) -.07 Cdn Bnd(ir) 18 -04
IncPius P'fol(yldr) ........5.01 — Rep Equ(ydr). — DIF(dr) ........ +.01 Cdn Equity(i 46  -13
Aapan(yld) crneuseens .11.67 -17 Rep Inc(ydr)...... — Inceme( +.02 Cdn Res(ir). 47 -10
MMF(11.11)(ydr).........1.00  — Rep M — Stock Bond(d -.05 Global(i) . 81-11
Migs iea ne 491 — Mt — SENTINEL Pacitic(l). 7.88 -08
Mutual(y!d)... 7,50 -04 — Am Eq Cdn(li).. 8. -.09 Sect Ame 44 -05
Real propyl... 528 — Tot Return(ydr) 8. - Am Eq US(1I) ... 8. -08 Sect cn . 4.87 1.07
RetGro Pol 478 — MUTUAL GROUP Cda Bond(lir)... . 08 Seel Cur( y 5.93 +01
RetPlue P'to far 4.91 — Amerifund(id).... 8 -.18 Cda Equity(fir) 7. -16 Sect Gloi).. 498 -11

Retiremnt(yidr).............8.41 -.08 CiF(Ian) 8. -07 Global(li) ... 7,94 -a7 Sect Pac(i).. 5.35 -08
Spackal(yd) ruse 20 -27 Diversifd 25(ld . -03 MMF(11.18)(r) ....... 10.00 — Sect Reali) ..................4.10 -.09
Summa{yidr) … 25 -04 Diversifd 40(ld 11.57 -10 SPECTRUM WALTAINE FUNDS

U.S. Growth{yld) ...... 1068 -.11 Diversitd 55(1d 11.46 -14 Cash(10.50)(ir).......... 1.00 — Balanced(dr) ..0.82 .07
J. HEWARD GROUP Equitund(ldr) ..... ‘ -19 Cdn Equity(gir .8.87 -07 Div. Growth(dr) . . -.01
JH Amer Cdn(l) ...........7.18 -.07 MMF(10.SRE9 … — Dvaraiea(oi] .9.42 -05 Income(dr 8. +.03
JH Amer vel) Lu - -07 NATIONAL TRUS Dividend(gir) ... 9.78 -.03 instant ssl.20)(dr) 10.03  +.02
JH Balanced(in} -.00 Balanced(yr) — Govt Bond(gir) 980 -07 WESTRN G
JH Bond(ir) ..... +02 Equity (yar) ... — Intereet(gir 048 — Westrm arthiytr mrarsaveacer487 +01
JH Fditd(ir) -07 Income (yd — intl Equity(gi .800 -19

LAURENTIAN MMF(10.05 (ydr).. 10. — Saving(10.84){i) ….1.00 —
Endur Bal(gdr)...............5. -02 Pro{ydr) ...c.oevvvecrine, A — STRATA FUNDS  

 

   



 

 

 

COCOAACRTEOTONETNTLSSR
Les taux poursuivront leur baisse

Gardez vos positions de vente et préparez-vous à
vendreles titres qui génèrent des profits

 

 

 

NDLR - Nous introduisons
cette semaine une nouvelle
rubrique sur l'analyse tech-
nique. Cette rubrique, qui
porte le nom de COMPOR-
TEMENT DES INVESTIS-
SEURS, a pour but de vous
aider à comprendre le mou-
vement des titres et des in-
dives boursiers créé par les
changements de l'offre et de
la demande.
L'analyse technique, qui

est basée sur les volumes et
les mouvements des cours
destitres et des indices sur
les différents marchés fi-
nanciers, traduit le com-
portement des investisseurs.
Elle permet de déceler leur
enthousiasme et leur dépri-
me, de découvrir les nouvel-
les tendances et de détecter
des signaux d'achat ou de
vente. Elle est un complé-
ment à l'analyse fondamen-
tale qui repose essentielle-
ment sur les ratios et les ré-
sultats de l’économie et des
entreprises.

H_ es marchés boursiers
ont réalisé en fin d'année
1989 début 1990 un double
sommet historique jamais vu
depuis plus de cent ans
d'histoire. L'année 1990 a
été une année de baisse im-
portante de janvier à au-
jourd'hui.

Il est très rare que tout
tombe en même temps et
avec une telle vigueur. Ces

 

Guide d'analyse technique
gratuit

=== i vous voulez vous
famuiiariser davantage avec
l'analyse technique, vous
pouvez demander et re-
cevoir gratuitement le guide
spécial sur l'analyse tech-
nique et le comportement
des investisseurs écrit par
Michel Carignan, président
d’Info-Bourse de Montréal.
Ce guide, commandité par

Les Investissements Disnat
inc., vous expliquera d'une
manière simple la base de
l'analyse technique et vous
servira de point de référence
pour mieux comprendre le 

contenu de la présente ru-
brique. L'analyse technique
réfère en effet à un vocabu-
laire particulier qu'il n'est
pas toujours possible d'ex-
pliquer à l’intérieur d'un
court article.
Ce guide comprend plus

de 30 pages de textes et de
graphiques, reliées dans un
format très pratique. II suffit
pour obtenir votre copie
d'appeler chez Disnat à l'un
ou l'autre des numéros sui-
vants : de Montréal : (514)
842-8471 ; d'ailleurs au
Québec : 1-800-361-1845.  
 

indications sont vraiment
significatives. Cela démontre
un ralentissement économi-
que évident.
Les graphiques de l'indice

composé du Dow Jones et du
TSE 300 démontrent bien les
tendances brisées. Le déficit
des gouvernements, les taux
d'intérêt trop élevés et la
baisse des profits des com-
pagnies ont maintenu les ten-
dances à moyen terme néga-
tives toute l'année.
C'est la possibilité de guer-

re qui fait peur aux investis-
seurs par les temps qui
courent, comme si ce n’était
pas assez d'entendre parler

 

 
 

DÉBROUILLEZ VOS
PLACEMENTS DE

RETRAITE.

de ralentissement écono-
mique et de récession.
Les marchés boursiers, qui

semblaient reprendre du poil
de la bête depuis octobre
dernier, sont finalement re-
tournés à la baisse depuis le
début de janvier 1991 avec
un signal de suracheté (lors-
qu'il y a plus de vendeurs
que d'acheteurs) sur les gra-
phiques quotidiens et hebdo-
madaires pour maintenir leur
tendance négative.

Taux d’intérôt en
baisse

Le taux d'escompte de la

 

X-DJC-NYSE-
DOW JONES COMPOSE

 

 

  1987 | 1968 | 1989

 

429,180 20 M 10    
 

  
Banque du Canada devrait
maintenir sa tendance 2 la
baisse maintenant qu'il a
percé son support de 12,5 %.
Cela devrait aider les obliga-
tions du gouvernement du
Canada échéant en 2001 à
maintenir leur tendance à la
hausse, bien qu’une petite
pause temporaire est possi-
ble.
Parmi les gagnants de

Un RER autogéré Ligne Verte de la Banque TD facilite la planification
de votre avenir, même quand les conditions du marché changent.
Grâce au vaste éventail de placements admissibles au RER, vous pouve:
adapter vos stratégies de placementau fur et à mesure pourtirer le max1-
mum de vos placementssur lesquels l'impôt est reporté. Vous pouvez
économiser jusqu'à 83%* des commissions lorsque vous effectuez vos
opérations par les Services d'Investissement Ligne Verte inc.** Pour
recevoir des renseignements et une formule de demande de compte
RER autogéré Ligne Verte, appelez ou visitez n'importe quelle succur-
sale de la Banque TD ou envoyez le coupon ci-dessous.

moyenne mobile de 10 semaines

moyenne mobile de 40 semaines

Source: info-Bourse Inc.

 

1990, Groupe Jean Coutu
(Mtl, 17,75 $) maintient sa
formidable tendance à la
hausse. Par contre, LAFBio-
chem (Mtl, 11,50 $) vient de
briser sa tendance haussière
en chutant de 14 $ à 11,50 $.
Il serait sage que l’investis-
seur qui a un bon profit sur
ce titre l'encaisse.
La prudence est sûrement

de rigueur pour prendre des

positions d'achat, car les
secteurs à la baisse maintren-

nent leurs tendances, tandis

que les secteurs à la hausse
semblent à bout de souffle.
Du côté des titres, 11 faut

surveiller les actions qui ont
maintenu leur tendance

haussière, mais qui commen-
cent À montrer des signes de
faiblesse. Parmi ceux-là,

mentionnons American
Barrick (Mtl, 24,50 $),
Bombardier (Mtl, B,
13,88 $) ct Northern Tele-
com (Mtl, 31,25 $).
Vous êtes invités à me faire

part de vos questions et com-
mentaires d'intérêt général à
l'adresse du journal (Michel
Carignan, Journal LES AF-
FAIRES, 465 ruc St-Jean,
9ième étage. Montréal, QC
H2Y 3S4). Je tenterai de
répondre à vos besoins dans
la mesure du possible à l'in-
rieur des prochaines ru-
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Montréal Québec Province de Toronto Dragon City Windsor London Hamilton Ottawa Ontario Halifax Winnipeg Seskatoun Edmonton Calgary Victoris
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(Toronto) ! H0U.661-972N 1-800-565-0769 1-800-665-8705 1-H00-667-6856 1-800-472-9717 (604)654-178) 1.-800-663-0480
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’Taux d'intérét en vigueur le 15 janvier 1991 ;

DEPOTS A TERME CERTIACATS GARANTIS * HYPOTHÈQUES HYPO.

DÉPÔTS À COURT TERME Insérêt versé annuellement Intérêt vorsé annuellement REBIDENTIELLES COMM.

basis Dépdt 30- 60- [00 [120 [180 [270- odpot 1 2 3 4 5 Hop 4 2 3 4 6 mois an 2 |3 4s Xt [5s
| 3 min. (8) 59 99). |118). 11704 1269) [364] Emin (8) an [ane [ans ans [ane Pmin(§)| an ane ans ane for ouv fer ans ane ans ans an ans

BANQUES
Banco Central — |6 |= 5000 [11 j11 [11 110% [10% [10% — |- |— |= |— |— 5000 [104 |— |— |— _— |- = = |- |- |- = |=
Commerce (CIBC) Ta 7 8 5000 [84e |8Ys (8% 18/2 (8%: 18% 1000 [0% 19% [8% {9% [9% J1000 [10% [10% [10% |1OV — 12% J1QVe |12V2 |12Ve |12V [122 — —
Commerc. | The Tp [82 5000 (6% (9% [9.85 [9,85 [9,90 {9,90 — |-- |= |— |— |— §1000 [10,55 (10,55/1030{10,30 —  j122 |12Ve [12's [122 [122 — |—

Laurentienne 7 6' 8% 3000 |8'2 |[8'2 [8Y2 (BY2 18% [8% 1000 [10 [9% [9% [98 |9% [4 000 [1002 [tots [10h [10% 12[13 112% {12'2 [12% [12Y [124  — |— ;

Hong Kong du Canada |— 7%: |— 5000 ja [8 [8 9 [ave [av 5000%[10 [ov |o% [9% [a% [1000 |10% [10% [10% [10% — = (H (= |- |- |- |- |- i
Montréal Ta 6% 7 5 000 [8/2 [8% |8Y [BY [8% [8% 1000 [92 [942 |9Ve [8% [9% 4 000 (10/4 (10% [10% |10V 12% 122 [124 |12V2 (1242 (12% 112,208 — |— f

Nationale 7 6p |— 5000 (8': [8% [82 [8e [BY [8% 1.000" (9% [9a [9[8% [942 [1000 |10Ve [10% [10% |10% 12% |13V2 |12V2 [122 [122 [122 122 — |—
Nationale jeGrèce 62 54 6/2 5000 [10 |10 [10 [10% |10Ya [1014 — |= |= |= |— |= [1000 [10/2 [10% [107 |40Ve 12a [12% [12's (122 [12% |123/4 [122 — |—
Nouvelle- Tia Te 8% 5000 18/2 (82 182 [812 (8% [8% 1 00 [10 19% (9% [8% [OV B4 000 [10% (10% (10% (10% — {12% [122 [122 [122 [122 {12'2  — |—

RépubliqueNat.(NY)|— |— |— 25000 |10,55|10,40|140,30|10,15/10,05|10,05 10 000 [980 |9,30 [9,30 |9,30 19.30 — = |= = |- — |= — |= |- #=- |-
Royale Ta {7% 8 5 000 [8(82 [8/2 [8% |8% |8% 500 [0% {@Ÿa [OV [9% [942 500 |10Va [10% [10% [10% 120 [12% [120 {12% [120 [12% [12% 12% [120
Soc. Générale Canada —- |= 5000 (07s 102 19% JO [8% [6% M10000 [8% [— |— |— |— —_ |= = |= JE j- — |= |— — |=

Toronto-Dominion Ta 7 72 5000 [8[8[BY [8'2 [8% [8% 1000/9% (9 [9 |9 9 1000 [1014 [10% [10% [10% 12% |12V2 12% 12% 1244 |12"/ [12,200 — [—

COOPERATIVES
Cais. d'écon. Des). ® 6% 6% 5000 {8Ys [8e |8V2 (8'2 (8% [8% 1000 [8% [— |— |— |— J1000 {10%2 [10% [10% |10Va 12% (13 [12% [12(12% 122 |12'2 — |—
Cais. pop. (Mt) Te 6% |— 5000 [82 |8V2 [BY [82 (9% (8% 1000 [9% |— |— |— |— [1000 [10Y2 [10% |10Y [10% 122 [13% [12% (122 [12V2 (12% 12%  — |—

Cass. pop. (Qc) 6% 6 |— 3000/82 [9 9 (8 [9% [9% 1000 [9% [9% [9% [8% 19% B4 000 [10% [10 [10 110 12% [12% [12% [12% {12V [12's [12a 13% [13%

LaFinancdre P &E™ |— |— |— 2000 19 |9 (9 [9% (9% |10 1000 [9% (92 (9% [82 9% [1000 |10%2 [10% [10% [10% — |— [12% [12% |12'2 (12V2 {12 — |—

Soc. Ep. Montérégie 5% |— |— 5 000 [1042 [102 [10% [10Ve |10e 10V4 1 000 |— |— j— |-— j— B1000 [105s [10% [10% [10% 1295 [13 |12V |12V2 |12W2 |12V [12/2 14_|—

FIDUCIES
Canada Trust — TY 8% 5000 10 [10 [10 {10 [10 10 — = |= |— |= |— [1000 [10% {10% [10Y [10Ys {10% 42/2 |— |— [12% [12'2 |12Y2 |12'2 (12 12| 12

Canadienne Italienne 7 |— 8 5000 [9% [9% [98% [9% |10 |10 — f= |= |= |= |— F1 000 [10% [10% [10% [10V2 [10% 12%[12% [12% [12% (— [= = = 12% —

Fiducie Confédération |— 9 9 5 000 [10,80|10 80/10 80/10,65/10 55/10 45 — |= |= |= |— |— [1000 11055 (10,15(10,15(10,15/1015013 |— [13% [12% [12% 12e (12% (12% — |— :

Fduce Desjarding |— |— |— 5000 [10% |10Y4 [10% |10Va |10% [10Ve — |= |= |= |— |— [1000 [108s [tobe [10% [10k |10 — = [12% [12% [12% [12V [12% 12%2 [12Y:
Fiducie Sun Life — |— 8% 10000 [10'[10!2 1404 [101102 {10% — |= |= |— |= |— 1000 [10% [10% |10%s [AOVe |10a 12% 12[12% [12% (12% [122 [12Y% |12V4 — |—

Fust City — 5 6% 5000 [10 (10 j10 [10 [10% [10% — = = |= = |= 1000 110[10% [10% [10% |[1OVs f— + |~ |— [=~ |— |— |— 12| 12V2

Guardeor — |= |= 3000 [10% [10% [10% [1012 [10% [10% — = = |= = |- 1000 [10% [10% |10Va [10Ve [10% 12% }— |— [12 [12% [12% |12Ya |12Vs — |—

Guardian — |— |j- 3 000 [10% [10% (1042 [1072 [10% 110 — |= |— |= |~ |— [1000 [10% [10% [10Ve |10Ve 10% 12% |— |— [12 [12% |12% (12% [12Ya — |[— i
Metropolitan Trust — |- 5000 J10 [10 (10 j10 [10 110 — |= j= I= |= |— [1000 (10%2 [10% [10% NOY [10U B— |— |~— |— |— |— |— I= — |
Montréal Trust 7 6% 7 5000 [10% [10% (10% [10% [10% [10% — {= = |=- = | 500 |10% |10%e |40Ve [104 |10% 12% 1280 [12% |12V4 |42Ve |12Ve [A2Va |12V 124 42% i

Morgan — |= Ph 5000 {102 [10% [1042 [1042 [105/e [10% — |- + |- |= |- 1000 |108/a |10% 110% (102110% Q— |— |— |— |— = |— |— — |— 3

Sherbrooke Trust TV 6% 74» 5000 |10 |10 [10 (10 j10 |10 — |-- |= |= |= |= [1000 [10v2 [10% {10% J10Ve |10Ve 13 1242 [13 |12Ve j12Ve [12 [12 |12 12% 122 4

Soc. Nat. de Aducie |— |— |— 2000 110 [10 [10 [10 [10 {10 -- - = = |- 500 |10% [10V |10Va [10% [10% §— |— |— [12% [12V2 [122 [12% (12% — |— VE
Trust Bonaventure — |= |= 5 000 [10% [10% |10Ys [10's {10 [10 — |= |= |— |— |— 1000 [10% [10% [10% [102 |10V2 J— |— |— |12% [12% [12% [12% [12% — |—

Trust Central Guaranty 7% 7% 7% 5000 [10 [10 [10 10 {10% [10% — = + |- |- |= 500 [10% [10% |10Va |10% |10V4 12% 12V2 |12%%4 [12% [12Va [12Ys [12V |12Va 12'2 |12'2
Trust Général TV 6% Te 5000 [10 (10 [10 [10 [10 [10 —|— |= |— |— |— H1000 [10% [10% |10Ya [10% [10% M13 [122 (13 [12% (12V4 (12 [12 [12 12%[122

Trust Household — 8% [9s 5000 [11 {11 [10% [10% |10% [10% —_ f= i= |= |- |= 500 [10% |10%e [10% [1012 [10% B— (— |— = |— |— je [— — |-
Trust La Laurentienne |— |— [7 5 000 11044 {40e 110% {10% [10% 40e — |= j= j— |— |— [1000 |10%/s {10% {10% [10% [10% 12% |— 13 [12Y2 |12Vp [12Ve [12% [12% — — |

Trust National 8e 72 72 5000 {102 [10% |10%2 {10% [10% {10% —- f= I= |= |= |= 500 [10%2 [10% [10% 10% [10% B— |— [12%[122 |12Vs [12[12Va [12% 12'2 [12% 3

Trust Prenor (Atlan) |— 74 7,908 5000 (10% [10% |10 [9%|[9% — |=+ = |— |= |— 1000 |104% [1OVe [10% J1OVa [10% 12Ve |12 [122 12 [12 112 (12 |12 — |-

Trust Prêt Revenu 7a|7 j— 5 000 |10//2 110% |10% [1042 [10% |10%2 — |= |= |= |= |— H1000 [10% [10% {10% [10% [10% 12% [122 [12% [12e |1QVa |12 12 [12 — |= ,

Trust Royal Ve TV |— 5000 [10 (10 [10 j10 [10 {10 — |= |— |= |— |— [1000 [10%2 (10% {10% [10|10Ve 12% |12W [13 [12Ve [122 |12V2 [12Y2 (12% 12'2 12%

Trust Standard — Th |— 5 000 [10Y2 (10% [102 {10 [10 [10 — |= j=+ [+ |- I= 500 [10% |10% {10% [10% [1044 B— |— |— |13Ve [134 {13% |— 13 13% {13

Wellington — |—- |— 5 000 110% |10% |10%2 [10% |10Y2 1102 — = |= |— |— |= H1000 [10% |10Ve [10% [10% |10% B— |— |— [12% [12% [A2[12% |12%2 12/2 12V2

A) Versement semi-annuel B) Minimum 5 000 $

(1) Les certificats de dépôts garantis ne peuvent pas ôtre encalssés avant terme, sous aucune considération. (2) Les taux peuventvarier d'une Institution financière l'autre. ;

(3) Le taux minimais'applique aux clients offrant les melfieures garanties. (4) Intérêt progressif à

Source: LES AFFAIRES, renseignements solligés par France Welnstoin ot Yolande Tréganier. Tableau: LES AFFAIRES !

La force du dollar pourrait faire
1

| Marchés monétaires
——CANADA ———

 

baïsser les taux plus vite
15-01 08-01 27-12 14-12

5 Joux Oromia! 1559 1 128 120 Ba force du dollar ca- plan international. Au mo- flation pourrait également ter à un recul sensible et plus 4
3. Bons du Trésor ($ mois) ‘ 1098 1120 1150 1163 nadien par rapport à la devi- ment d'écrire ceslignes, rien améliorer la perception à rapide des taux d'intérêt dont | ‘
ç Papier commercial (90j.) 1121 1143 1170 11.88 se américaine ouvre la porte ne laisse présager une solu- long terme des étrangers face les taux hypothécaires.

- Acceptations à une baisse plus rapide des tion pacifique au conflit du à notre devise
bancaires (90j.) ‘ 11,10 1136 1164 1176 ve a ; 4 |

6. Argent as(0 1238 1225 1125 12000 taux d'intérêt. Golfe persique. Cette force inattendue du Taux hypothécaires

7. Rendement des La crise du Golfe persique dollar canadien ouvre la por- cing ans à 11,75 %

cabliuations 91-10 % 1078 1092 1141 1123 cngendre plusieurs scéna-  Frénésie te à des baisses plus rapides ’
Canada TorMai 93. 10% 1041 1041 1064 10/62 Tios, dont celui de voir la va- des taux d'intérêt. Plusieurs banques et fidu-

Canada 1er Oct.09-10 % 1046 1029 1047 1032 leur du dollars canadien at- Le lundi 14 janvier, la fré- En effet, la récession que cies ont baissé leurs taux hy- |

8. Taux de change teindre le cap du 0,90 $US.  nésie s’emparait des mar- traverse actuellement le pays pothécaires la semaine der-

$CAUS comptant 0.8667 0,8667 08625 08634 Le Canada,grâce à ses res-  chés, propulsant, à un mo- a été le fruit de deux fac- nière. Certaines de ces insti-

 
eeeÉTATS-UNIS

 
sources naturelles et surtout,
à ses réserves de pétrole,

ment de la journée, le dollar
au-dessus de 0,87 $ US. La

teurs : des taux d'intérêt éle-
vés qui ont réduit la consom-

tutions exigent maintenant
un taux se situant entre 12 et |

 
2 Fauxd'escompte 8.80 8.50 5.50 Te s'avère un lieu refuge tout devise canadienne clôturait mation interne ; une suréva- 12,25 % pour les hypothe-
3. Prime Rate 950 950 1000 1000 indiqué pourles investis- la journée 20,8699 $ US. luation du dollar canadien ques d'un an a cinq ans.

4. Bons du trésor seurs étrangers. Le pétrole n’est pas le seul par rapport au dollar US qui Le Trust Royal prend mê-

73 semaines 042 a 852 678 Le déclenchement d'une facteur qui milite en faveur a eu pour effet de ralentir les me les devants enoffrant des
8, Coriicat de dépôts guerre en Irak risque de pro- du dollar canadien. La soli- exportations. hypothèques de cinq ans au

pe jours) 7,03 7,50 751 753 pulser le prix du baril de pé-  dité du système financier et La prochaine reprise éco- taux de 11,75 % pour Tes

Papier commercial GMAC 105 705 705 720 Kole brut à des niveaux éle- les rendements relativement nomique viendra donc d'une acheteurs d'une première

i yHirodallars (90 jours) 744 744 = goo vés. L'indusirie pétrolière élevés que paie encore le baisse de ces deux éléments. propriété. L'hypothèque doit

canadienne profiterait de cet- gouvernement canadien sur Toutefois, si le dollar cana- être garantie par la SCHL.

en te situation. ses titres de créance plaisent dien devait demeurer aussi

| Achat minimum de (M$ C'est pourquoi notre dollar aux investisseurs étrangers. fort à cause des forces du GAjudiciaire
| Tableau Les Affaires| devient soudainement une La lutte que mène la Ban- marché, les Canauiens au- HASSON |
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(RARE SMEARS)

Pour l'investisseur audacieux,l'incertitude
boursière peut être une occasion d'achat
4% u moment d'écrire

ces lignes, le monde entier
retient son souffle en atten-
dant la décision du leader

irakien Saddam Hussein. Il
est donc possible qu’en li-
sant ceci, vous en sachiez un
peu plus long sur le dénoue-

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  
 

ment de conflit du Golfe per-
sique.
La menace de guerre dans

ce centre nerveux pétrolier
est un autre gros nuage noir

vous attendez toujours le
prochain apocalypse, deux
choses surviendront. Un,
vous ne dormirez pas très
bien la nuit. Deux, vous

B, 20,63 $), Hees (Tor.
16,25 $) et Royal Trustco
(Tor, 9,38 $). Aux États-
Unis, il y a Philip Morris
(New York, 49 $ US), Eli

 

Westburne (Mtl, 7.38 3).
Par ailleurs, si vous croyez

que la récession se termunera
cette année, jetez un coup
d'ocil courageux aux litres
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au-dessus des marchés finan-  manquerez des occasions de Lilly (New York, 69 $ US) très cycliques comme les fa-
INDICES BOURSIERS ciers. placement extraordinaires », et Loews (New York, bricants d'automotiles, les

À cela s'ajoute la chute des écrivait récemment Larry 91,88 $ US). En fait, les cri- constructeurs de maisons et
Form. Varen1 Ratlo 52 dem. som. économies nord-américaines, Abraham, éditeur du Insi- ses et les paniques devraient tout le secteur nunufacturier

11-01-01 semaine Cours/bén. Haut Bas les problèmes du système der Report'. être des occasions pour les | nd 08 n
BOURSE DE MONTRÉAL bancaire américain, la débâ- Incidemment, M. Abraham investisseurs d'acheter ces heenAZBOTTI © Box Basa.

cle du marché immobilier écrivait en novembre dernier titres qui se transigent lou- "- Market Insider Bullenn, PO Box
OM 1696,31 1078 1144 207576 1573.94 aux États-Unis, l'endette- qu'il y aura unc guerre con- jours à des ratios généreux. ME Thomdull, Ont, LIT 200
Banques 166432 -538 702 221898 142579 ment extraordinaire des tre l'Irak, « Une fois les Par exemple, tout Te monde jillTN
Mines et métaux 170514 845 1300 221898 155500 compagnies ct des gouverne- bombardements finis, Hus- est d'accord pour dire que le BERNAR
Pétrole et gaz 1492,03 _-1587 2211 179313 145467 ments et la possibilité d'une sein sera mort, l'Irak en tant Groupe Jean Coutu est une
Prod. forestiers 2130.98 -0158 10482 308702 2046,10 véritable dépression éconu- que force militaire sera in- entreprise de toute beauté.
Prodindustriels 121335 -4993 1916 172944 117598 mique. existante... » Les Etats-Unis Toutefois, il se transige
Serv. publics 163381 -18,55 1544 166695 1436.29 Il y a là suffisamment de se serviront de cet exemple des ratios élevés, À 17,75 $,

‘ soucis pour empêcher tout comme avertissement à ceux les investisseurs paient 21
BOURSE DE TORONTO investisseur de dormir. qui désireraient utiliser la fois ses profits des quatre

La semaine dernière, la force à l'avenir, disait-il. derniers trimestres dans un
aid es a Pa a Buh bourse a évolué au rythme Ce scénario en vaut d'au- environnement où beaucoup
Mines etmélaux 268621 8.87 4% 380964 247531 des développements et des tres et il ne faut pas parier sa de titres ont peine à com-
Oret argent 547820 0.71 5200 816656 4942.24 rumeurs concernant les ef- chemise sur des Événements mander des ratios de cing
Pétrole et gaz 307833 43,08 3040 463578 3608.15 forts pour éviter la guerre en dont le contrôle nous échap- fois les bénéfices. ;

Pâtes etpapiers 3004.20 -10470 3174 4242.81 2976.30 Irak et au Koweit. Les prin- pe totalement, On peut dire la même cho- —
Produits cipaux indices boursiers ont Par contre, l'ouverture des se des titres comme Laidlaw, Association
de consommation 436563 -4854 1415 553504 4154.59 poursuivi leur chute entamée hostilités aurait un aspect po- des titres qui oeuvrent dans pulmonaire
Prod. industriels 159874 -4161 1669 215163 152136 dès les premiers jours de jan-  sitif : elle ¢limincrait une in- l'environnement aux États- du Québec
Immeubles vier. L'indice des 30 titres certitude et la bourse a hor- Unis ct les compagnies phar- '
eloonstruction 795359 -46902 n.d. 1784305 7043.09 industriels Dow Jones a per- reur des incertitudes. De maceutiques américaines.
Transport 794731 5157 1579 1107896 7009.65 du 2,5 % à 2501,49 alors plus, il est à peu près certain Selon le bulletin financier
Pipeline_— 3875.11 -4327 1462 401213 3470,56 que le TSE 300 a glissé de quele début de la guerre sera Market Insider Bulletin’,
perverspe ae = a os pa8 1,0 % 2318359. accueilli par une baisse im- les initiés ne semblent pas
Commerce 311533 6623 nd 478050 3456.80 Le même scénario se répè-  portante en bourse. craindre la fin du monde. Le

Pop = : Sa : : tera probablement cette se- L'investisseur à long terme bulletin calcule le ratio des
preso a ar Bos er sn maine (du 14 au 18 janvier), courageux et qui a encore ventes des initiés par rapport
Haute Technologie 796.41 2400  —— 605 646.19 L'investisseur qui suit les confiance en l'avenir pourra aux achats. Au 2 janvier der-

soubresauts quotidiens des probablement cueillir des ti- nier, ce ratio à la Bourse de
, marchés financiers risque tres de solides compagnies à Toronto était de 0,69, signi-
ETATS-UNIS d'être transi par la crainte et des coursintéressants. fiant un nombre beaucoup

le doute. Ces émotions ne plus grand d'acheteurs.
DJ, 30 ind. 250149 -6460 1300 302425 234430 sont généralement pas de sà- Achetez solide « Depuis 10 ans, cet indi-
DJ, transport 90545  -366 2730 152400 829,70 ges conseillères. I vaudrait cateur à atteint de tels extrê-
DJ, serv. publics 20435 -3,59 1370 23698 187,94 probablement mieux s’enfer- Dans le contexte actuel, il mes À seulement deux occa-
DJ, 65 actions 889,10 -16,50 nd. 112099 83062 mer, à l'abri des messages est de loin préférable de sions, au printemps de 1982 co-président
NYSE, composé 17278 -317 nd 201,55 161.76 des médias qui sèment chercher des entreprises de et à la fin de 1987 », écrit |M Claude Robtaille, directeur
Amex 29876 429 nd 38729 286,93 confusion et désarroi. croissance au bilan très sain, l'éditeur Anthony Jasan- général de l'Association pul-
$ & P 500 315,23 5,17 14,50 369,78 294.49 dont la performance passée sky. Aux Etats-Unis, le ratio monaire du Québec. a le plaisir

NASDAQ 361,80 544 md 48760 32293 Crises=occasions est superbe ct dont les per- est plus positif à 0,39, soit d'annoncer la nomination de
AUTRES spectives sont favorables. Au « un niveau comparable à [M Michel Zarbatany Hamel,

D'autre part, il y a des lu- Québec, on songe à des titres celui d'après le krach et pen- directeur des ventes, Hôtel
à LondresFTIMES 2106.10 -2000 nd. 2463-70 _1990,20 nes que les marchés finan- comme Bombardier (Mtl, dant le dévastateur marché |l'Estérel pré
| Tokyo Nikkei 225 23 241,02 -828,16 nd. 3671268 2098350 ere" , . see Estérel comme co-président: : : ciers n'ont pas connu un si B, 14 §), Groupe Jean Cou- baissier de 1973-74 ». de notre campagne corporati-

Ferm. Ferm. Var.en 1090-01 grand consensus de pessi- tu (Mtl, 17,75 $), Groupe Parmiles titres achetés fré- ve dont l'objectif à été fixé à
11-01-01 04-01-01 1sem. Haut Bas misme. Cela peut d'ailleurs one (hl. 12°§), Groupe quemment par les initiés, [100 000 $ Rappelons que

laisser présager un mouve- Sani Mobile (Mtl, 3 $) et Market Insider mentionne la |. ati
DOLLAR CANADIEN ment de panique semblable A.L. Van Houtte (Mil, Banque Nationale (Mul, rechavcheet l'éducationpour

au krach de 1987. « Des cri- 5,13 $). 1.50 $), Unigesco (Mtl, B, les maladies pulmonaires dont
New Yorken $US 8681 8687 006 8743 69.13 ses, il y en a eves et il yen À Toronto, on pense à des 2,50 $), la Banque Royale |= =" ct ler

aura toujours. Toutefois, si titres comme Laidlaw (Tor,  (Mil, 22,88 $) et United asthme en particuher

BANQUE DE MONTREAL

Dans le cadre d’un programmequi vise à rapprocher ses
dirigeants des collectivités qu'ils desservent, la Banque de

Gilles Jarry Montréal annonce la nomination de M. Gilles Jarry au poste Pierre Beauchamp Roger Boutin Gerard Carnie

Premetnepred de premier vice-président, Direction du Québec. La Banque paTE gs Ptsteil
annonce également la nomination desix vice-présidents.

chacun responsable d'une région au Québec, et d'un vice-président au Centre
bancaire privé de Montréal. Grâce à une présence locale accrue de ses
dirigeants, la Banque pourra répondre plus efficacement aux besoins de ses

4 clients. A l'avenir, la plupart des décisions portant sur les affaires bancaires,
i. des heures d'ouverture aux approbations deprèts, seront prises localement
| L'équipe de banquiers spécialisés dirigée à Montréal par M. Glenn Rourke,

; premier vice-président, continuera d'assurer comme avant les services au
gouvernement du Québecainsi qu'aux grandes entreprises et administrations \
publiques au Québec. Alaun Jacey Yves Guay Jacques labreche

varore oo Cena bompedMr      
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Asbestos Corp. : les
actionnaires minoritaires
lésés en 1986
NDLR Nous publions sous cette rubrique les noms de
valeurs dont le cours a varie de façon sensible ou dontle
volume d'échanges a été important dans la semaine pré-
cédant celle out nous mettons sous presse.

NHSCSAAPT

Asbestos : + 2,50 $ (62,5 %) à 6,50 $

Les actionnaires minoritaires d'Asbestos Corp. ont finale-
ment cu gam de cause devant un tribunal ontarien. La Cour
a maintenu une décision antérieure de la Commission des
valeurs mobilières de l'Ontario d'août 1988 exigeant une
audience sur l'achat par le gouvernement du Québec d'As-
bestos Corp. en 1986.
Les actionnaires minoritaires allèguent qu'ils ont été lésés

car aucune offre publique n'a été déposée pour leurs actions.
Le gouvernement du Québec à payé General Dynamics 80 $
par action ou 170 M$ pour son bloc de 54,6 %d'Asbestos.  

Sechura : + 3,50 $ (41,2 %) à 12$

La société de portefeuille, anciennement appelée Henlys
Group, se restructure. A l'issue de la réorganisation, la so-
ciété aura dans ses coffres quelque 20 $ deliquidités par ac-
tion. La société n'a que 306 000actions en circulation.

Cheni Gold : + 0,20 $ (18,2 %) à 1,30 $

La société minière à fait une découverte de zinc sur sa pro-
priété de Colombie-Britannique. Les investisseurs semblent
encouragés par les résultats de forage publiés jusqu'à main-
tenant. Le titre a gagné 0,34 $ ou 29.3 % à Toronto.

Audrey Ress. : + 0,50 $ (16,7 %) a 3,50$

Quelque 30 sociétés auraient manifesté un intérêt pour la
mine Mobrun de Ressources Audrey et auraient demandé à
recevoir le dossier d'information préparé sur la mine. Au-
drey est à la recherche d’un partenaire financier pour déve-
lopper cette mine.

—(11INOERIRIANNE——

AlgomaPr. (9,75 %): - 4,25 $ (34,7 %) à 8$  

Algoma Pr, (8 %): - 3 $ (25 %) à 95

À la lumière de la détérioration financière d'Algoma Steel
Corp., Canadian Bond Rating Service (CBRS) a placé
l'aciérie sur sa liste de surveillance du crédit. L'agence a in-
diqué que son geste devrait être perçu par les investisseurs

comme un avertissement des problèmes financiers sérieux
que connaît Algoma. L'alarme concernant Algoma provient

de l'annonce par cette dernière qu'elle ne verserait pas le

montant de 32,5 M$ dû sur sa marge de crédit. Algoma a

obtenu un sursis de trois mois de ses banquiers, Banque To-

ronto-Dominion, Banque CIBC et Banque Royale. Domi-

nion Bond Rating Service a placé Algomasursa liste d'aler-
te de crédit plus tôt la semaine dernière. Algoma devrait es-
suyer son pire déficit depuis 1986.

Stelco A: - 1,50 $ (12,5 %) à 10,50 $

La survie à long terme de l'aciérie Stelco exige une re-
structuration financière complète. C’est du moins l'avis de

l’analyste financier Gregory Thompson de Midland Walwyn

Capital présenté dans un rapport rendu public la semaine
dernière. M. Thompson suggère de convaincre des déten-
teurs detitres de dettes et d'actions privilégiées de Stelco de
convertir leurs titres en capital-actions. L'analyste calcule
que Stelco doit générer des fonds additionnels de 175 M$
par année afin de financer ses dépenses en capital et d'assu-
rer sa viabilité à long terme.  
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Les gagnants Les perdants Les plus actifs
Vol Haut Bas Ferm Var. Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var.

Lompagnie (000) ($) ($) ($) en ($) en (%) Compagnie (000) ($) ($) ($) on ($) en (%) Compagnie (000) ($) ($) ($) en ($) en (%)

ASBESTOS CP 4 Sa 400 6 #2! 2 625 GREEN FOREST : 125 125 125 -30 -19.4 BQ NATIONALE 813 $77» Ps 72 —a 4.38

SECHURA CL A 1 $122, 10 12 +31 412 BCE INC 1.96 : $20 N20 20 a -18.8 POWER FINCL 509 $18°s 18's 18's —a -0.7

GS GRP CLA 8 150 135 149 +24 192 LAVALIN IND 3 175 160 160 -35 -17.9 AIR CANADA 495 8% 8 8 —a -29
GHENT GLD MN 1 130 130 130 +20 18.2 CMRS PACK 5 350 v300 325 —5 -16.7 LAC MINERALS 417 9s gly Pa a 4.0
AUDREY RES 283 350 280 350 +50 16 7 IAF BIOCHM W 10 $774 6'2 6'2 "e161 LAIDLW INC À 408 21 20% 20" —a -06
DENISON 9 75 , ë ‘ 54 54 Pa 16.7 RY NT FIN : $18 18 18 -3 -14.3 PLACER DOME 376 19! à 17% 18 —a -2.0
BT BANK WT € 54 9 8 9 la 143 GOLDEX MINES i 235 215 215 -35 -14.0 BQ ROYALE 361 23's 22% 227. —a —11
REGISTRY RES 6 137 116 137 17 142 BT BANK WTA 5 $8'4 7 72 14 -130 COCACBEV TCC 346 $87s V8 es “ea —}4
TELEMEDIA A ? 450 425 450 +50 125 CENT CAP CLA 37 460 405 410 —60 -12.8 BQ MTL 337 2978 29/4 29°» —a —4
NATL SEA NV 2 460 440 460 +50 12.2 STELCO INC A 8 $117a 102 1012 -1'z 125 | LAIDLW INC B 319 Sr 8 20" 205 à —e —.6

da 500 ac Source : Corporation FRI Tableau Les Affaires * . - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau Les Affaires * - - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires

ï |

52 sem i Vol Div Rend.Bén/ cours/ 52 sem Vol. Div. Rend. Bén./ cours/ 52 sem. Vol. Div Rend. Bén/ cours!

Hat Bas Compagnie Hout Bas CiAt var 000 ($) (%)avt($) Sn {Haut Bas Compagnie Haut Bas Côt Var 000 (8) (%) avt (8) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clot Var 000 ($) (%) avi.($) ben.
1

A'B 330 200  BMTC GROUP À 265 250 251 4 5 005 20 056 45 4190 205 CHATEAU STRS 405 405 405 : 04 83

160.5 BOIS FRANC 6 55 55 -10 4 002 36 001 550 5 92 CHENIGLOMN 130 150 130 +20 1 50 76]

… AICOURT M PR nn, ‘ 254 217 BOMBARD PR 2 2 2” 1 264 120 | 35 3 CHESBARRES 1,1 7 à 3 -0 na

y © ABFOURT MN B C4 ; 087 Ma 147 BOMBARDIERA $152 154 154 -a 33 032 21 137 19% 11 CIMSTLAWA 8122 124 122 Ba 56 076 61 114 110,

15 474 ABITIBEPRCE #2 Ue tL Nh ne GS CN 20° 12's BOMBARDIERB  $14's 13%. 14 —a 155 035 25 107 13% | T's 5a CINRAMLTD g 7 7 7# 2 MM 17 045 156
ve TA SL RIOREX 102155 , 3 v2 BORALEX A S25 42 GA -0 02 410 135  CIRCO CRAFT 205 190 190 -15 2 -0 03 ,Ç
Co vi ACTIDEV WNC A À; ‘ ; re a, 17  BOWVAL 205 8204 19 20a 4151 2 205 102 142 4300  CMRS PACK 350 300 325 +5 5 158 21°

ws A4NILO SPP? Wo 1 (En 21 1. 164 125 BOW VALLEY! $140 147 190 4e 29 035 421 435 31, CNDN TURBO 415 385 385 45 6 -0 02 |
Cy ANICEAGLE Ba Be Ta 04 4 ANSE 12-0768 1620 13 BQLAUR $180 13% 18s ea 42 068 47 203 21 17s 14's CO-STEEL INC $16 16 16  —u 42 064 40 385 42)

» . AGROMEX INC 1" “ ‘ 3 ; "24 30 a 2482 BOMIL 8295 296 298» a 337 212 72 020 1481 13 v8'2 COCACBEV TCC $8's 82 Be -a 346 N05 06 041 210,

1 1 ALROMEX PR-R woos ' bases 26 236 BOMTL SR 3 $2404 2454 281 * 264 107 5 210 COGECO INC 295 275 285 +20 6 011 59 034 84

ve . AIR CANADA Ee Be Re a 4 185 4 24 1B  BONATSA7 8204 294 Abe —a  * 257 424 6's 280  COGECOPRB 300 280 300 +20 2

Af ALAN ALUM SDe 1070006 a 431 gre 2108 92 12 6's BONATIONALE $7 Te Ti; —a B13 080 107 112 67 64330  COHORES 345 350 330 -25 1 -003
vo 4 a ConaPA Neos ae Luis a 006 350 sw 19% BOROYALE 823 224 205 —e 361 116 51 dun 78 62 11 COLERAINE RS 20 013 18 + 12 -0 13

‘a at ALTCOUCHE 1 2 9; + 1 023 4 17's 1484 BORY 145 SIE à 1664 Pe Te 3 14 87 277s 19'« COMINCO LTD $21's 20°« 20% -'« B89 050 24 104 200

2 2 ALTAEGY 778 gb 4 24. s 194 80 19's 144 BOTD 817 164 1€ +, 259 076 45 180 93 24 « 194 COMINCOPRB Sade 22 204 +6 1 244 110

NOUS ATAENERGE $16 164 Ne à 20 033 20 065 248 23 13 BRCONTROIL 0 0 2% 10 -004 15% 134 COMINCOPRH $155 15 15 4
ee 11s ALTANAT GAS RTL 124 1 à 155 OBE £6 173 0 a 260 BRAMPTONBA 335 335 335 1 -077 , 87 15 COMPUTERTIME 3% 26 26 -10 17 005 48

LE mé AUBECIND 700 200 200 4 0.0 100 0 6" 6'« 14 BRASCANCL A $15 4 184 15 a 15 104 69 175 ge | 70 7 CONCORDE EXP 1010 10 7

‘a 1  AMBERQUEST R & 3% 3% € 0 24 a  21'2 BRASCAN 1875 $2274 2% 284 a 1 188 82 | 98  v44  CONIAGAS MNS 4 44 44 —16 15 -0 07

24 NW 0 AMER BARAICK 5 294 232 «51 Ut0 ng 043 547 247 23's BRASCANSB 5% $23's 23a 287e —e 213 89 190 25 CONS ABITIBI 4 41 4 8 8

Yon 3* AMER RESERVL y 37 3 ol 3 35 2  BREXEXPLA 5 5 5 +2 2% 2 CONS OASISR 15 1 11 54 4

da  AMISCO ND 135 120 12 2 . 005 58 -040 184 15'« BRUNCOR INC $14 7 Pe Ze 9 124 70 020 81 | 8'« 380 CONS TVX MNG $5 480 485 +25 8 005 10 008 606

4 8  ANDRES WNS A » 9 9 a * 080 66 097 93 100s @« BRUNSWICK M& $sPa Te Tw —a - 070 92 080 95 25 20'z CONSOLTEX $2417 247 247 Wa 388 63

9 5» ARMBROENT Sa Sa Se ja 1 015 26-068 9 146  BTBANKWIC $8 8 9 ele 54 ; 70 35  CONTPHARMA 60 50 60 1 5 005 83 012 50

v8 20 ARMENO RES M U 0 4 264 102 BTBANKWID

=

240 225 235 -7 4 | 70 4 CONTPHAAMB 60 60 60 +5 1 015 40

3 10 ARMISTICE RS 3H OH 250 Wo 285 BT BANK WTA 88e 72 T2 Ve 5 % 23 COOPFEDPED 85 25 25 1 “ 201 80

400 ‘40 ARTOPEX INTL 150 148 10 55 ‘ 030 50 100 175 BT BANK WTS $9 9 | 31 @ CORBYBNV $30h 30% 30% C076 25 212 144
me VX ASAMERAMNAL 120 120 120 \ 003$ 347 2 282 CORBYLTD A $3174 30 31's 2 2 076 24 249 126

sn ae ASBESTOS CF Weim F2 47205 34 191 | C/D | Ma @5  CORONACLA 40 45 40 5 213 010 21
1 a 8 « ASTRAL INC A @, PU OP. -'« 10 025 29 064 137 | — —_ — me emma= 9 Jen CORONA PR A $69 8h Bh 1075 111

1. # + ATCOUTDI $1 10% 1% a 3 024 24 112 402 | W'e 21% CIMPEK $27 Xa Ma du 125 12 49 403 66 28% H4' CORONAPRC $14% 146 14 —u 2 1.30 81
12° #2 ATCOLIDH Ste 117 195-1030 024 21-108 170 85 CABANOEXPED 139 138 139 + 7 040 35 245 38 CORONA RG? B» 3% A a 10

350 170 AUBERGES GV 225 225 225 5 010 44 008 450 | Ba 390 CAËINDSUID 465 450 455 -10 214 016 35 012 379 200 85 COSCIENTGRP 15 144 145 +15 4 002 14
wo U3 AUDREYRES 350 280 350 «0 2M 012 292 Wa Su CADWELLCLA $5n 5% 5% su 1 051 93 067 82 as 30 COTTBEVLID  &0 425 40 + 3 010 25 080 54
100 3% AUDREY RSWIT 60 45 6 77 2017 P+ CAMBIOR INC $115 107s 11% oa 80 094 13 073 152 29h 16 CROWNL250 $17 18% 17 1250 47
2 3 AUNORE RES 55! ; 32's 20's CAMBRDGESHP  $26's 25% 29: Ju 42 060 23 095 271 214 10 CROWNX$200  $13"s 13'2 13% +4 3 200 147
17. 308 AURRESOUACE 325 315 320 —10 2 001 3200 125 35 CAMPBELLRES 42 38 0 -4 2 003 133 1312 450 CROWNX INC $50 5% Ph 4% 1 040 70 126 46
GS  AURIZONUNS 72012 18 + 170 -134 2' 19% CAMPBELLSP  $22'n 220 27% 6 061 27 133 169 4 167 CROWNXINCA 288 275 275 -10 20 030 108 073 38
& 6 AUROCHSEXPL 37 4 U -3 7 300 36 CAMPEAUCORP 53 48 53 -2 33 040 755-4165 16% 6 CROWNX WT O6 $10 82 Ve Mh 7
WS 26S AUTOSTOCK Rs 320 320 -10 5 014 44 046 709 360 20 CAMPEAUPRC 37 7 37 2 2 @ 440 CS RES LTD $e Fu FU Où €
10 73 AVCORP ND 5 3 PA A 20 001 460 408 15 CAMPEAU PRD 25 2 25 +8 5 1064 6's CURRAGH RES $6h 65 6h Wh 1 173 38

192 160 BC TELEPHNE $19 190 10e -e 37 104 S4 176 109 Sa 265 CANAMMANAC 335 330 330 +5 15 020 61 043 77 410 225 DATAMARKINC 280 275 280 -10 1 028 100

31°. 28's BCORPPR 8901 We We Se 1 252 84 325 30  CANAMAXRES % 353 5 -039 385 55 DENISONMNA 7 7 7-2 1 -1.80
7 182 BPCOAINC Sie163 16'> 17 019 12 114 145 50 25  CANSPARRES 5 53 3 ‘ 340 50 DENISONMNB 6 8 6 4 6 -0 46

0 10 BAXERIAC 14 14 34 +3 5 -010 40 280 CANSTARSPRT 200 285 285 -20 43 118 24 23 SW DENISON 9.5 87h Ta Th a 2

72. 202 BANCSHARE PR 8220 270 224 -'a CO 102 87 28 9h CARENADEVLP $11 11 11% 5 05 45 064 172 21% 360 DENISON 9.75 $h Se Sl et
B's 772 BANKMILSRE  $24'¢ 24's 24's 6 225 63 Ss 305 CASCADES INC 405 390 395 -15 62 043 92 60 35 DESJRDNSDER 60 53 5 73 005 108
15'a 10'y BANKNS $12 120 12e —e 210 100 82 233 53 8 5'a CASCADES SA $c Sa Sh De 2 6 310 DEVTEK CORP 335 335 335 +10 5 008 24 042 80
BC Ie BANKNS PRC 94 23. Br Lim 4 225 08 10 Pu CCLNDSB 854 8. 8. Du 2 02 34 286 34 365 255 DMRGROUPA 315 300 305 —+ 16 008 381

240 19e BANKNS SR $200 190 190 -Va 2 247 127 3 13 COAMALTING $14'c 14 14 1 8 05 36 37% 37 312 23  DOFASCO$26 25% 200 24% te 2 260 105

19'y 163 BANK NS 95% $18 IP, 18% fy 2 176 06 18% 9s CDA PACKERS $11 11 1 3 038 35 036 306 24% V3 DOFASCO INC $162 15/0 15% Sa 304 128 81 105 150
v 1 HAREXOR INC 4 3 4 2 8 250 2 CONMPSRE $242'9 Wa da 5 225 #5 15% 490 DOM TEXTILE $M Sh $a Va 61 028 50 -048

9 4 BATEMAN BAY Tor 7 1 24 21% CONWPSRS $24 2 Ph te 1122 93 9 40  DOMCOLTD $8 Th 8 6 -0.41
tt a 5. BATON BROCST 83e $e Fe 3 ou 523 12e 9 CON MARCONI $9 Du Ou —a 1 014 15 038 240 2% 21% DOMTARS22S $23 23 23 2 225 98
19. 474 BCGAS INC 810. 160 166 -u 6 082 56 260 54 14'u 134 CDN OCC PET $10 14 14 Zu 8 06 29 13% ©  DOMTAR INC bn Du Mn 154 025 27 -082

108 BCE DEV CORP 72 9 Nn 2 Im -438 33% 77h CONPACFRST 8274 279 27h —hn 9 040 15 412 246 21% 13  DOMTARPRB $15Ye 10% 15% «1% 1 210 138
162 35 BCE DEV SR a uu a -2 26' 17%. CON PACLTD $19 184 19 Ye 228 092 48 139 137 12% @« DONOHUECL-B $11 10% 10% Sn 2 048 44 093 117
a's 30. BCE IN 8300 39 29% a 273 256 65 206 192 24 19" CDNTTIRE CLA $20% 2042 206 -« M7 04 19 116 178 485 250 DORELINDUST 320 300 320 +15 1 053 60

Se Ma RCLINCPRO 870 3%. Ie ou 2 260 89 2856 214 CON IRE CP $22 24 WO C040 18 167 136 105 30 DRAMEX CLA 0 3% xs + 3 -019
383 170 BCEINCWI 30 20 20 30 15 21% 18% CON UTR CLA $0 20 20 4 27 138 69 168 120 4 7  DUFRESNOYA 177 45 17 + 44
ss 20 BCEINC106 20 20 20 # * 196 08 2% 18% CONUTK CLB 820 20's 20 2 138 69 185 109 205 22 OUPONTCDAA $24 24's 24" = 3 070 29 197 124

de 382 BCEINC 208 8905 30a 3h 74 1 208 82 3% 77 CELANESECDA  $31% 31'a 31h 2185 58 32% 97 8% 205 DYLEXLTDA 30 280 280 -35 19 051 55
Me 18: BCE MOBRE $19 1e 100 Oy 12 -028 @ 5e CEN GUARNTR Sn De Pe Te 3 0% 87

4. BCEDCAPTZS 829% 290 2h My 2 181 70 Ph 350 CENTCAPCLA 660 4085 410 — 37 060 146 -084 E/F
240 19s BELL CDABRO 2 286 Du 1 18 82 165 8 CKFNC We 9 8e 7e 24 144

26. M BELL CDASIO £2Ps DN 5e * 186 80 15 8 CFS GROUP 100 90 100 +10 3 010100 012 83 245 130 EAGLE PRECIS 160 160 160 -5 * 007 44 010 160

0 10 BELMORNL MNS 16 36 15 -1 106 057 14 Th CGCINC a Fu 82 « 08 09 0% 89 20 Flu ECHOBAYMNS $10"a 10% 10m o% 169 007$ 08 -044$
12 Fy SGAPRECS À Wa Pr Ph ou 5 100 118 -00 18  v CGI GROUPA 10 0 % -23 1 -007 230 12h ELDERS775% $18% 18% 18h eh 1 194 105

118$ 20 BONAIRE NC . » © I oi 22 Q 3 CHARANINOS s 44 4 457 15% 8% EMPIRE COA » 9 9 -5 1 018 18 022
200 165 ENCOR INC 178 170 475 +7 188 033  
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52 sem. Vol. Div. Rend. Bén/ cowry
Haut Bas Compagnie Haut Bas CIôt Var. 000 (8) (%) “ih don

6s 8 ENCORW JAS? 14 12 14 +3 191 |
190 80 EQUIP DENB 150 150 150 1 027 56
10 1 ESSOREXP 3 1 3 +1 tos 00%
9ÿe 290 ETAC SALES 400 380 380 -20 205 024 65 020 190

65 17 EXPL ABIOR 0 2% 30 3 10
5 175 FALCONB GOLD 245 235 235 -10 7 010 43 036 65
107s 7. FCAINTL LTD $Pe Po Pa ee 31 008 11 057
22° 15 FIDDESS SRI $17 a 16/4 —e 4 237 146

200 93  FINENT-COOF 105 103 105 3 3 006 57 006 175
17 10*3 FINNING LTD $12 12 12 * 046 38 141 85
177 12's FLETCHR CLA $15'7 14's 146-1432 040 28 20% 40

22's 14 FLETCHA2B 822 296 204 6e 4 121 56
455 250 FONDS C QUE 310 300 300 -10 7
1 47 FORATEK INTL 48 48 48 -1 1 008 58

4 8  FORBEX INC 8 8 8 -1 10
75 16  FORESBEC A 28 24 28 IX] 16 0323

200 130 FOREX GR 160 140 150 -10 9

100 51 FOREX GR PR 60 60 60 3
22's 19°: FORTIS INC 021%, 200 2100 Du 3 148 69 25 84
19 13'2 FOUR SEASONS $15% 15 150 a 3 011 07 054 28%
Ta 400 FPILIMITED $s'a 5 Sa oa 6 091

355 155  FREEWEST RES 289 280 281 9 30 -008

G/H

23 16 GAZPRC $227 22 222 1 207 92
$s 110 GALACTIC RES 143 125 130 -5 6 2148 81

2 5 GLO BRIAR MN æ% 18 18 -1 156
8 2  GLONDAY MNG 3 3 3 32 #07

300 85  GLONSTARAS 125 115 115 -15 5 0.45
@s 390 GOLDCORP A 480 415 430 +15 2 015

20 4 GOLDEN POND 10 5 10 + 74
460 V215  GOLDEX MINES 235 215 215 5 1
15s 10 GOLDN KNIGHT $12 1M. 12 + , 027 444

390 300 GOODFELLOW 320 320 320 : 023
0 50 GOYETTE INC 80 70 80 +5 7 020 40

42312  21'« GRL $1875 $237 23 23 ‘a 16 188 B2
Be 5 GRLAURB $6' 5a Sw -u 30 028 48 084 70

25 10 GRANDMA LEE 15 15 15 #5 2 005
Ps 315 GRDNTRPRB 360 355 360 1 085 236

410 125 GRDN TRUSTCO 130 125 125 + 1 +63
300 125 GREEN FOREST 125 125 125 0 “ 016 128 —30
Te 54 GRILLI PROP $6 Se Se la 3 014 24 154 38

170 20 GROUPE BOCEN IN 31 Nu 1 -034
17 #4 GRT WLIFECO $112 10e 119 Du 1 050 43 14 80
217: 16 GT LAKES GRP 821% 217 214 1 084 39 214 102
29s 24'« GT-WEST7.7% 24'« 284 244 J 1 193 79
S'a 250 GTCTRNSCNB 365 355 355 125 014 254
Fa 62 GUARDCOR INV $8, 8 87 Js 8B 034 40 -012
8 30 GUILLEVINA 380 370 370 +5 307 010 27 060 62

100 V4 GUILLEVN WTS 4 4 4 -12 1
17s 10 GULF CDA RES tH 10° 10° 7» 118 040 39 084

495 415 GULF RES SRY 445 445 445 45 “ 056 127
38 21 GWUTILITIES $27274 274 6 148 188

240 100 HARRICANA A 121 101 106 -15 5 028 264 024
74 v350 HARTCO ENTRP 360 350 35 -20 1 020 57 085 41
@a v18 HEES INT WTA 27 18 20 5 66
29s 134 HEESINTL BC $162 150 167 + 13 094 57 276 60
20: 9 HEMLOGOLD St 4 105 1W a 75 020 18 027 403

415 255 HEROUX INC 380 325 375 +15 22 023 163
1334 10's HOLLINGER $105, 10'« 107 -a db 040 38 105 100

50 20 HONGO INC 20 20 20 1 021 10
290 43 HOPE BRK GLD 66 6 60 -3 3 063
180 15 HOPE BRK WT 35 35 35 3
12e &« HORSHAM(THE} se @ 0 3 088 99

250 120 HUBBARD DYER 145 130 140 +10 7 016 114 v21 67
33a 16 HUDBAYCO $20 20 20 1 080 40 341 59

4 11 HYPOCRAT 15 13 15 -1 25 -139

IJ

1594 7s |AF BIOCHEM $12 10M 11's 20 110 009 125.0
Ps 5 IAFBIOCHMW $74 67 64 de 10

142%, 109 IBM $126%4 123 124 7 2 484$ 45 625f 172
235 100 IDEAL METAL 110 101 105 +2 10 010 95 009 117
96 70 IGLOO VIKSKI % 7% 7% 3 1 005 66 013 58
3e 2554 IMASCOLTD 712 204 27 —« 160 128 47 2987 91
672 53'« IMPOIL'A $50 SP SMh 74 28 180 31 349 164
a 2% INCOLTD $28; 2M 28 Jw 180 100$ 41 494% 50

1305 160 INFORM 2000 305 270 280 +5 8 008 29 027 104
827135  INNOPAC INC 135 135 138-1 1 0.91

50 43'« INTERHOME $48" AT ATR 7h 8 200 42 341 138
48 5  INTERMONT EX 35 30 35 #5 60

v26%¢ 20a INVESTORS GR $26% 2650 26% 41 * 080 30 202 132
425 30 1PLINC 370 370 370 2 004 11 034 108
17 so 1VACO$200 $10% 100 1060 Zn 2 200 188
19'4 12 iVACO$225 $13 13 13 a 1 225 173
1e 6'a IVACOINCA $e 62 615 —4 1 064 98 047 138
274 18'« IVACO SeR 4 $182 18% 18% 4  * 256 138
1670 97 IVACO 2ND-$2 $107 10% 10% 2 200 184
32 9 JAGLTEE 10 9 8 3 11
19'2 19% JANNOCK LTD $139 13 13 ty 4 080 62 116 112
18's 12's JEAN COUTU A $18 17% 17 -'« 18 020 11 114 156
78 15 JILBEY EXP 17 16 16 -1 26
19 480 JOURNEYS END $57 54 Sa Je 1 020 36 049 115

K/L
12: 6  KAUFELGRPA $66 6B a * 051 120
129 8% KAUFEL GRPB Se Ps Fa 74 9 099 54

185 25  KEWAGAMA GLD 3 0 30 0-+ 74 0.04
30 4 KIMEX (RES) 20 18 20 «4 4
119 27  KNOWLOG HS 45 45 45 -t0 1 -008
$5 14  LAFOSSE 15 15 15 6 0.04
3 10  LASARRE INC 2 16 18 + 180 -0.04
175 75  LAVERENDA 155 150 155 #5 2 005 32 062 25
28:23 18% LABATT JOHN $20 20 20% ‘eo 15 078 38 202 101

470 4 LAC MIN WTA 68 60 65 +9 12
16 T3 LAC MINERALS 89e 0e Pie a 417 022 23 016 609
23 13 LAFARG C PRE $15% 155 15% 4 047 30
22'« 10's LAFARGE CORP $15% 14a 145 —e 1 0403432 123$ 102
28's 18" LAIDLW INC A $21 20% 20% a 408 032 15 102 205
28% 18 LAIDLWINCS $21% 20M 207  —a 319 032 15 094 221
125 100  LAMBRT SUMEC 120 120 120 4 012 100
365 250 LAPERRIERE & 345 335 340 #5 5 010 29 04 74
Sa 340 LASMOCDA so 430 40 -5 2 020 148
5 375 LASSONDE A ss 45 495 14 012 24 057 87

395 v160  LAVALIN IND 175 160 180 +5 3 0.49
1084 Ta LAWSON MAR A $8 8 8 a 1 040 50 108 74

180 110 LEROUX ACIER 170 170 170 3 022 77
180 100  LESSARD INC 105 105 105 2 017 157 020 52
230 125 LGSGRPCLA 150 135 149 +24 8 004 27 019 78
55 18 LIXOR INC 20 20 2 8
19 131 LOBLAWCO 818% 17% 17; 70 13 020 11 104 171
40 10 LOGIBEC GRPE 7 7 nv 1 -0.52
1 #4 LOGISTEC CLB 8h Ph OA * 053 62 161 53
230 18 LONDON INSUR $19%h 19% 1015 ae 48 110 56 239 54
224 174 LONDON PFD À $19% 19e 19 De 4 197 104
24 2  LOUBEL EXPL 0 2 2 1
9 340 LOUVEMM{LA) 405 300 400 11 01 27 035 114
4 310 LOUVEMPRA 365 365 365 > 094 256

115 95 —LSILOGICCP 0 0 08 5 1 -0.18
4 2 LYONLA NOI 3 3 3 - 1
3 11 LYON LAKE MN 14 13 13 41 -007

M/N

124 T1 M-CORP NC s» gh #5; —h 2 020 24 082 104
82 45 MAAX INC 7% 7 76 6 015 51

325 175  MABAIE INC ns 77 225 1 028 80
10e To MACLEAN HUNT $7: 99 94 se 104 025 26 032 297
Pc 148% MACMILLAN BL $16% 16% 1684 -'o 92 080 48 089 187
84 50 MACYRO GRP 718 75 75 10 007 107
Pa 385 MADELEINE MN 460 450 455 -t0 13 01  

IITRAL
 

EXPLICATION DES COTES BOURSIERES
Les litres transigés à la Bourse de Toronto ct à la Bourse de

Montréal sont énumérés par ordre alphabétique des noms des com-
pagnies. Vous retrouverez uniquement les titres qui ont été transigés
lors de la semaune dernière.

De gauche à droite, les colonnes indiquent - le haut et ie bas des

52 dernières semaines, le nomde la compagnie, le haut et le bas de
la semaine dernière, le cours de la dernière transaction de la se-

maine, la variation hebdomadaure, le volume transigé dans ln se-
maine, le dernier dividende sur une base annuelle en argent, le ren-
dement de ce dividende,le bénéfice par action des quatre dermiers

trimestres et le ratio cours/bénéfice.

Les cours et le volume prennent en considération les fractionne-
ments qui ont eu lieu Jors de la semaine.

Les cours sous $ $ sont indiqués en cents ; ceux de S $ ct plus
sont en huitième.

Le symbole ($) à la suite du dividende ou du bénéfice signulie
qu'ils sont exprimés en SUS. Le ratio cours/bénéfice et le rende
ment sont alors calculés dans cette devise. Le symbole (v) sigmfie

un nouveau haut ou bas au cours des 52 dernières semaines

Abréviations :

RT ou RTS: droit(s) de souscription
WT : bon de souscription
PR : action privilégiée

CL: suivi des lettres A, B. X, ou Ÿ détermine la caté
gorie d'actions Source : Corporation FRI   
 

 

 

 

 
 

52 sem. Vol Div. Rend. Bén,/ cours/
Haut Bas Compagnie Haut Bas Côt Var 000 ($) (%) avt($) dén

120 V8 MALETTE INC $9 Be Fo a 6 090103 344 25
194 15/2 MARITIMET&T  $18'¢ 18 18% 17 116 64 192 94
Ps 54 MARKBOROUGH $72 Ta Pa +. 63

370 220 MARSHLLSTA 250 250 250 +5 1 015 6906
380 285 MARSHLLSTB 325 325 225 25 1 015 46 06
82 50  MATCOMART 15 75 7 1 -002
10 1 MAUFORT RES 2 4 1 78 005 02

105 40 MAZARIN INC “a 4189
26 2 MCGRAW-HRYR $26 2% 2 -2s 5 110 42 147 477

200 70  MCNEILMANTH 80 70 8 -15 1 -033
16s T2 MEMOTECDATA $8 70 Ta Ze 21 028 37 011 693
12° 4  MESSEGUAY MN 9 7 7 -2 6

385 250 METRO-RICHA 310 300 310 19 -039
284 23's MFG LIFE PRA $200 We 2 2 181 75
18s 12 MICCINVLTD $120 129 120 2 080 63 758 49
32 40  MICROTEM 13 10 12 13 001 200

101 13 MIMISKAA 3 003 #7 48
20 14'2 MINNOVA INC $160 142 167 6 > 020 14002
162 14 MITCHELL B $14 14 14 © 068 49 235 60
19 112 MITEL $200 8124 12 12e Se 2 200163

200 <125 MITEL CORP 138 125 125 -10 17 -0 08
40 28: MOLSONCOA SPe 324 33 tz 14 100 30 364 01

.Les placements : un passe-temps
a -

ou un emploi a plein temps?
Si vous êtes de ceux qui placent leur argent pour obtenir des

resultats et pas simplement pour vous amuser … la gestion
professionnelle de la Corporation Financière Mackenzie pourrait
bien faire toute la différence. Parlez-en sans attendreà votre

négociant indépendant en fonds de

placement ou a votrecourtier!

Le Groupe de fonds industriel

3P4 292 MOLSONCOB 833 3%: 3 a 3 10 30 310 106
395 25  MONENCO 325 320 32% 2 017
100 15  MONIOUE EXPL 5 5 50 + 1
35% 29 « MOORE CORP $250 247 20. —'a 307 O94p 44 174$ 123
Tu 6 MORGANHYDRO $6'« 6 64 4 13 023 272

50 20 MSVRESA 34 3 «a
14: Po MULTIBANCNT $117 11% 1 Jy 1

132 2 MUSCOCHO EXP $ 7 8 «+ 6 -124
63 16  NARARE MET 0 7 7 3%
Su 360 NATL SEAN-V 460 440 480 +50 2 -079
Th 30 NATL SEA PRD $5 Se Sn 1 -137

355 275 NEWJORDANA 282 277 27 -8 4
8 6% NFLDLT725 g 7 7 * 073 104

10 @i NFLDLT 900 $ 9 9 —# - 08 100
50 2  NORAMCOMN s s 6 7 -331
30% 24h NORANDAFLT 826% 2%6' XM -4 1 264 101 017 1537
14% T's NORANDA FOR $8 Ps Pu —a 8 040 52 053 146
23'« 14's NORANDA INC $16 15% 16% 72 100 62 076 214
2P 19% NORANDATTS 8217s 21 2's +1 6 104 80
27% 20 NORCENSB-VT 8224 22'¢ 220 +'a 130 080 27 157 143
20 22 NORCEN VOTE $20, 40 24. -—a 106 060 25 162 150
70 N20 NORMETAL INC 23 M 2 -10 34
18 11 NORTHWSPORT $181 1617 16h +1 * 030 18 016 1031
Pa 4 NOVA CORP $#¢ Ba 87 4 270 052 81 024 354

2594 20" NOVA 9.125% $23 2m Zr de 3 247 110
85 V2 NOVACOGESCO 26 21 24 "
90 2 NOVATRON INF 4 4 2 -0 50
270 130 NATHCONOIL $1@ 14's 165 -> 3 020 14 057 254
21 15% NRTHÇONSR6 $17 17% 170 +5 1 200 113
30 254 NATHN TELE $70 30% 31 -1 67 0328412 172$ 156

O/P
10% 5% OCELOT INO B Se Fu Sa AW ry
0 46  OGIVARINC 60 @ a - 35 003 160

238 415 OLCOPETRA 125 117 120 7 031258 015 80
14's 490  ONEX CORP ou OUR 61 0 9 035 S4 071 92

188 14 OFEX INC » 0 » 5 mn
197 35  ORMICOEXPL s wo uo 4 9
32 27 OSHAWAGRPA 8304 3Vn 36 ou 6 044 14 213 150
32 25's PANCON PETE $30 30% 0M oC 080 19 093 332
199 65 PANTORAMA IN 00 0 80 18 6 011137

7 V340 PEERLESS CPT 350 340 360 -10 1 on
189 ¥A70 PEO JEWEL ‘A 40 40 &0 -X * 044 04
7 6 PRPTVI wh Po Ga 2

200 42 PETROSTARPT 115 96 100 -10 65
25 154 PLACEROOME 8180 17% 18 4 376 030 17 100 180

195 #5  PASTBEC 105 106 105 oS : 20
Fu 5. POCO PETROL ty 8 8 oe 80 013 615

16 121 POTASH SASK 8155 1S'a 155 7e 3 072 46 005 163
167 14  POWERCORP $16. 16 16e 120 070 43 212 77
4% 40 POWERCPSSG  $40% 40 4P. 6e" 400 88
2V 0 164 POWER FINCL $10 180 160 -e S09 070 30 242 75
Bu 415 PREMCHOIKA 400 48 «5 -50 2 045 97 070 66

175 SO PREMIER CON 100 90 90-5 3 0%

5 re - -
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52 com
Haut Bas Compagrée

€ 30 PROMATEX ND
BF. PROVIGO INC

|

QR

150 19. QUE TEL
Vi @. QUETEL ESS
153 100 QUEBECOR A
Fi Poe QUEBECORB
>. 78 RADIOING A

10 12 RADISSON INC
Pi @Pe RANGER OL

A; 20% REED STENNSE
739 100 REGISTRY RES
168'¢  11'y REITMANS A
3. 13. RENAIS ENRGY
PF. 40  REPAPENINC
W 15 RESGRANISAO
æ 3 RES NORMABEC
Pe 16: RIOALGOM
© y  ROBEX RES

| 140 8% ROCTEST LEE
HE Sa ROGERS CMME

x 1 ROGINC
6F. O ROTHMANS NC

, 70/10 ROUYNWIS
My 22's ROYALBSRE

80 27: ROYA BSRG
17 8 ROYAL LEPAGE
, 20  RPMTECH
250 10. RYNTFIN
2330176 RYLTRATS

Xe 17 a RYLTRSERG
236 47 RYLTRSERM
Se 10 RYLTRSERO
174 8 + Rrl TRUSTCO

|

ST

| Ga 3's SAN FRANPRS
| 40 40 SAN FRANCISO

370 131 SAN! MOB A

j 10 40 SANKGEST
| 160 v12 SASK O08GCP

1614 VB 1 SASKORG SER1
3% 10  SATURN DISQ
#5 325 SCEPTRE RES

| 175 66  SCEPTRE WT
16 12  SCEPIRE 7%

| 10 15 SCOTY PAPER
104 842 SEAGRAMLID

| Da JP SEARS CANADA
17 6 SECHURACL A

; 320 20  SENSORMATIC
30 10 SEA TECH INF

41% 342 SHELL CANADA
; 25 SHERMAG INC

215 65 SHIRMAX FASH
100 315 SHL SYSTMMSE
12 §  SICOINC
40 20  SIMARD-BEAUD
5 5 SIMONLEM
1£0 9e SNC GROUP À
7 200  SOCANAVA

310 275 SODARCAN A
3Va 17 4 SOUTHAMINC
11: T's SPARAEROSP

| 20 43 SPIRITLAKE
6'¢« 315 SPORTSCENE A

| 143 106 SPORTSCN PRA
; 35 240 SATELECOM
| 213 Vir ST GENEVEVE

; 185 80 SI SAUVEUR
8 1 STABELL RES
; 24 HO STELCOINC À
| Me 13'h STELCO194
| 200 35 STRATMINA

3 1 STRATMIN J91
| 210 72 SUMNER SPORT
{4 15 TANDEM RES
: 23 1 TAURUSFT A

110 78 TCAN PICS?
| 3% 10 TECHMIRELTD
| 2s 9. TECKCORPB

13 25 TEE-COMMEL
20 8 TELEMETROB
4's 227 TELEBEC 1875
6 275 TELEMEDIAA
13's 11's TELUS CORP
10's Bs TEMBEC INC A
16's 174 THOMSON CORP
90 2 TETELECOA

210 70 TIMMINCOLTD
(164 98 TOLGECOGRRE
| 259 22's TOR-DOMSRF

343 20 TORSTARCLB
8 TOTALP20S
3P« V2156 TOTAL PETE
18 11 TR-CDAPNEW

| 16's 12'« TRANS MTN P

170 52  TRANSATAT
| Fa 450 TRANSIT NCL

200 11 TRILONFA
Be 69 TRIMACLTD
» 1 TRITON INO
2 10s TRIZECCPA
2 19. TRIZECSA

; Me 13 TRIZECSAS
14e 11's TANSALTAUTL

| 20. zn TRNBATATZ
201 23% TRNSALTA 708

370 250 TRUSTCO DESY
| “22s 12 TRUSTCOG PR
: Ta 5  TRUSTCOGNRL

uv

y 1870 NPe UAPINCA
| Sa 6 ULTRAMAA
| 9 § + UNI-SÉLECT

13 7 UNICANSEC A
Wa 8 UNICAN SEC B
#5 B85 UNICRPCDAA
0 UNIGESCO 63

«io 190 UNIGESCO VW
Wa 15 UNION CARBID
1% Vite UNION ENERGY
16e 350 UNITOOM IMD
2 18 UNITOOM OS

$$ UTD WESTBRNE
2 2 VALD'ORRES
@e 400 VAL ROYAL
§ 400 VAN HOUTTE

03 204  VARITY CORP
83 25 VENMAANC
15 Pr VIDEOTRON
38 31  VIORANMLA)
0 12 VIRGMIAGLD
5 1 VISIONTRN A

150 65 VEM EXPLORAT

w/X

| 1" $e WAX A

EE

 

we
25%
$16»

$11%
ww.

817'a
’

4

»0
$8
0
»

$112,

-

1m

?

110

.

295

152
12
24
2%
25%
18

$

18's
6
&

!

7

8s
Ps

245
16
11%
Pe
163
Pe
3

490
se

204
»
1e
ê

15
?
9

ce

300

ma

10
100

490
135
308
70

10'4

"
1

Py
156
12
24
2%

260
10

5'a

18»
6
7

Tr.
!

“
v

250
161

ve
pi

18
Pa
4

40
se

08
»
11's

8
7
?

se

[

v

-20

ol

+10

-12

Vol
000

F
P

on S
m
.

Z
a

-
-

.s
m
e
,
o
w
,
=

O
a

e
a
t
e
r
s
a

B
N
L
2
U
N
N
E

_-
—-
a
l

2
0

=
.
.
.

s
i

-
.

S
o
s

P
a

a
~
~

M
r
C
A
B
O
N
U

N
m

c
m
m
n
m
m
a

£
2

e
H
R
A

b
w

4

11

-
N
N
e
@
a
v
e

_
=

-
d
u
s

12
—

6e
2
.
8
3
C
.
.
8

 

Oh Rena Band cour
(8) (M) at 18) ban |

ou
524 th ot

Put >
088$ oo
024 36 Te. ty
a, 1° ty V4
esse 2 Aa)

SRI
DEP RS

cue te
[RT

pce CS

Ce]
srg a peg ce

’ |
Tee a

228 9 f
oe
070 9: 28 rae!
00 C3 01 i

ze + |

same
196 101 ;
2h ut
vu 8e + 4,

|

i

var ED |
ot fr

vos toe 467
ou
c1> 1000

tv E51

1s |
0% 21 104 1 -
2008 24 "374 194
034 2% Of 183

1344
an |
arr i

on 14 V8 O4"
Co

05 I
11

eut en es rg!
012 14 081 69

vs 3

03 30 269 18
03% 106 Qt 181

au

080 4“ 099 ‘y
01: +1 6. |

voy 4°
018 133 00 64
017 39 004 ?63

008
ar on
009

050 48 160
194 119

nie

008 i 0M

que

040
030 19 142 168

018
133

18.
on

068 €’
ton es

04sga:
06;
ox
an

225 90

084 36 168 176
288 80

0008 43 1334
072 43

000 %? 1260 109
04

020 44 137 33
00 ?5 712 s7

020 31 0232 205

016
0% ; 00) 6125

244 130

206 130
00 79 035 354
180 1%
177 75
022 05 100 24

247 136
020 39 036 115

0M 30 149 #30
019 20 0% #27
012 t? ON 16

008 12 019 MW?

0t1 13 076 80
70? 01

06s 73

016 56 03 8)
030 16 088 100
050 43 089 131

0208 24 0364 215

238 145
02 35 06 ”"

ons 17 04 M2
052 se

000, 44
023 33

012 10 036 at1

on

020 45 077

T
e
€
T
s
a
v
e
6
1

D
a
w
e
s

'S
Id
iv
dd
v
$
3
1
8

 



9
a
n
v
i
e
r
1
9
9
1
a

4 a
L
E
S
A
F
F
A
I
R
E
S
.
s
a
m
e
u

 N/DALL

 

Revue de la semaine terminée le 11 janvier 1991

 

 

  

 

  

 

 

      
 

 
 

 

 

57 vem Vol. Ov. Rond. Bén/ cours 52 sem. Vol Div. Rand Bén/ cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend. Bin cours/ |
Haut Bas Compagnie Maut Bas Clot Var 000 (8) (%) avi (§) bin Haut Bas Compagnie Haut Bas Cit. Var 000 ($) (%)avi($) bén Haut Bas Compagnie Haut Bas C01. Var 000 ($) (%) avi(§) bén.

ans 057 WEST QUE MNS eo 37 87 4 8 Q's 3 WESTONGEORG  841'y 41 4&1 -'. 9 070 17 300 137 Y/Z
Pedi] x . one on Wa 200% + ! 080 39 123 ‘87 o Q WISESTRA 51 [3 50 +5 9 -0 06 ee Lee eee omN _-

wu ‘ CST82 20e 276 2P4 ' 206 75 230 115 WOODWARDS A 145 135 145 +t5 + 020 138 -157 ?5 15 YORBEAUR A 30 25 2% -3 42
Me 82 WESTMINAPR 810°. 100, 10 oJ: 1 213 198 54 11 WRIGHTBARMN 13 18 1 : 2BP. 150 WISIMINRES pA A 7 020105 où 20 3 22 262 237 18TBSHARES 890 256 25% 41 252 98

EECATO2-4"OE PreeleRRover om

Les gagnants Les perdants Les plus actifs
Vol. Haut Bas Ferm. Var Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var. Vol. Haut Bas Ferm. Var. Var.

Compagnie (000) ($) ($) {$) en ($) en (%) Compagnie (000) ($) ($) ($) en($) en (%) Compagnie (000) ($) ($) ($) en($) en (%)

ASBESTOS CP 2 $9 8 8'; d'u 100.0 ALGOMA 9.75% 9 $12 NT" 8 444 -34.7 TCAN Pi DC92 2896 142 131 142 +1 0.7
INTL COLIN 93 235 160 220 +70 46.7 PCL INDS 1 235 v175 175 -75 -30.0 LAIDLW INC B 2470 21% 5 20" 20s Va -0.6
METALORE RES 4 $6'2 450 6'7 +180 38.3 ALGOMA ST 8% 1 12 V9 9 ~3 -25.0 PLACER DOME 2090 19's 175 18's => -2.7
CON CND EXPR 86 220 152 200 +50 33.3 GSW LTD CL À 1 14 v13 13 414 -24.6 CDN PAC LTD 1705 199% 18/9 19 —'a -0.7
HALIFAX DEV 2 300 295 300 +75 33.3 CDN MANOIR 2 110 v100 100 -30 -231 AMER BARRICK 1516 25 23% 23s a -1.0
DELRINA CORP 11 140 120 130 +30 30.0 STNDRD TRUST 50 240 185 185 -55 -22.9 BCE INC 1405 97/4 39" 3% 2 -1.3
QUEENSTN MNG 476 137 96 135 +31 298 CONS BRINCO 611 178 v140 140 —40 -22.2 ENCOR INC 1382 177 169 175 +6 3.6
CHEMI GLD MN 12 155 116 150 +34 29.3 ALGONON MERC 31 290 v225 226 —64 -22.1 TR-CDA P NEW 1272 $16"4 16% 162.4 —a -0.7
BIOMIRA INC 35 260 210 250 +45 22.0 WALLFINCL 1 250 215 215 —60 -21.8 TOR 35 TIPS 1245 18 17% 17% 14 -14
AMAX GOLD 1 $1674 1674 167s +3 216 CON ENF CORP 11 240 200 200 -55 -21.6 SASK 0&G CP 1151 13 V12 12s “a —4.9

de 500 ac. Source Corporation FRI Tableau . Les Affaires * :- de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau: Les Affaires * : - de 500 ac. Source : Corporation FRI Tableau : Les Affaires

52 sem Vol. Div. Rend band coury 52 sem. Vol. Div. Rend. Bén/ cours/ 52 sem. Vol. Div. Rend.Bén./ cours/
Maut Bus Compagnie Haut Bas QO! Var 000 ($) (%) an ($) bén Haut Bas Compagnie Haut Bas CIôt. Var 000 (8) (%) avt.($) bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas Clôt. Var 000 ($) (%) avi.($) bén.

A/B 8 13 BELMORALMNS 17 14 15 -2 79 -007 250 105 CDN MAN N-V 110 110 110 -15 6 020182 027 41
460 185 BEMAGOLDCP 320 200 300 +15 420 -005 260 100 CDN MANOIR 110 100 +00 -30 2 -082

1 ABBEY EXPLOR 5 227 15 -003 55 35 BETHLEHRES 6 37 46 #8 3 —006 13% V9'a CDN MARCONI $9% 9% 9h 7 4 014 15 038 240
105 25 ABER RESOUR 0 #& 7 019 1? T's BGR PRECS A $89 Bu 8% +4 29 100 118 -090 440 204 CDN NAT RES 365 350 360 +5 203 023 157
16. 11s ABITIBI-PRCE $V 196 110 « 33 050 43 047 360 130 BIOMIRA INC 260 210 250 +45 35 053 280 V135 CDN NEWSCOPE 160 135 135 -15 1 -0.05
36 11 ACADIA MNRL 19 18 48 8 185 40  BIONAIRE INC 0 © 440 + 6 018 22 62 425 CDNNRTHSTAR 425 425 425 -0.22
65 2  ACCUGRAPHA 17 10 12 47 14 027 & 14 BLACK CLIFF 3 03 3 8 204 13% CDN OCC PET $14 14 14% —u 129 040 28 057 250
in 7 ADANAC MNG 1515 45 4 ) 130 35 BLACK HAWK M 8 4 48 3 n -0.01 382 27's CON PAC FRST 27% 270 274 Sa 37 040 15 112 242

120 1% AGABSIZ RES 4 3% 25 -10 5 128 77 12 BLACK SWAN 20 w 2 30 006 265a 17-« CDN PACLTD $16% 187» 19 -Va 1705 092 48 139 137
415 AGF MGMT BPR $e Se Se a 17 038 60 055 95 70 5 BMBCOMPUSCN 60 60 60 +10 1 009 67 24 19" CDNTIRE CLA $2070 20'; 20 Ye 127 040 20 165 124

8e 100 AGNICO P92 180 170 180 +15 40 224 18'2 BMO II FINPR $217 210 294 2 182 80 21% 18" CDN UTIL CLA $200 20 204 83 138 68 168 121
47 + Sa AGNICO-FAGLE Ta @. 70 La 474 007$ 12 -060$ 107 554 BMONTFINCL 8e Ba Bu : 001 8250 21% 184 CON UTIL CLB 20% 20% 20% BS 138 69 185 109
9 “a AGRAIND B $7 6e 7 La 77 016 23 063 110 120 9 BMRGOLD CP 107 88 107 +7 51 2554 24n CDNUTL SRI $25 281 2444 2 7 219 88
+ e 7 « AIR CANADA PL PEF -a 170 185 46 16% Ps BNTLTIDCS $120 126 19 R Se 2 254 294 CDN UTL SRK $25284 2834 3 195 79
te 6 ALBANY CORP 0 8 #82 2 -008 2% 25h BNTLIDED $274 260 274 Se 2 253 93 2512 23'« CDNUTL SAL $24; 24h 24h 4h 193 79 |
A ie ALCAN ALUM 8272 214 22e 0'a 935 112558 2108 02 244 2131 BOMBARD PR $22 224 4 1 264 119 2®u 224 CONUTLSRN $23 23 28% Va 1 177 77
28 19. ALCANSR C £217 210 20 Ca 3 254 120 2061 14h BOMBARDIER A $152 15'a 1512 4 032 21 137 113 490 370 CDNWESTNBK 410 400 410 1 035 117
26 22 ACANSRD Qe 2400 240 Ju 2 188377 206 a 12% BOMBARDIERB $14a 13% 344 —u 422 035 24 107 132 20 V14 CDN BB ENRGY 15 14 15 3 3
2% 18 ALCAN SRE $1: 21 2 9 216 103 105 45 BONANZA 0&G 0 5 50 + 3 0.51 3D. 26% CELANESECDA $312 31's 31h -'2 2 185 59 326 97
254 23 ALCANSRF 40 284 244 27» 20 200 80 28 22'« BONAR INC $247 245 24% —u 22 040 16 176 139 22 12 CENGRS1 $15 148 15 #1 9 247 165
40 180 ALGOGRPA 215 200 215 41% 27 025 116 006 358 65 20 BOVAR INC 57 53 53 73 -064 19 13 CENGR8% $130 136 13% 1 160 116
1. 7 ALGOMA CENT se 02 97 Lu 034 29 16 12: BOWVALSR4 $15 15 15 #2 056 37 26 125 CENGRNT16 $16 16 16 -1 1 160 100 082 195
25 8 AGOMASTE% $12 9 9 3 | 20022 200 17  BOWVAL205 $202 1860 20% othe 12 205 102 10'«  5'« CEN GUARNTA $ Yh 6 +a 1 050 83 279 22
254 I AGOMARTS 812 I's BA's 9 244 305 32 2's BOW VAL 2025 $20 20 201 202 70 Va 360 CENT CAP CLA 460 405 410 -60 71 060 146 -084
97.22%  ALGONON MERC 290 225 226 64 31 040 177 039 58 16'«  12'2 BOW VALLEY | $14% 1415 184 4e 82 035 421 2350 14’3 CENT CAP PRA $1870 187 1859 Ye 48 181 10.2
10% Te ALLED-LYONS HO 19e 104 La 37 033 32 049 212 355 205 BOWTEX ENGY 20 25 235 -15 2 -015 24% 14/2 CENT CAP PRB $18 18 18% 2 191 105

2520 234 ALTAEGY 775 $24 230 4 —e 4 194 81 200 110 BRACKNELLCP 135 126 130 67 060 462 033 39 29 15 CENT CAP PRC $175 17% 17% a 1 191 108
19e 1%: ALTAENERGY $1600 16'¢ 16's 128 033 20 065 250 2%'« 24 BRAMAL P 97% $24 240 24e a > 244 101 11% $a CENT CAPITAL $Y $a Pa 24 11 060 104 081 TH
19; 112 ALTANAT GAS $12 124 12% a 41 068 54 123 103 Pa) V5%s BRAMALEA LTD $6 Ph 5h Sa 173 037 67 -095 Ta 465 CENT FUND A $5485 495 +5 21 001 02 -006

450 280 ALTEX RES 305 280 295 +5 12 027 109 2594 22's BRAMALEA PRB $24 0% 2¥a ow 3 247 104 « 18 CENT G 23125 1h 217 21% * 231 108
85 30 AMEAGLE PET 0 35 3% 3 12 016 Ta 250 BRAMPTONBA 350 320 350 +25 6 -077 6'sv295 CENTRLCRUDE 350 295 300 -60 18 -0.06
232 130 AMAX GOLD $167¢ 16s 16/4 3 1 008305 035% 419 48 7  BRANDEVOR 16 14 14 8 68 001 140 1654 8'a CFCF INC $F Pu Pa 24 2 -1.44

284 182 AMER BARRICK Ie 23s 2354 1516 010 04 043 549 40'a 32 BRASCADE PRA $391 38, 38% -'2 12 360 94 135 83 CFS GROUP 90 80 90 14 010 111 012 75
34 24 AMER LEDUC % 24 Xo 7 002 130 40's 19 BRASCADEPRB $38 38 38 2 342 90 14 Th CGC INC $8 Ba 8h «a 11 084 99 096 86

1900 130 ANCHOR MACHN 148 130 148 +8 $ 006 41 018 82 26'« 14  BRASCANCL À $157 1660 15 74 186 104 68 175 86 340 200  CHAI-NA-TA 250 240 245 +15 9 010 41
ya 5. ANDERSNEXPL 8164 194 1574 2. 16 072 219 204 21% BRASCAN 1875 $23 71 28 CHANCELLOR 55 55 55 2 084 07
11s 8 ANDRES WNS A Ww, BP. P. 4 060 68 097 90 2'h R'rn 2 188 83 8'a 230 CHANCLLRGRP 340 315 315 -25 19 020 63
32 2P. ANG-CTEL290 ss a * 200 8% 25 23's BRASCANSS% $2323/6 23/4 * 213 89 75 35 CHANNEL RES 3 3 3 1 -0.02
35 314 ANG-CTELSIS $32 32 32 y + 318 08 260 58 BREAKWATER 70 6 68 «3 278 -004 45 3 CHARAN INDS 5 5 5 10 -157
60 3 ANGLO CON MN 13 12 13 A 33 006 19% VII BRENDAMINES  $12'a 11 11 -1'¢ 2 040 36 -2.26 18 1017 CHAUVCO RES $167 16'2 1674 re 27 047 359
2 22 ANTHES NDS “ nn 3 26 030 968 —010 185 8 BRICK BREW 10 155 170 + 4 0.16 5% 400 CHC HELICOP 420 415 420 #5 9 020 48 -155
9; 7 ARBOR CAPA va »s % 12 007 08 141 64 19% T7 « BRIGHT&CO À $12'« 1 11-14 6 025 23 062 177 5 90 CHENIGLD MN 155 116 150 «34 72 050 30
9 61 ARBOR CAP B v P oP. 9 007 08 147 60 300 7 BRL ENTERPRI 285 285 285 -15 1 35 2  CHESBAR RES 5 5 5 4 5 -0.09

240 10 ARC NTL CP 105 105 108 -% . 096 18's 15% BRUNCOR INC $177 17h 1M%a —-a 31 124 70 020 881 28" V19% CHIEFTAIN IN $2019% 19% Ve 2
23 : 11® 0 ARCHERCOMM 8112 10% 10% -1'« 138 10% 6% BRUNSWICKM&  $7% Tu Tu - 7 5 070 97 080 913 22 10% CHRYSLER CP $18 18 1460 a 2 120495 466% 27
297 26 ARGUS Z70PRB 872 274 277 * 270 98 75 20 BRYNDON VENT 25 24 24 #2 2 224 17  CHUMCLEB $19 19 18 —k 441 017 09 110 173

180 106 ARIMETCO INT 145 130 1% -20 8 10% 140 BT BANK WT C $s Ti BR Se 1003 225 65 CIBC CND WT 80 68 70 4 95
$7; ARMBRO ENT % Sa 6 & 015 25 —068 285 100 BT BANK WTD 24 22 35 À 204 13 8  CIMARRON PET $M 10% 10e - 143 010 09 035 311

330 } ASAMERAMNAL 120 100 100 -20 95 003$ 289 Pau 138 BT BANK WTA Sa Pa Pau Ma 53 8% 215 CINEPLEX 245 220 230 15 48 -213%
#1 400 ASBESTOS CP » Fa Ba ed's 2 034 250 15 480 BT BANK WTB $15 14 15 #2 1 VT 54 CINRAM LTD $i 6 7 = 25 012 17 045 156
1", 8 « ASTRAL INC A I) 9 9 30 025 28 064 141 11 152 BT BANK WTS $$ Pa 9 +h 160 68 1  CITADEL GOLD 10 7 10 #1 27 -2.38
174 Pe ATCOLTD! 8116 11 19% _' 116 024 21 112 102 35% 28 BUDD CDA INC $28% 28'« 28% 4 6 600 214 402 58 325 80  CITIBANK WTS 5 an % 5
12 Po ATCOLTD Ii $10, 118, Ye I, - 024 21 -108 245 25 BUNKER H MNG oo ¥ % +4 26 291% 13" CITICOAP $14 14 14 a 1 1783146 -065

306 180 ATCOR RES A 245 71 225 5 312 68 15 BYG NATURAL 20 18 20 A 78 50 9 CNY RES 1311 M 5 11 -080

280 200 ATCORRESD 40 210 210 12 Pa 1  CLARUSCMLT » 00% 1 -107
35 10 ATHABASKGLO 13 12 12 8 21 C/D 5 1 CLARUSCSUB s 45 & 5 1 -1052
294 oA; ATL BHOP 92% £25 25 25 t 231 92 375 V175 CLAUDE RES 195 175 180 32 -0.06

1400 30 ATLANGOLD s ss 6 a 10 190 40 CABLESHARE A s «6 4 8 -018 6 V490 CLAUDE 7.5% $ 40 5 —k  # 075150
85 64 ATLANTIS RES 0 60 6 3 002 345 d'u 5% CABRE EXPLOR $s Pa Pi 120 030 258 25 1 CLFFRES 2,2 2 À 5 -0 57

400 1/0 AUDREY RES 350 275 340 +25 10 012 283 @u 390 CAE INDS LTD 465 450 460 5 54 016 35 012 383 190 Pia CMNTEQUITY $1211% 12 —a 18
19s 300 AURRESOURCE 335 318 320 -10 8 001 3200 2's 24M CAL CTR 8125 $240 2450 260 sh 33 203 82 14.4 13% CM PREF PFD $14 14 14 “Ya 10 132 84
a 5 AURIZON MNS 2 149 8 3 -1.34 8 5% CALDWELL CLA 85% Ph Ph 10 051 95 067 80 92 55 CMLIND 7575 15 42 1 017 44

106 30 AVCORPIND 0 4e 50 +2 2 001 500 264 OM CAMBIOR INC $11 10% 11% + 116 014 13 073 152 364 27% CMRS GAS 83% 32° SR 1 188 56 182 184
31e 21e BCBANC 222 $25 254 28e a < 222 88 32h 20% CAMBRDGE SHP $267 25h 254 7 22 060 23 095 271 81 74 CMRSGASBPR 874 74 74 -2 “ 550 74
31% 22 BCBANC 220 25s 259 250 0e + 228 91 9 475  CAMCO (ONT) $8 Th 8 a 42 036 45 062 420 25 24 CMRBGS78% 4h 24 24 a 1 180 78

v197 140 BC BANCORP 197 185 188 § 191 026 72 125 35 CAMPBELL RES 0 38 38 -4 8% 003 127 25 24 CMRSGS769 $24 28h 24% a 1 192 78
2's 24 BCRALPR 85: 25 25 9 231 92 23's 19 CAMPBELL SP $22h 2% 224 —h 57 061 27 133 167 17 300  CMRS PACK 350 300 325 -75 7 158 21
171 133 BCSUGARA $19e 154 152 89 080 52 082 189 300 35 CAMPEAU CORP 57 4 55 -2 99 040 727-4165 440 31  CNDN TURBO 420 385 385 —5 114 -0.02
51 4% BCTEL 45% Ure 475 Ma 92 * 450 95 480 20 CAMPEAUPRB 60 60 60 +0 2 17% 18 CO-STEEL INC sie 15% 16 58 064 40 385 42
14; 114 BCTEL 484 $130 436 136 -à 121 91 405 15 CAMPEAUPRD 3 2 2 32 50 15 COBIFOODS 20 15 15 -10 5 -0.24
8242 BCTEL 675 se 6 & 438 95 145 85  CANADEX RES 100 100 100 3 -008 365 105  COCAMINES 130 130 130 2 028 46
6" “  BCTELS15 $85 55 55 up 515 94 S'h 265 CANAMMANAC 330 2330 330 +5 6 020 61 043 77 13 VB'% COCACBEV TGC Sa @h 8e —W 662 005 06 041 210
$2 47 BCTEL SSP SC 495 50 61 475 95 325 2  CANAMAXRES © 35 35 1 In -039 5 210 COGECOINC 285 265 285 +20 2 011 35 034 84
Ve 174 BCTEL 704 WC 190 1P4 76 * 176 80 265 175 CANARCHON 25 200 200 -20 1 084 6 275  COGECO PRB 275 275 27 24
19°; 164 BCTELEPHNE 819; 40e 190 — 0 132 104 54 176 100 7» 350  CANBRA FOODS $5Ve 475 59 #1 050 98 -051 11% S's COGNOSINC $10% VC 10% +0 54 041 259
31. 282 BCORPPR SP: 296 30 111 252 84 450 150  CANCAPITAL 175 130 10 0 2 —013 6 330  COHORES 350 330 345 -5 11 -0.03
2 15'4 BPCDAINC $17 162 16" 9 0% 12 114 145 24'« 184 CANFOR 8225 82031 20% 20h 44 * 225 110 85 25 COLONY PAC 35 32 35 4 4 -0.07
,BMAL $ ® Po a 1 022 25 037 236 2's 19%. CANFOR CORP $20 10% 19e Su 118 040 20 182 109 28 19's COMINCO LTD 21% 200s 21 171 050 24 104 202

205 10% BACARES LTD 125 12% 125 -25 8 410 275 CANSTARSPAT 200 200 -20 101 118 25 24a 1% COMINCOPRB $22% 22 2h su 3 244 108
65 16  BACHELRLAXE 008 18 #2 15 —0 28 2540 22% CANUTIL 775 $23h 234 290 —e 6 194 83 15e 13  COMINCOPRH $15% 15 15 o's 56
250 200 BANCSHAREPR 822'« 22 22e 0e 6 192 86 18 13 CARAOPERA $15% 154 15% +a 88 026 17 068 224 360 150  COMINCO RES 170 150 150 -25 92 -0.62
160 23'« BANK MTL SR5 8255 200 Ws -'u 18 264 106 18% 134 CARAOPERATN $1559 15% 15% + 63 026 17 102 153 194 112 COMMSATLLTE  $13 12. 12% 2 080 159
25e 22 « BANK MTL SR4 ROW Wa te 52 225 93 28h 0'« CARENADEVLP Sith 10% 11 93 050 45 064 172 250 46  COMPU-HOME 130 115 10 + 2 -011
24 019 BANKNSCPR 2G Pe 105 -V 0 8 247 127 10 #n CARIBBEAN UT Sous Pa Pa Wy * 068373 5 280  COMPUTALOG 370 350 350 -15 27 -063
157 107 BANK NOVA SC $12'y 12 120 Je 928 100 82 233 52 9 3 CARTIER RES 3 3 3 20 -0.01 134 120 CON CND EXPR 20 152 200 +50 86 -0.54
28 21 BANK NS PRC $24 23 230 50 32 228 97 S'a 310 CASCADES INC 405 400 400 -10 7 043 93 12% 190 CON ENF CORP 240 200 200 —5 1" -0.72
197 163 BANKNSOS% $102 18 18e -U 26 178 96 10 T'a CCLINOS À $8 80 Ba 0 2 023 28 245 38 1 1 CON HCI AB 1 1 1 65
301 24'y BANK OF MTL Ve 20 MW S43 212 71 020 1487 10% 7 CCLINDSB $a 8 8 74 84 028 35 246 33 5 5 CON HCI BJ01 5 5 5 9

225 120 BARRINGTON P 175 175 175 1 004 438 34 13  CDAMALTING Side 14 14 19 050 36 379 37 95  V33 CON MERCTLE 4 3 3 A 2 -0.38
M'e  5'e BATON BRDCST Ses Fa Pa ou 2 011 511 400 /0  CDANWENRGY 715 8 62 -18 98 087 ss 20 CONPAX SEAFD 2% 3 3 1 00t 40 -003

161 110 BATTLE CREEK 18 12 125 -10 19 16 20 COANW775% 425 375 400 -% 5 5 vV140 CONS BAINCO 178 140 140 —0 611 -0.23
My @e BATTLE MGLD se wa 98 + 5 010313 032$ 244 185 9 CDA PACKERS $1 11 11 4 52 038 35 036 306 270 155 CONSCARMAA 190 180 180 3 04 39
199, 19. BC GAS INC NP 145 144 12 082 57 260 54 400 205 CDASOUTHEAN 205 285 285 5 -008 17% 470 CONS ENF PR $$ 864 7 #1 7 175 250

106 7 BCE DEVCORP 17 7 4 -2 246 +38 2 17h COATMPRC $16 18% Pa 4 3 200 108 13% SY CONSHCIA s 6 6 un 8 -0.30
71S BCE DEV 9123 s 20 3 M8 6 Ba 7 CDATRSTINV wy re Bu 21 086 105 086 96 132 Pis CONS HCIB $ 0 Ph Su 2 089 60
49 38. BCE INC S3We 30'¢ 30% -'4 1405 256 85 208 191 S'a 150 CDATUNGSTEN 250 240 zu 8 020 80 042 150 100 CONS HCOENG 120 120 120 8
IF. 3. BCEINCPRO $M I3% vB 260 80 0 v0 CONARROW 20 20 20 4 2 250 27 CONS NBS INC 80 55 80 +28 «1 -234

38S 170 BCE INC WT ms 20 20 -10 62 VP 450 CDNENGY SER Be 7 a 19 012 17 075 93 Ts 6 CONS NOREX S$ Pa Oh sh 2 025 38 077 86
39e 18. BCE MOBILE $10: IT. ByBS -028 275 105 CONFORMSTA 125 125 125 410 1 -140 72 14 CONS NRTHLND 14 14 44 4 -002
2602 1202 BCE ML 778% Se 20% 2 vt 104 92 255 110 CONFORMSTB 12% 125 125 4 026 42 10 CONS PROF MN 2 2 Aa 4 9 -002
244 2V% BCEDCAP 725 239 23 Be Sy 21 19 78 &  35'n CONGEN INV $38 37's 37m -Va 2 205 55 289 130 " Wu CONSRAMBLER 810 10 10 x + 027 370
To 78 BEAUCDAA 0 4 0 % 330 35 CON HOME SHP 0 0 © 3 057 8'a 380 CONS TVX MNG $5 475 490 + 137 005 10 008 613
a“ 5 BEAUSIELD RS 10 7 8 110 300 21% CON IMP BANK $27 2's 28 oe 604 132 49 403 67 155 103 CONTL BANK 123 11 121-4 7 060 496 124 10
n 3 BEAVER RES 7.85 #8 2 a -0006 101 ta CONIMP SRI $08 980 0S 1 4013 106 21% 13 CONTL GOLD $19 19 10% oe 4
47e 34 BECKEAMLKB $2 404 &0'0 oP. * 075 40 068 502 05 80'e CONIMPSR 4 se 8 8 + 1 1001 122 25 5 CONTOUR BLND ww % 10 2 003 33
242 19» BELL CDASRO £3 5 300. 2 188 02? 2% 2 CONIMPSRS S26 6 24 294 Je 27 225 95 135 20  CONTRANS À non HU 4 1 -115
28 VIPs BELL CDABIO Re 2290 4 9e 2 186 77 206 21% CONIMP SRB $24 2B24 47 222 93 VS'a 12's CONWESTEXA  $13% 13% 13'« —u 6 048 36 047 282
2420 240 BELLCOA 194 &£s 3 5 a 7 164 84 195 120 CON JOREX 140 135 135 — 18 016 84 194 11's CONWESTEXB $13'%% 43 13 114 048 37 107 121   
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52 sem. Vol. Div. Rend.Bén/ cour 52 sem Vol Div. Rend. Bn coun
Haut Bas Compagnie Haut Bas CIOL Var. 000 (3) (%) oh bén. Haut Bas Compagnie Haut Bas OO. Var 000 (3) (%) mL din

8 440 COOP ENRGY-A $5 90 40 -& 1 0.14 G/H

‘ 4 n 30h + 2 076 25 2@ 122
6 395 CORELSYSTM  $12% 10% 12% oie 434 a UES 0008 OX ant"
40 54 CORNUCOPIA 82 555 M 02 Su MO GANDALFTECH 290 270 200 10 4 0181 140
11'a 465 CORONACL A 90 #5 ao 1000 010 21 053 80 205 110 GEAC COMPUTR 160 125 125 -10 9 008 186

plu Bla CORONAPRA 64 Ge Ba a 8 075 113 250 80 GEDDESRES 145 128 13 127 on
27, 16CORONAPRE $170 11 174 Ju 4 8 16 GEDDES WTS s na 16

| 2m. a CORONA PRC 8147 164 180 4 9 130 91 58.¢ V38'« GEN MOTORS 8 We By 2 5 00805 4008 64

1e Shwe 2 eR 4 0 220 10) GENDISINCA  $1B4 We 19'c a 5 052 27 148 133
2 © 10 Je 19020 19 073 144 Va CS GENNUMCORP $4498 5 Cu à 047 106

: JW 5 COSCANDEV 5 5 5 74 18 030 60 18 35 20 V170 GESCOIND A 10 170 wo 0
3) 10 COSEKA RES 7 6015 A 3 01 300 80 GESCOINDN 180 180 180 -20 612'a 5 COUNSEL CORP $5a 5 5, 74 24 024 48 304 16 145 19 GIANT BAY RS 6 32 #7 a 382
ACOUNSELORS OS EE 120 40 GIANTYBLOW 894 F1 Fu #4 1 0%
124 30 CRAFTECH MNF 114 % 90 7 = 1e @« GIBRALTAR MN su 7 Te 3 020 20 106 6&7

, , - v -0.08 VIS 185 GLAMIS GOLD M5 515 320 -10 301 004 12 031 103
22 14’ « CRESTBROOK $172 1718 47h $d 060 34 448 30 25 45  GLDNNTH RES 55 & 80 +8 27 007

14‘2 ‘a CROWN BUTTE $10% 10" 10% 60 200 17 GLDN OUEEN 0 25 2% + 23

2534 16 CROWNL 250 $17 16h 17 7 25 147 205 80 GLDN STAR RS 125 115 118-18 13 048
21'« 10 CROWNX $2.00 $1370 13% 134 5 200 148 18 2 GLDN TERRACE 8 4 & +2 &
134 370  CROWNX INC $e Sw SH Tu 9 040 73 16 44 3 S GLEN AUOËN 10 ' 8. 2 011
6's 165 CROWNXINC A 200 270 275 -10 125 030 109 073 38 16» 300 GLENAYRE ELE 4 325 340 #10 7 012 35 069

21 104 CROWNX SER 2 $13 12% 13% Wa 7 248 188 8 4 GLOBAL G PLS Pr To Ta “ 0a 62
19'2 10's CROWNXSER3 $12 11% 1 hy 8 188 160 67 385 GOLDCORP A M5 410 445 33 24 015
16% 6% CROWNX WT 96 Wh Ph Ph A 34 39 8  GOLDCORP WTA 1 10 1 ol 70

| 67 420 CSRESLID $F Fo Shon 188 65 GOLDENRUE 75 68 6 -2 2 001
23'« 144 CT FINANCIAL $15" 14% 15 8 080 53 192 78 Te 425 GOLDFARB A sa 6e Eu Mi 1 04 70 104 60
106 Sa CURRAGH RES $67 Pa ER tte 3 173 38 1584 104 GOLON KNIGHT $12 1 11's a 38 027 440

110 35  CUSACINOS ¥ = # = ; 28 65 20 GOLDOUESTEX 28 28 20 5 4 +01
150 93 CZAR RESRCES 115 105 110 85 0.05 220 180 80  GOLOSTAKEEX s 85 85 + 1

+ 20 372 20's GOODYEARCDA 827% 271 224 1 140 62-30
2 19 DATATECHSYS  #@2 38 & 2 9 08 140 6 210 GRAFTONCLA 226 210 210 35 1064 041
55 13 DAVIDSONTIS 23 3 23 +7 5 -018 2 8  GRANOMALEE 18 1" 19 # 258 00%

350 180 DAVISDISTB 200 180 200 +20 16 008 30 -0.14 280 43 GRANDUC MNS 80 70 70 5 57 001 700

335 140 OAYIONDEVEL 180 169 175 204 288 115 GRANGESING 160 145 152 +2 234 on
113 20 DEAKRES 2 BOB 308 -2.87 100 5 GRANITE TOUR 18 15 15 + 5 039

i 200 90  DELRINA CORP 140 120 130 +30 n -0.0 14 2 GRAPH MAX 8 8 6 5 018

385 55  DENISON MNA 70 ss 6 -10 8% -1.90 5'« 390 GRDN CAPA 00 400 400 + 065 62

345 45  DENISONMNE 0 ss 6 -5 68 46 a 10 GREAT LAKE N 0 10 1 15
23 5 DENISON OS $8 T0 8e Sh 16 6. 170 GREENSTONE 210 200 205 +5 9 -002
2its 375 DENISON 0.75 $5 5 Sh Wht 337 24 GREYHD LINES  $31'r 312 31 8 120 38 230 132
2443 9's DEPRENYL RES $12 14 1m 1 104 036 33 475 300 GREYVESTFIN 05 300 300 4 014 47 041 73
9 6  DERLAN INDS sen 6 6 —u 35 028 47 07 85 45 20 GAT LAKE MIN © 43 8 4 12

90 20  DEVELCONEL 25 25 25 -5 3 0.8 5 Vi GRT LAXE WTS 1 1 1 A 18

129 72 DEVNICENRGY 8 72 72 2 -0.01 17 ie GRTWLIFECO  $11% 114 117 a 41 050 43 143 80
155 110  DEVRANPETE 130 420 130 5 0.18 81 84 35  GRTR LENORA “ 2 Q 5 £02

6 315  DEVTEK CORP 325 325 325 -10 10 008 25 0&2 77 2%, 294 GRWTH INV PR 06, 260 2660 —h * 23 96

240 110 DEXLEGHCRP 325 112 125 — 6 026 52 10% 12h GRWTHINVEST $1Sh 1514 15% aie 11 026 17 027 574
7 380 DICKENSON A 395 380 380 1 005 13 016 237 17 V13 GSWLTDCLA $14 13 13° A4 1 300 231 108 66

240 135 DISCOVERWST 175 140 150 -10 154 0.10 150 17% 13 GSWLIDCLB  $13% 13% 13% 1 300226 220 58
365 23$ OMRGROUPA 315 30 305 -10 3 008 381 22 18 GTLAKESGRP 821% 21% 21% 4 084 30 214 102
31%: 23  DOFASCO$26 $26 2424h —1 43 260 105 25/4 28% GT-WEST 7,7% 24h 200 Wa i 1 103 79
245 V155a DOFASCO INC $16'7 15% 196 2 234 120 81 105 150 Ta 980  GUILLEVINA 975 375 375 +15 5 010 27 060 62

5 ; DOMEXPLORER : 1 1€ -0.08 17% 10 GULFCDARES $11 104 10's Sn 250 040 38 -084
1 = 495 405 GULF RES SRY M5 0 440 21 058 128

15" 5 DOM TEXTHE 85h S52 Sh Ye 109 028 51 -0.48 45 17 GULFSTRM RES 2 20 20 -1 124 004

11% 5 DOMANIND A $$ Pn Sa om 9 030 53 056 100 3% 21 GW UTILITIES $28 Ma Wa Ne 18 148 +86
11% 495 DOMAN IND B 855 Sh Ph Ja 15 030 56 165 33 300 220 GWILIND INC 285 260 260 2 050 $2
35% 18 DOMANIND 7% $19'2 19 19 =Ya 4 175 01 40 200 HALEY INDS 240 235 260 -10 20 014 171

v20 18, DOMTAR$1.00  $20 20 20 + 100 50 490 165 HALIFAX DEV 300 205 300 475 2 004 13 025
25's 21'+ DOMTAR $2.25 $230 8 23  —u 2 225 98 20 185  HALTON REINS 200 200 200 +15 . 028 71
137 9 DOMTARINC $e 9 Pa a 150 025 27 0.82 11% 8's HAMLTN GRP A Wa 8h Sa Jk 18 012 14 187 45
Aa 13 DOMTARPRB $15 14/7 15 #1 4 210 140 2% 150 HAMMONMIGA 200 175 200 +25 25 017
1212  9'2 DONOHUE CL-B $tia 1 1 7 11 048 44 063 118 82 $1 HARBOUR PETE % 0 M0 + 16 ‘

415 250 DOREL INDUST 320 300 320 +10 3 21 v5  HARDROCK EXT 8 5 5 2 16

115 55 DORSETEXPLN 60 80 #0 3 6 380 HARRISSILA 440 400 410 -s0 07 024 59 012 342
1874 13 DOVER IND $14 13% 13% TU 7 08 42 156 85 8 390  HARRISSILE 00 400 420 +20 15 026 57 033 127

Ta  6"a DOVER IND 6% $6'n 6m 6m? 0E0 92 T 30 HARTCOENTRP 375 360 375 +15 9 020 53 085 44
184 230 DRECOECLA SPa Pu Pu Wha 2 067 140 26/5 20 HAWKER SIDD Spa 23% 2B a 1 108 46 247 95

7 VaT5 DUNDEE CAP $5 475 475 TS “ 010 21 147 1060 HAYES-DANA $111 ik $5 056 48 110 108
62 22 DUNDEE-PALL 35 ; 28 35 +10 4 —0.04 300 16  HEALTHCRE À 8 17 17 A 2 030
30 21%s DUPONT CDA A $24% 24 284 a 14 070 20 197 124 24 17  HEES! PRESF SIM PC 1% oe * 247 125

©1200 DYLEXLTDA 295 75 200 -10 34 051 57 2512 V2@ie HEESINTPRD $204 280 28% su 1 220 93
&u 62 DYNALTA 10% $7 7 7 =i 100 143 8'a 417  HEES INT WTA 5 17 19 4 120

29% 134 HEES INTL BC $16 154 16'0 ee 113 004 58 276 59

E/F 25 5 HELIXCIRCTS 7.5 5 +4 17 051
204 9  HEMLOGOLD $11 AM 1076 +0 713 020 18 027 403

245 130 EAGLE PRECIS 160 160 160 -5 * 007 44 010 160 135 30 HIGH RVR GLD 33 31 1% + 73 #13
355 50 EASTMAQUE G 63 58 63 +7 27 -0.16 203 150  HIGHRIDGE A 215 190 200 —15 25 005 377
24's 8'4 ECHO BAY MNS $107 10% 102 +50 684 007$ 06 -0.443% 150 35 HIGHWOOD RES 4 33 # +4 65 -006
4 19 ECLIPSE CAP 15 15 15 4 -0.04 200 135 HILLCREST RS 190 185 100 65 -0 08
7 325 ECOCORP 350 325 325 -25 40 —0 11 715 200 HILLSBOROUGH 25 210 210 S$ 010 48 015 140
272 10  EDPERENTA $1050 10 1060 #4 5 080 75 14 10 HOLLINGER $100 10 10% — 72 040 39 105 09
65 12  EGORESOURCE 19 15 19 +1 78 5 250 HOLLINGER WT 315 285 285 -15 13
23's 13 ELDERS 7.75% $18'2 164 18% +2 3 184 105 225 05 HOME CAGRB 125 112 M2 -13 8 005 45 047 24
11 6  ELECTROHME X $V Ti Dh «1% 1 005 07 021 345 290 40 HOPE BRK GLD 73 5% 60 ” —63
1 S'a ELECTROHME Y hh Eu a 4 1 005 08 0.01 6750 190 15 HOPE BRK WT 0 35 x 27
11'« 400 EMCOLTD $5 480 480 +15 23 -1.65 124 @/ HORSHAM(THE) Se Ba Pe Ay 149 08s 09
24a 21 EMPIRE C SR2 $21 A's 21% * 265 123 20% 18  HUDBAYCPR $160 18 18% 2 180 97
25'« 234 EMPIRE C SR3 $25 2h 244 0 200 82 34 16 HUDBAYCO So0in 190 20 oh 41 080 30 341 60
1547 4 EMPIRECOA $9 8h 9 —a 18 016 18 0.22 84 5  HUDBAY SPCL ss 5 See « 014 27

2900 164 ENCOR INC 177 169 175 +6 1382 03 Fin 190 HYSZEL'S INC 220 200 220 +20 1 013
67 8  ENCOR W JA92 14 11 133 +43 85 330 160  HYAL PHARMAC 210 195 105 -15 20 oN
18 2  ENERGEX MNRL 6 5 6 +1 4 -0.17 125 37 HYDRA EXPL ss 50 55 4

200 35 ENSCOR INC 40 & 4 8 -0.53
Sa 320 ENSERV CORP $5 40 480 -10 2 017 268 VJ

250 35  ENVRN SAFE 60 50 50 1 0.13 3 a
vaso 220 EPIC DATA 350 350 30 +20 : 08 1 218 415 L8G.TECH 190 170 170 «5 3 020
180 9 EQUINOX RES 180 145 160 +8 0 =0.51 155 T's IAF BIOCHEM $Y 1% 1 Ye 08 00 1250
165 75 EQUITY PRSRV 0 90 90 5 ! 0.19 142% 110 BM $120 12374 1294 Fa 1 484445 625$ 171
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218 77 OUEENSTNMNG 137 98 135 +31 47 00% 250 205 TOMBAL À 211 211 211 4 * 042 57 021 100
ZI. 10 QUINTERRAB 18.7 1 2 7 001 170 250 195 TOMBLL B 40 240 240 1 012 50 0% 67?
Fu T's RANCHMNSRES $8.4 8 BA 10 02 28 027 301 2 18's TOR 3STIP6 $18 IF IP Totus 061 35

a 295 RANCHMNS 245 $20 204 28 1 26 09 «81's TOR-DFLT PR $82 8 8 + * 1002 122
kd e RANGER OL $Tu Th Pa 337 006309 035% 189 Ii 10 TORDOMBANK  SI7 19%16% wie 728 076 45 180 94

A 20 RANGER® 25% 825% 25'¢ 25% 1 231t 02 25 21 TOR-DOMSRD S21% 217 Ve 0e 4 251 115
1 Ta RAYROCK YELL Sa Ba 87 ea 108 052 163 2% 22 TOR-DOMSRE  $24'r 244 24% 5 225 93
30 75 REAGOLDCP 10 8 3 -009 24 1%. TOR-DOM 1855 $22% 21 22% alu 3 184 83
52 18  REDLABURF 20 18 20 +4 1 001 12h 9 TOROMONTIND $11 11 11 eu > 044 40 116 95
Wu 251  REDFERN RES 315 284 205 -30 38 26 16h TORONTOSUN $17 1 17 24 020 12 -054

300 135 REDÉTONERES 185 153 165 +15 135 0.10 34u 20 TORSTARCLB 24's 23% 2% -1% 13 084 36 185 125
275 105 REGIONA RES 125 110 125 +10 2 280 100 TOTALENRGLD 131 120 125 1 53 -181
y, 1's REMMANS A EN 13 18% + 6 052 30 120 104 50 5% TOTAL P 2.88 $36% 36 BW Ju 17 288 79
17 104 RENMANS LTD 174% 17h 17 4 082 42 028 391 V21%2 TOTAL PETE $zh 27h 2 Sa 201 080$ 42 -133$
æ 2 RENAB! GOLD un no 23 - 12 004173 180 30 TR RAMPART 0 8 8 -10 13 234 23
Kd 13% RENAIS ENREY $15% 147 15 199 040 375 1 1€ TR-COAPNEW $167 18%18% —'s 1272 072 43

1 RENTOWN ENT wW 017 17 +2 13 -206 in 47h TR-CDAPPRI $A0ih AP 48M 4 102 380 78
Pie 490  REPAP EN NC $n Pa Sh a A 075 73 35 28h TR-CDAP280 $83 31 2 -1 + 280 87
6 325 REVMPROPATY 375 360 370 +20 3% 005 740 30 10 TRADER RSRCE 3 323 14 017

300 48 RFC RES FNCE 60 75 75 — 8 28 24% TRADERSSAPR 826% 26% 264% -1% * 150 57
80 25 RIMOIL CLA 50 50 % 116 -0.20 4% 33 TRADERS75% $3 33 33 1 * 375 114
a 16 RIO ALGOM $184 18% 18h ete 16 105 57 231 80 1660 12% TRANS MTN P $194 14% 14% Zn 1 080 57 128 110

12 RIOATOEXP 33 = 38 8 -0.03 Pl TRANSIT FNCL 450 450 450 11 020 44 137 33
59 10 ROBSON PETE 12 12 12 #2 Ww 0033 9 3 TRANSPAC RES 5 4 4 101
2 2 ROCKFORD MIN 303 3 a 15 -0.02 6h 420 TRI LINK CLA ss, +80 5, 1 024 208

19 RODDY RES 0 2 0 -17 3 -055 fPu 8h TRIDEL ENTRP $8 4 Wn 1 080 90 103 86
133 Th ROGERSCMMA 385 8% ®n au 2 -116 137 65 TRILOGY RES 110 100 100 63 -0 03
106 Su AOGERSCMMB $6 6 @ 0 379 0.50 20% 11 TRILONFA $12% 11h 12% 461 090 74 212 57
1 @« ROLLAND A s #8 8 2 * -1.58 23/3 17% TRILON F PRA $19 19 19% 7 247 129
oe 200 ROMAN CORP 7%, 20 23 -13 8 050 22.4 -097 22" 16% TRILON F PR3 $18% 17 18 #a 18 200 111
15% 12% ROTHMAN 6625 13% 134 432 +7 3 132 08 177 200 TRLONN-WIS  $14% 144 14% a *
69" 4 ROTHMANS INC $44'2 43% PW 74 2 280 64 745 59 450 210 TRILONPUTW 395 350 370 +20 496
180 ROUYNMNS&RS 70 7 70 1 006 117 Ba 6% TRIMACLTD Sn 6h 6 89 020 30 022 309
25' 22% ROYAL B SRF $n 2200 4 D 225 92 25 170 TRIMINRES 189 170 14° + 37 -0.35
264 2h ROYALBSRG 8294 28 28 Zu 50 213 92 50 25 TRINITY RESC % 25 % 4 8 0.10 26
17% 104 ROYAL B 145 $17 16% 186 — 17 145 87 200 125 TRIPLECREL 150 140 150 +5 4 0.03 500
2% 20  ROYALB188 $2 Nu 2 J 2 189 85 16 10% TRITON C 925 son 1 1 185168 |
9% 19% ROYALBKCDA $23 22 23 S98 116 50 300 77 245 100 TRITON CDA 120 112 115 24 0.08 144
1% 6 ROYAL LEPAGE Ste Pr Ma 6 95 053 139 5 1 TRITON IND 15 15 15 45 1 -016
2, $, ROYAL OAX RS 0 TT% -0.03 23% 10 TRIZECCPA $13% 12% 12% 1 132 036 29 002 6187

te 23% RYFINPR s 5 3 1 232 93 % 11% TRIZECCPB $15 JP 13% Va 1 036 26 070 196
2515 23's RY ILFIN PR $25 2 BN 2 232 93 23 16 TRIZECSR4 Si74e 170 17h du 2 244 138
234 17% RYiTRSERG $196 18e 19e 4 5 213 113 2% 13  TRIZECSRE $16 154 154 —n 6 206 132
23% 17 RYLTASERM $18% 187 18% 94 3 196 106 14% 11% TANSALTAUTL $122 12% 12% 300 098 79 035 354
25h 19h AYLTRSER Q $2% 2 2 Zu 13 225 08 28 22% TANSALTAT.1 $24 24 24 WM 90 177 74
17% 8% RYL TRUSTCO Sa 9e Pa a 013 074 79 159 59 204 23 TRNSALTAT.2 24% 24 28h Sh 114 180 74
SIT 20h 200 TRNSALTATOB  $23%% 23% 23% 1 177 76

25% 24% TRNSALTAG40 $25 25 25 4 * 210 84
_ _ 26 244 TRNSALTAO% 8254 254 28% 3 225 89
13% a SAMMANU-TEC $11h 41h 11% 119 048 42 130 88 28's 23% TRUSTCN7.75 $237 23% BM Me 25 184 82

260 75 SAMOTH CAP 124 124 124 +1 . on 113 120 60 TBC SHANNOCK 9% 0 80 3
18% V12 SASK 04G CP $13 12 12% Se 11H 0.12 1010 6 335 TUCKAHOE FA 350 350 350 -15 37 012 34 026 135
65 16 SASK TRUST 20 18 17 41 17 -050 83 #20 TUDOR CORP s 20 20 +4 37 004 175 -007

16's V12% SASKO&G SER1T  $13% 12% 124 Ju 215 ” 1 TUTENTERPA 2,2 2 3 10 -012
19 5 GAYNOR VARAH 8 8 8 3 017 a 5 TYLERRES 6 6 6 1 -0.02
33 24 SCEPTREINA $7 2% 27 -h 2 18 70 185 138 185 65 TYMARRES w% 7% 7% A 1 ~022

485 320  SCEPTRE RES 375 360 375 +5 409 050 64
180 68 SCEPTRE WT 85 80 8-4 8 U/V
16's 12 SCEPTRE 7% $14. 147 144 Ju 4 175 124 —
17 AMY SCEPTREBS% $15 15 15 4 1 170 113 18% 14's UAP INCA $15 15% 157 — 1 046 30 119 130
2  18'« SCHNEIDER $16': 16% 1677 i 2 044 27 -084 25% 24 ULSCAP2.25 4% 24 Wh On 1 225 93
a. 13e SCHNEIDER A 81570 1s 1% - 20 044 28 251 62 150 41 ULSTERP WT B0 6 70 -15 28

1 E 5 30 % 7 395 240 ULSTERPETRO 325 305 315 345 014 225
450 160 SCINTREX LTD 190 160 190 +30 12 010 53-137 Pa 6  ULTRAMAR Sa 6% 6h Zn 22 019 28 054 127
17 13 SCOTTHSPC $15% 15% 15h -% 4 028 17 086 180 272 75 UNCOIN MNS 85 85 8 3 -002

Wn 1 SCOTTPARR ale 10h 19h 1 7 0% 21 198 136 oe MEUN OPEN NE Bde So 1 10 ge vs ws‘ a 169% 16% . 23 138 18% #5 UN CP63$150 15 15 15 n  * 150 100
31 23  SCURRY-RAIN $23% 23 28 1M 5 050 22 149 154 365 90 UN KENO HILL 100 9 6 + 15 -061
1044 B4'a SEAGRAMLID $7 94% 6% -'« 288 200$ 24 737$ 114 2% 6 UN REEF PETE 15 12 #2 1 75
121% V9 SEARSCANADA  $10s Mu Wu 2 78 024 25 063 155 117 6’ UNICAN SEC À $7 8% 6% a 47 009 13 019 362
Te 380 SECURHMEB% 410 390 300 -15 6 074 188 MY 6'a UNICANSECB su 1 1 2 011 15 078 80

10's 6's SEEL MTGE Su 6h Bh 7h 52 095 140 097 66 12% Ma UNICORP1.47 Sa AVR 1118 Le 19 117 102
325 240 SENSORMATIC 251 251 251 +1 1 0.10 495 75 UNICRPCDAA 8 7 7 -10 172 787 01
Wa 11 SERVICE INTL $12 Mh 12 5 133 90 Ou Ba UNIGESCO 65 $85 82 Fh on 4 065 75
1060 8  SHAWCABLEB sg: 0 9 -1 10 010 11 042 214 410 190  UNIGESCO'S' 255 245 245 5 6 014 57 030 82
277 16% SHAWINDCLA 827 284 24 Lu D 027 10 181 145 20 15% UNIONCARBID 8167s 162 18% —n 6 030 18 088 188
27e 17 SHAWINDCLB  $26'n 26h 26 9 024 00 181 146 13% 117UNIONENERGY  $12% 11% 11% 34 9 050 43 089 131
41% 34% SHELL CANADA $37% 374 37% + 5 050 24 178 211 34% 20 UNIONGPRB $30% 20% DO +1 1 300 100
V7'h 300 SHELTRO 10% $7h Th Th 41 1 25 V2#is UNIONG 8.65 SP 266 200 20 216 87

v17 5  SHELTA O8GAS 7 6 7 #7 2 -0 12 18 UNIT DOM IND Su 9h Oh 74 5 020324 0364 229
"1 5e SHERRITT G $e © Sv Ne 25 013 20-017 22h 18 UNTDOM 9.5 $17% 16% 1619 -1% 6 238 144
11 305 SHLSYSTMHSE 490 420 440 +10 58 -113 Ba 140 URANIUM RES Sy Pu Ph 10 -008

320 4  SIGNTECH INC 55 51 51 — 11 024 471 -475 80 60 URBANA CORP 60 60 60 -10 6
© SKAMANGLD 55 & » 7 033 125 2 US PRECIOUS 2 2 2% 9 3 -003

10 5 13 167 85 UTD NARES 95 85 90 3 16
12 7 SMCOE ERIE Sa Pa Pu Se 1 018 23 -006 Fu 5% UTDWESTBANE 87% Tu Th 7h 4 026 36 083 87
40 25 SKYLINE GOLD 0 3 3 + 8 306 Bu 300 VALUEINVEST 365 355 355 -5 33 O11 32 048 74
J 385 SLATER HDA 400 385 us a 3 018 40 147 27 2 PL VARITY $1.30 $175 170 174 70 17 130486

- 1 7 405 200  VARITY CORP 230 200 205 -25 1093 040$ 44
6x a SNC GROUPA $13 J ze “1's 5% 03% 29 269 46 58 ul VARITY CP WT 2.1 2 # 120
4 400 » + 3 224 VI5  VARITY 13005 $15 15 15 2 130487
1 9's SNTLTD EQT $10 Pu 10 4. 31 100 100 170 50  VENTECH HLTH 6 50 80 100 } -086
T'a 290 SOCANAV A 335 295 330 +10 21 035 106 -020 250 170 VENTRAG PRI 215 215 215 +5 :
5'¢ 200 SOFTKEYSFIW 325 240 300 -35 23 037 81 6 5 VENTRAGSRI 6 6 44h

so 10 SOGEPETLID 19 1% 10 2 1 430 255 VICEROYHMA 260 280 280 14 020 71 030 93
175 15 SONORA GOLD 25 10 19 2 032 6 355 VICEROY RES 460 445 455 +20 123 -0 04
9% 20 SOUTHAGLDFD 0 80 8 -7 18 15 §'2 VIDEOTRON $1% 1% 1% 4e 8 012 10 028 420
31'7 17 SOUTHAM INC $18" 170 18 =e 173 080 44 099 182 27 17 VISTAINTLA 18 18 18 2 3
5 3 SOUTHERNR RS 3 3 3 50 019 6's 400  VITRAN CORP $5 Su Su a 3 005 09 045 128
11e 7/4 SPAR AEROSP 811 407 10 54 012 tt 023 70 8 VOYAGEREWT 15 12 12 +2 64
0 1 SPINNAKER 108 10 + 5 -0.04 Ta 155 VOYAGER ENG $5 475 490 5 40 -005

380 245 SRTELECOM 305 305 305 -10 1 012 39 004 763 191 7 VS SERVICES su Fi Pu 8 022 25 116 75
200 33 STANDREWG 55 48 S545 51 041 130 9 VSMEXPLORAT 100 95 95 -5 3
325 120 STCLAIRP&W 130 130 130 -5 2 -0.27
215 477 ST GENEVIEVE 85 7 0 5 5% 0158 W/x
164 11 STLAWCEMA 813 124 18 34 2 07 61 114 109 _ ee 20 00 LT ee ses0

265 05 STARREXMNG 110 100 110 +10 5 017 65 1% ; >
21 104 STELCO INC À 812 10% 1s -1'« 180 050 47 -169 a 0 "ADDYLAER Se i y ‘ - 040 24 2 538
71e 13h STELCO 194 $15 14 14 J. 24 184 139 & Ve B's BaLLL ah { " 6'a WAJAX "A $6 6 Bu Ys 37 028 45 027
A a aro TRE ak im es ow 605 130 WALL FINCL 250 215 215 +0 1 033155 021 102
ah eas x x , 5% 187 13.4 WELDWOOD $15% 15% 1547 #7 13 040 26 066 235

240 85 STRATEFRDSW 105 100 105 9 1701610 013 81 Ne 5 WOON on ONU ON M or 48
12. 8 SIRATHROPR $8. 8 8 2 3 070 87 10 200 WESTBRDGCLA 250 202 225 -10 7 -170
8 0 STROUDRES 1s ï Is 2 “8 -002 2% 19e WESTCOASTEN 821% 20% 204 -'» 96 080 38 123 170© 2 SUDBURYCON vos x u -0.38 20h 22 WESTCST768 $23 23 23 + 1 192 83

12'« Pu SUMMITRSRCE  $8« Pu Ph 2 013 673 9 O7 WESTESTAZS mew 27% 274 Me 9 206 75
255 75 SUN KGELTD 100 8 0 -10 8 018 50 US TD WESTHONNL 8 0 8 #8 5
Ua 23% SUNCOR PRA 26 234 20 0 + 19 B80 -021 x : Toy ." . > Das

410 300 SYNERGIS À 350 350 350 1 035 100 ", ; ; »4 3 TAPCAPLA 7 7 7 | 2 246 TR WESTMINRPR $107 10% 100 "a 9 213 200
+ 022 a 155  WESTMIN RES 205 180 185 -22 8 020 108 094 20

% 5 TARRAGONOSG 61 57 80 “ 003 200 ,be 1% TOMNT CORP 0 G5 0 115 38 25h 227 WESTONGPRA $24 24 24 2 194 81
NANED re eh Bw 424 3%WESTONGEORG 41%: 41 4&1 to 35 070 17 300 137
AE ha re aa ae 24 1%)» WHARFRESPR  $19% 184 18% S34 1 175 93

+ Th 5 WHARFRESRCE $8 6 6% + 50 025$ 217Pe 300 TCG INTL INC 395 30 30 -20 2 010 26 021 181 i 10 Ve 19% àean on 5 à ou 16 025 189 Zu 10% WICWESTRNB $1250 12% 12% +" 22 050 40 068 182

28» 10% TECK CORPB 21% 204 20 obs 272 020 09 112 180 Me % OARRAMIN a 5 1 19 020 21 105 92
7 2 TEE-COMMEL $8 05 8-7 7 -018 Ya re anLCLve, 5 50% ] ay 235 115 WOODWARDSA 145 130 145 +10 65 020 138 -157

| 734 28% WOOLWRTHH-C 820 20h 20h 3% * 104341 266 111
16 “11 TELEDYNE CDA $12 M 1" -1 2 0&0 36 148 74 2 9  WORLDWD MNRL 11 11 1" 13

6 275 TELEMEDIAA 45 425 425 215 0% 03 ;0 5 Teme aon en RE 350 250 WSTN CORP 00 200 290 081 71
, » ‘ , 300 170 WSTNDELDNA 225 225 225 . 002 1125

13% 11" TELUS CORP $13% 13 13% —a 240 08 67 3 8 X-CALRESRCE 5 13 13 2 @
0h Po TIMBECINCA 890 0 Ea aN 100 88 2% 12 XEROXCOAB $15 14 15 l'a 7 117 78 09 15613 5 JEXACOCPTR a 75% 2 we -010 *
®t 3% THDCONG! $40 0 0-2 1 205 51 257 158 Y/Z
17, 122 THOMSON CORP  $16's 16's 1@ -'u 382 045332 0733 193

THOMSON HI 0 24 vy : — —2's 2% SON 209 24% wn se 1 18 75 u 15 YORSEAU RA % 24 u 2 2
195 8 THUNDRWORES 78 6 70 -10 3 <0
00 20 TIE TELE CDA BW omg 067 302 IAVITZTECHN 5 5 5 a 1 011
ms 75 TIMMNGOLTD s 8 5 5 1 036 70 3 ZVTEC SYSTEM 6 5 5 #2 1 -005$
100 35 TIMMINS NICK 77 8 0 3 2% Wa 24 ISTBSHARES  &6 25 25% om 5 252 99  

 

  
     

 



 

| JENEHREE
Shasper prévoit un retour a
la rentabliite en 1991

 

  
 

HEdépit des revers vé-
cus en 1990, Industries
Shasper (Mt, 0,61 $) espère
un retour À la rentabilité en

, 1990-91et un chiffre d'affai-
| Tes comparable à celui du

dernier exercice.
« Ce nc sera pas une année

facile, mais sans Ultra Pink,
nous devrions faire mieux
que l'an passé », a déclaré
Sam Shapiro, président de
 

CAISSES COMMUNES

 

 

 

 

Valeur unitaire

COTES MENSUELLES 31/12/90 30/11/90 31/12/89

BARREAU DU QUÉBEC

e Équilibré * 12,63 1242 12,20
e Obligations * 10,95 10,86 10,00
CORP. MAÎTRES-ÉLECTRICIENS
(Fonds CORMEL)
« Équilibré * 12,29 12,08 11,95
CORP. MAÎTRES-MÉCANICIENS
EN TUYAUTERIE (Fonds REMEC)
e Équilibré 12.84 12,72 11,46
PROFESSIONNELS DU QUÉBEC
Fonds de retraite:

e Équilibré 127,30 125,39 120,38
e Actions 116,71 112,04 130,48
e Obligations 131,07 129,21 121,40
e Marché monétaire 133,76 132,33 120,48

COTES HEBDOMADAIRES 04/01/91(31/12/00 05/01/90

O1Q - FERIQUE
e Marché monétaire 27,51 27,45 24,52
« Obligations 25,59 25,48 23,48
e Actions 24,23 24,38 27,57
« Équilibré 27,23 27,41 26,64
MÉDECINS OMNIPRATICIENS
OU QUÉBEC
e Fonds Omnibus (réèr) 29,43 20,43 28,90

Fonds de placement * 18,05 18,17 17,62
© Marché monétaire 12,26 12,25 11,13
UNION DES ARTISTES
e Fonds Caisse de sécurité
du spectacle (réèr) 20,75 20,74 20,51    

* Pour fins de comparalson, les revenus ontété ajoutés à la valeur unitaire.
 

Tableau : LES AFFAIRES

 

 

 

(11-01-90)

Pour un dollar, vous avez …

Unité

| Pays monétaire

Afrique du Sud (rép.) Rand 2,253 6
Afrique française Franc CFA 227,570 0
Allemagne de l'Ouest Deutsche Mark 1,342 1
Antilles anglalses Dollar 2,333 2
Argentine Austral 5 091,906 0
Australle Dollar 1,118 8
Autriche Schilling 9,430 0
Bahamas Dollar 0,866 0
Barbades Dollar 1,741 7
Belgique Franc 27,610 0
Bermudes Doltar 0,866 0
Brésil Cruzado 150,202 6
Chill Peso 306,540 0

I'l Colombie Peso 493,310 0
Cuba Peso 0,689 7
Danemark Couronne 5,151 8
Égypte Livre 2,497 1
Espagne Peseta 84,250 0
États-Unis Dollar 0,866 0

{ Finlande Mark 3,220 3
France Franc 4,551 4
Grèce Drachme 140,870 0
Haïti Gourde 4,329 9
Hong Kong Dollar 6,749 5
Inde Rouple 15,801 5
Iran Rial 55,910 0
Israël Shequels 1,769 7
tale Lire 1 007,710 0

“ Jamaïque Dollar 6,749 5
Japon Yen 117,280 0
Liban Livre 836,190 0
Maroc Dirham 7,050 1

“| Mexique Peso 2 521,330 0
"| Nicaragua Cordoba 25 9791,112 3
; Norvège Couronne 5,233 5
“ Nouvelle-Zélande Dollar 1,459 1

Pakistan Rouple 19,050 0
© Pays-Bas Florin 1,513 1
| Pérou Inti 0,450 3
; Philipines Peso 24,250 0

Porto-Rico Dollar 0,866 0
Portugal Escudo 119,970 0
Rép. Dominicaine Peso 9,698 9

| Roumanie Leus 30.153 1
. Royaume-Uni Sterling 0,457 0
| Singapour Dollar 1,625 9
{| srianka Roupie 34,850 0
; Suède Couronne 4,960 7
i Suisse Franc 1,1153
, |Tchécoslovaquie Couronne 23,744 9
| Tunisie Dinar 0,719 0

Turquie Lire 2 559,250 0
U.A.S.S. Rouble 0,485 4
Vénézuela Bofivar 44,320 0
Yougoslavie Dinars 11,660 0
  
 

S I.
Shasper a en effet pris la

décision de mettre fin aux
activités de sa filiale à part
entière Shasper Internatio-
nal, responsable de la com-
mercialisation et de la distri-
bution des gammes de vête-
ments Ultra Pink et Pinky en
vertu d'un contrat d'exclusi-
vité obtenu en 1989 d'une
société américaine.
La décision a été motivée

par des retards importants
dans la livraison de la mar-
chandise par le fournisseur,

qui ont entraîné des résilia-
tions de commandes de
clients et miné le potentiel
de cette entente.
En conséquence, œtte filia-

le a subi une perte nette de
880 069 $ entièrement
comptabilisée dans les états
financiers de 1989-90.
Autre revers, la quote-part

de la perte de la filiale déte-
nue à 50 %, Modes Joni
Blair, s'élève à 135 218 $ à
la suite de l'échec de certai-
nes activités d'importations
effectuées par la société-mè-

re Joni Blair of California.
La participation de Shasper

dans l’avou des actionnaires
de Joni Blair ayant été rédui-
te à 12 894 $, Shasper a dé-
cidé de radier du bilan
l'achalandage relatif à son
investissement initial.
Cette radiation a accru de

413 150 $ la perte de l'exer-
cice 1989-90. Shasper conti-
nue d'exploiter cette filiale
et a bon espoir de la rentabi-
liser cette année à la lumière
du carnet de commandes.
Néanmoins, Shasper a mis

sur pied deux nouvelles divi-
sions au début de 1990, la
prenuère fait le design et la
fabrication de vêtements en
denim et la deuxième la
confection de blouses pour
femmes.
Le fabricant et unporateur

de vêtements à enregistré des
ventes de 31,7 M$ pour
l'exercice terminé le 30 sep-
tembre 1990, en baisse de
43% pa rapport aux ventes
de 33,2 M$ réalisées l'année
précédente.
Shasper a tout de mème

réussi à dégager un bénéfice 
 

RENDEMENT*’ DES TITRES OBLIGATAIRES
SELON DIFFÉRENTES ÉCHÉANCES

d'exploitation avant impôts
de | M$ contre une perte
d'exploitation de 493 958 $  

 en 1989, avant la quote-pant

 

 

  
 

    

    

  

     
  

    

    

 

 

Eden — des pertes d'une société affi-
Deswiption toa! 2008 dems dems Bem Mem Mem liée, radiation d'achalandage
Obligations U.S. ct perte provenant des activi-
rend. à l'échéance 655 708 730 754 774 814 834 tés abandonnées
Obligations négociables du Canada Après € b lus: d
rend. à l'échéance 10,19 1027 10,08 10,13 10,00 10,14 10,30 prés comptabilisation de
Obligations négociables de l'Ontario ces postes et des impôts,
rend. à l'échéance 10,49 10,62 10,58 1073 10,70 1082 10,83 Shasper accuse une perte
Obligations négociables du Québec nette de 735 005 $, ou
rend. à l'échéance 10,54 10,92 10,88 11,03 10,99 1121 1132 n° =
Obligations municipales du Québec 0,26 $ par action, comparats-
or . à l'échéance d A 10,60 11,00 11,10 11,10 11,10 11,35 11,45 vement à un déficit de

igations corporatives de qualit ;
rend à l'échéance 1070 1075 10,70 10,70 1070 1095 11.15 307 708 $ ou0.07 $ par ac-
Obligations négociables à fort escompte(2) tion l'an dernier.
en à Péchéance(s) Canada(é) 1310 13,00 12,90 1285 1275 nd. nd. Toutefois, les mesures de

igations démunies Canada , iat ;
rend. 4 l'échéance 1029 1062 1048 1053 1040 10.44 1045 rationalisation mises en pla-
Obligations démunies Québec œ en 1988-89 et poursuivies
rendementà l'échéance(4) 1049 11,02 1088 10,88 11,00 11,14 1120 en 1989-90 ont permis un re-  
 

utiliser pour juger de la valeur de l'obligation.

eurle gain de capital.

d'une vajeur entièrement secomptée.

des intérêts, le rendement à l'échéance serait alors plus élevé.
8) Rendements offerts aux institutions.
  Source: Canagex Placements Itéo

   

 

   Un séminaire d’une journée sur:

GÉRERSON,
GEEES
SUCCES

Passez des maintenant à la gestion active de votre reér.

ACHETEZ POUR UN MILLION DE DOLLARS D'IMMEUBLE
AVEC UN REER

FAITES DE VOTRE REER UN VERITABLE COMMERCE DE
PRETS HYPOTHECAIRES

3 FAÇONS D'UTILISER LA DETTEET LE RÉÈR POUR S'ENRICHIR

POURQUOI ET COMMENT JUMELER 2 REERs
DANS UNE TRANSACTION IMMOBILIERE

3 PLACEMENTS SPECIAUX DU REER
RAPPORTANT 15 %ET PLUS L'AN

MULTIPLIEZ PAR DEUX LE RENDEMENT DE
VOTRE REER GRACE AU SURLEVIER

  

Comment évaluer l'efficacité d'un réèr? Quel placement éviter dans son
régime? Comment dresser un plan financier à la retraite incorporant le
féèr? Doit-on vendre ou non sa maison à la retraite? Commentutiliser
votre réèr pour acheter des actifs financiers en dehors dudit régime?
Quelles sont les avenues à privilégier pour effectuer des retraits du réèr
à la retraite? Qu'est-ce que le réèr collectif? Comment fonctionnent la
vente d'une propriété parviager et l'hypothèque renversée?

Jamais un séminaire ne vous aura révélé autant de facettes
méconnues sur la gestion active du réêr.

AU CEGEP ROSEMONT, LE SAMEDI 9 FÉVRIER 1991
INSCRIVEZ-VOUS DÈS MAINTENANT EN TÉLÉPHONANT AU:

(514) 331-0763
Prix: 95,00 $ (taxe en sus)

Pré-requis suggéré: séminaire “L'art de gérer son argent soi-même”. 

(1) L'acheteur d'obligations négociables doit connaitre le rendement à l'échéance de l'obligation. C'est ce rendement qu'il doi

@) Une obligation à fort escompte est une obligation négociable dont le coupon annuel d'intérél est sensiblement moindre que
les taux courants du marché. Le coupon annuel d'une obligation à fort escompte ee situe actuellement entre 4 % et 6,5 %.

8) Le rendement à l'échéance calculé pour les obligations à fort escompte eet le rendement équivalent de l'obligation en termes
de certificat de dépôt. li s'agit donc du rendement que devrait rapporter un certificat de dépôt de méme échéance pour ac-
corder un rendement après impôt équivalent à celui d'une obligation à fort sscompte, Pour effectuer le calcul, nous avone
supposé un taux marginal d'impôt de 50 % et que le contribuable pourra utiliser pleinement son exemption de 100 000 $ à vie

(4) Une obligation démunie est une obligation dont les coupons :! le résidu de l'obligation sont vendue séparément eur la base

@) Le rendement pourl'échéance d'un an supposele versement semi-annuel dec intérêts. Sur la base d'un versement annuel

  

  
  

         

    

dressement de 6 % de la
marge brute moyenne des
neuf divisions de Shasper.
Ces mesures ont porté prin-

cipalement sur la réduction
des stocks, sur le contrôle
étroiu des achats, particuliè-
rement au chapitre des im-
portations de matières pre-
mières, ainsi que sur le
contrôle des frais généraux.
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Société pour l'expansion Export Development
des exportations Corporation

 

Glen Hammond
Preinier vice-président,

Marketing

Roger Pruneau
Premier vice-président,

Assurances à l'exportation

M. Robert L. Richardson, Président et Chef de la direction de la
Société pour l'expansion des exportations (SEE), est heureux
d'annoncer la nomination de M. Roger Pruneau au poste de
Premier vice-président, Assurances à l'exportation et de
M. Glen Hammondà celui de Premier vice-président, Marketing

M. Pruneau, entré à la SÉE en 1987 à titre de Premier vice-président,
Marketing, avait été Sous-ministre du Commerce extérieur ot du
Développement technologique au gouvernement du Québec. Il a
aussi été administrateur à la Société pour le développement
industriel du Québec (SDI) et membre de plusieurs associations
importantes du secteur privé.

M. Hammond est entré à la SEE en 1971, où il a oeuvré dansles
groupes des Assurances et du Financement à l'exportation. Après
avoir travaillé cinq ans à la Banque de Montréal, il est revenu à la
SEE en 1989 à titre de Vice-président, Ouest du Canada, et fut
affecté à Vancouver.

Le SEE est l'organisme officiel de crédit à l'exportation du Cana-
da chargé d'offrir des services d'assurance-crédit à l'exportation,
des prêts, des garanties et d'autres services financiers pour favo-
riser le commerce extérieur du Canada.     
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Télémédia :
perspectives
sombres en
1991

E__ société d'édition et
de radiodiffusion, Télémé-
dia (Mil, À, 4,50 $) anticipe
une perte au deuxième tri-
mestre de son exercice, Mais
garde espoir de dégager un
profit pour l'exercice 1991.
C'est ce qu'a déclaré Ja-

mes McCoubrey, président
et chefde la direction de Té-
lémédia, en marge de l'as-
semblée annuelle tenue à To-
ronto la semaine dernière.
Les revenus provenant du

secteur de la radiodiffusion
continuent d’être faibles au
Québec et connaissent un
fléchissement en Ontario.
La situation continuera

d'être difficile au cours des
deux ou trois prochaines an-
nées pour tous les diffuseurs
du Québec, a souligné M.
McCoubrey.
Une guerre de tarif dans la

télévision francophone a
créé le phénomène inusité
par lequel il coûte moins
cher d'annoncer à la télévi-
sion qu'à la radio à Mont-
réal.
Les perspectives économi-

ques pour l'exercice 1991
sont sombres et il y a beau-
coup de nuages à l'horizon
au niveau des marchés, a dé-
ploré M. McCoubrey.
Télémédia prévoit que le

reste de l’année sera difficile
en dépit des mesures sévères
de réduction des coûts
ant été prises jusqu'à main-
tenant.
Le budget salarial de Télé-

média a été réduit de 10 %
en 1990. Des niveaux entiers
de cadres ont été supprimés,
des postes ont été consolidés
et l'accent a été mis sur l'es-
sentiel.
Télémédia à récemment

vendu des journaux hebdo-
madaires en Ontario car ils
ne cadraient plus avec sa
stratégie à long terme et en-
traînaient une saignée de ses
ressources humaines et fi-
nancières.
Le montant de la vente des

cinq journaux à Creemore
Valley Holdings n'a pas été
divulgué ; ces journaux gé-
néraient des revenus de l'or-
dre de 2 M$.
M. McCoubrey a indiqué

que la direction de Télémé-
dia n'avait pas l'intention de
faire des acquisitions en
1991 ni de disposer ou fer-
mer d'autres éléments d'ac-
tif. Ces gestes ont été posés
après que la société ait es-
suyé une perte de 3,6 M$ ou
0,33 $ par action pour
l'exercice clos le 31 août
1990, le premier déficit de
son histoire.
Ce résultat comprenait une

provision spéciale de 5,3 M$
à titre de rationalisation des
activités. Sans cette provi-
sion, la perte atteignait tout
de même 800 000 $ ou
0,07 $ par action en regard
d'un bénéfice de 2,3 M$ ou
0,21 $ par action en 1989.
Pour le premier trimestre

terminé le 30 novembre
1990, Télémédia a vu son
bénéfice net fondre de 75 %

ur s'établir à 323 000 $ ou
03 $ par action en regard

de 1,3 M$ ou 0,12 $ par ac-
tion à pareille date en 1989.
Les revenus du trimestre se

sont élevés à 60,3 M$,en lé-
ger retrait par rapport aux
ventes de 60,5 M$ enregis-
trées pour la même période
l'an dernier.
Les fonds autogénérés ont

également décliné, passant
de 35 M$ à 2,2 M$.

Cara : léger
retrait du
bénéfice
après neuf
mois

H__e bénéfice net de Ca-
ra Operations (Tor, À,
15,25 $) a légèrement fléchi
pour la période de 36 semai-
nes close le 9 décembre der-
nier, glissant de 25,7 M$ ou
0,67 par action à 25,3 M$
ou 0,66 $ par action.
Cara est franchiseur et opé-

rateur de restaurants, hôtels,
services alimentaires aériens
et de tabagies. Elle est mieux

TER
S

connue pour ses bannières
Harvey's, Swiss Chalet et
Days Inn.
En revanche, les ventes du

réseau, c’est-à-dire incluant
celles des franchises, se sont
chiffrées par 661,4 M$ com-
parativement à 506,7 M$.
Cara ne publie ses revenus
séparément que dans ses
états financiers annuels.
Les résultats du troisième

trimestre en particulier ont
été affectés par la perfor-
mance décevante de sa divi-
sion de fournitures et meu-
bles de bureau Grand &
Toy, de la chaîne de restau-
rants Steak & Burger et de
ses magasins au détail.
Grand & Toy souffre de la
retenue dont font preuve plu-
sieurs entreprises dans leurs
achats ; l’achalandage plus
faible dans les centres d'a-
chat nuit à Steak & Burger
tandis que les magasins au
détail se ressentent de la
baisse des dépenses de con-
sommation et du tourisme au
Canada.

Goodfellow :
baisse des
revenus de
12 % au 1er
trimestre

Ha société de commer-
cialisation de bois dur,
Goodfellow (Mtl, 3,20 $) a
dû faire face à un recul de
12 % de son chiffre d’affai-
res au premier trimestre en
raison de la détérioration des
conditions du marché engen-
drée par la récession.
Ses revenus ont en effet dé-

cliné de 32,8 M$ à 29,1 M$
durant la période.
La diminution du chiffre

d'affaires et l'affaissement
des marges bénéficiaires ont
résulté en une perte nette de
358 000 $ ou 0,10 $ par ac-
tion comparativement à un
bénéfice de 66 000 $ ou
0,02 $ par action au premier
trimestre de 1989.
Goodfellow affiche des

fonds autogénérés déficitai-
res de 0,01 $ par action en
regard d'une marge d’autofi-

nancement brute positive de
0,12 $ par action en 1989.
Parmi les mesures desti-

nées A réduire le niveau des
dépenses, Goodfellow a ré-
duit le nombre de ses em-
ployés de 18 % depuis un
an. Ce nombre atteint main-
tenant 296.
Tousles frais contrôlables

sont examinés minutieuse-
ment ei la plupart d’entre
eux ont déjà été l'objet de
compressions depuis un an.
En raison des mauvaises

conditions de marché, les
stocks ont été réduits de
36 %, soit de 29,8 M$ à
19 M$. Cette diminution a
permis de réaliser d'impor-
tantes économies au chapitre
des frais financiers, de l'or-
dre de 24 %.

Hypocrat :
revenus en
baisse de
28 % en
1989-90

Bes Ordinateurs Hypo-
crat (Mti, 0,15 $) a fait état
de ventes de 10,7 M$ pour
l'exercice financier clos le
31 août 1990, une baisse de
23 % par rapport aux ventes
de 13,8 M$ réalisées en
1989.
Cette baisse serait unique-

ment imputable au sentiment
d'incertitude entraîné par les
sérieuses difficultés financiè-
res connues par Hypocrat en
1989.

RÉSULTATS FINANCIERS

L'exercice 1989-90 se sol-
de par une perte de 1,3 M$
ou 0,09 $ par action, une
nette amélioration par rap-
port à la perte astronomique
de 16,2 M$ ou 1,34 § par
action essuyée en 1989.
Le plan de redressement a

permis à la société de servi-
ces informatiques destinés à
l'industrie des soins de la
santé d'afficher un profit de
120 345 $ ou 0,01 par ac-
tion en dépit d’un recul des
ventes de 10 % des ventes à
2,7 M$.À pareille date en
1989, Hypocrat avait accusé
une perte de 1,2 M$ ou
0,08 $ par action sur des
ventes de 3 M$.

Le
EAUCHAMP

 

 

 

 

 

 

 

       

Nombre de compagnies cette semaine : 10 Bénéfices en hausse : 3 en baisse : 7
Bénéfices avant postes extraordinaires Revenus

000 $ par action bruts (000 $) Période
lus l'an plus l'an lus l'an _ terminée

Compagnie recent demier récent dernier récent dernier mois le
Cara Operations 25 252 25 744 0,66 0,67 8.0. s.0.| 9m. [09-12-90

8214 9262 021 0,24 8.0. 8.0.| 3m. [09-12-90
Cogeco 216| 1840 002 0,16 38725; 29572| 3m. [30-11-90
Dreco Energy’ 1 565 388 0,32 0,08 15 423 10 065( 3 m. [30-11-90
Goodfellow (358 66 (0,10) 0,02 29277| 32799| 3m. [30-11-90
Hypocrat (Ordinateurs) (1 292) (16 173 0,09 1,34 10 709 13 867 {12 m. [31-08-90

120] (1180 0,01 0,08 2735 3041| 3m. [30-11-90
Ma ro (Groupe) 765 836 0,07 0,07 28 200 29 800 6 m. 131-10-90
Plastibec 418 575 003 005 30300] 23700] 6m. 30-09-90
Shasper (Industries) 145 (308) 0,03 (0,07) 31713| 33 154/12 m. {30-09-90
Télémédia 300 13 0,03 0,12 60300] 60500| 3m. 30-11-90
Teledyne Canada 2183 4828 1,01 2,23 65756 67 871(12m. |31-12-90

38 1061 0,02 0,49 14 263 15268| 3m. [31-12-90 
  

 

Conçu pour PME et suceur-
sales d'entreprises, le systé-
me téléphonique Ponther®
vous aide à garder en laisse
vos dépenses téléphoniques.

INTER-SELECT

QUEBEC INC.

(418) 687-9714

1999 $

QEERE:SUE
a JaANTHERS

Eh out vous pouvez acquérir un système téléphonique "PANTHER* modèle
612 comprenant 4 appareils mains libres avec voyants d'occupations
pour seulement

  

    ,

  
   

installation et T.P.S. incluses

CHEZ VOS DEUX

CONCESSIONNAIRES

CONCESSIONNAIRE AUTORISÉ
Byvtérnes Téléphoniques

TRILLIUM
NM

TELE DATA R B INC.

MONTREAL

(514) 328-7563

   

1. on dollars US n.d. non disponible 5.0. sane objet

 

 
Tableau: LES AFFAIRES  
 

vier.

DECLARATIONS DE DIVIDENDES
e Banque Royale : div. trim. de 0,29 $ payable le 22 février aux actionnaires inscrits le 24 janvier.
e CFS (Groupe) : div. spécial de 0,06 $ payable le 6 février aux actionnaires inscrits le 23 janvier.
e Corby (Distilleries) : div. trim. de 0,19 $ payable le ler février aux actionnaires inscrits le 14 janvier.
e Falconbridge Gold : div. annuel de 0,10 $ payable le 22 janvier aux actionnaires inscrits le 8 janvier.
e Fortis : div. trim. de 0,37 $ payable le ler mars aux actionnaires inscrits le 8 février.
e MRRM div. trim. dec 0,50 $ et div. spécial de ! $ payables le ler mars aux actionnaires inscrits le 8 février.
e Noranda (Foresterie) : div. trim de 0,6241 $ payable le 15 janvier aux actionnaires inscrits le 31 décembre.
© Teledyne Canada : baisse du div. trim. de 0,20 $ à 0,10 $ payable le 8 mars aux actionnaires inscrits le 25 jan-

e TransCanada PipeLines : div. trim. de 0,18 $ payable le 31 janvier aux actionnaires inscrits le 31 décembre.

 

 

ASSEMBLÉES DES ACTIONNAIRES
 

Mines Wrightbar
18 janvier 1991, 11 h

2020 University, Mtl

Télé-Métropole
21 janvier 1991, 11 h 30

1600 de Maisonneuve, Mtl

Continental

Pharma Cryosan
22 janvier 1991, 11 h
Ritz Carlton, Mtl

Groupe Vidéotron
22 janvier 1991, 11 h

Complexe Desjardins, Mtl

Socanav
22 janvier 1991, 11 h

Quatre Saisons, Mtl

CFCF
23 janvier 1991, 10 h 30
405, avenue Ogilvy, Md 

Banque Nationale
24 janvier 1991,9 h 30

Reine Elizabeth, Mtl

Groupe CGI
24 janvier 1991, 11 h

Reine Elizabeth, Mil

Banque La
Laurentienne
25 janvier 1991, 10 h

Reine Elizabeth, Mtl

Sechura
25 janvier 1991, 11 h

Hôtel Le Grand, Mtl

Sportscène
(Les Restaurants)
25 janvier 1991, 15 h

Grand Hotel, Mt]

Tembec

25 janvier 1991, 11 h

Reine Elizabeth, Mtl

McNeil Mantha
28 janvier 1991,17 h 30

Auditorium de la Bourse

de Montréal

Métro-Richelieu

28 janvier 1991, 11 h

Centre Sheraton, Mtl

Computertime
29 janvier 1991, 9 h

Hôtel Dorval Hilton,

Espalau
30 janvier 1991, 10 h

Hôtel Comfortel, Val d'Or

Idéal Métal
30 janvier 1991, 11 h

Centre Sheraton, Mtl

Radiomutuel

39 janvier 1991, 11 h

Hôtel Ramada, 1405, Guy,

Mtl
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Le fisc permet de déduire une partie du coût
d'événements organisés par un organisme de charité
BL 'enregistrement par le

ministère du Revenu natio-
nal d'un organisme de cha-
rité lui permet d'être exonéré
complètement d'impôt. Il
peut alors émeitre des reçus
permettant aux donateurs de
réclamer leurs dons de cha-
rité en crédit d'impôt, si le
donateur est un individu, et
en déduction, lorsqu'il s’agit
d'une compagnie.
La déduction est facile à

déterminer lorsque le don est
en espèces et que le donateur
ne reçoit aucune contrepartie
en échange. Si vous donnez
10 $ à un organisme de cha-
rité enregistré sans aucune
contrepartie, il vous émettra
un reçu au montantde 10 $.

Valeur marchande

Qu'en est-il lorsqu'un or-
ganisme de charité enregistré
organise un dîner, un bal, un
concert ou un spectacle dans
le but de recueillir des fonds
pour des activités de bienfai-
sance ?
Quel est le montant que

peut déduire le contribuable
qui achète un billet pour lui
permettre de participer à un
jeu, à un tirage ou à une lo-
terie organisée par un orga-
nisme de charité enregistré
pour recucillir des fonds
pour desfins de charité ?
Revenu Canada, Impôt

énonce sa position adminis-
trative à l’égard de ces ques-
tions dans le bulletin d’inter-
prétation /T-1/0R2. Le mi-
nistère y reconnaît qu’une
partie du coût du billet ou du
prix d'entrée, dans un tel
cas, pour un événement ou
un spectacle peut constituer
un don de charité pour lequel
l'organisme de charité enre-

SOY

gistré peut émettre un reçu.
Le montant du don de cha-

rité pour lequel un reçu peut
être émis correspond au
montant versé à l'organisme
de charité moins la juste
valeur marchande du billet
ou du prix d'entrée pour
l'événement oule spectacle.
On détermine la juste va-

leur marchande en compa-
rant le prix demandé par
l'organisme de charité enre-
gistré au prix habituel pour
un événement ou un specta-
cle du même genre quand il
est organisé par une entre-
prise à but lucratif.
Si un organisme de charité

enregistré exige 100 $ pour
assister à un spectacle qui en
coûte habituellement 20 $,
elle pourra émettre des reçus
au montant de 80 $ à ceux
qui achèteront des billets
pour assister au spectacle.

Tirages

Les autorités fiscales ne
permettent pas à un orga-
nisme de charité enregistré
qui organiserait un tirage de
diviser le prix du billet en
une portion achat d'un billet
pour participer à un tirage et
en une portion don de charité
pour laquelle il émettrait un
reçu.

Il en est autrement lors-
qu'un contribuable achète
d’un organisme de charité à
un prix fixe un billet pour
participer à un tirage et ef-
fectue au même moment un
don de charité à l'organisme
de charité que rien nel’obli-
ge à effectuer.
Dans une telle hypothèse,

l'organisme de charité enre-
gistré ne peut émettre de re-
çu pour le prix du billet,

 
  MONTRÉAL: Normand BERGERON Tél.: (514) 842-6491

TORONTO: Phyllis NOWELL Tél.: (416) 499-9348
VANCOUVER: Donna FOX Tél.: (604) 688-5914

mais il peut en émettre un
pour le montant du don de
charité qui a été effectué au
moment de l'achat du billet.
Qu'en est-il lorsque des

biens ou des services sont
acquis d'un organisme de
charité enregistré ? Est-ce
qu'une partie du prix d'achat
peut être traitée comme un
don de charité lorsqu'il est
évident que le prix du bien
ou du service excède le prix
qui serait chargé par une en-
treprise à but lucratif ?

Dans une telle situation, la
position administrative des
autorités fiscales est qu'au-
cune partie du prix d'achat
ne peut être traitée comme
un don de charité même si
les biens et les services sont
vendus à un prix plus élevé
que la normale.
Ainsi, aucune partie du

prix des tablettes de chocolat
qui sont vendues dans le
cadre de diverses campagnes
charitables ne peut être trai-
tée comme un don de chari-

té. Cette position ne s’appli-
que pas lorsque le donateur
reçoit en échange un bien
d'une valeur minimale, une
fleur ou une boutonnière.
Enfin, un contribuable qui

offre ses services à une cause
charitable n'effectue pas un
don de chanté pour le fisc.
Les dons qui sont effectués

pour le bénéfice d'une per-
sonne spécifique ou d'une
famille particulière ne sont
pas admissibles pour fins fis-
cales.

1157Hit
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FONDATION
QUEBECOISE

EN
ENVIRONNEMENT

Campagne de financement 1990

de la Fondation québécoise en environnement

Le milieu des affaires s'implique

Le président de la première campagne
institutionnelle de la Fondation québécoise en
environnement, M. Michel Gaucher, est fier
de vous présenter son comité de campagne.
Sous le thème Partenaires pour l'avenir du
monde, ces douze co-présidents, assistés de
50 vice-présidents, inviteront les entreprises à
soutenir les programmes de la Fondation en
matière de sensibilisation du public, d'éduca-
tion et de soutien à la recherche et aux
groupes environnementaux.

La Fondation compte déjà plus de 40 000
amies et amis dansle grand public. L'objectif
de la campagneinstitutionnelle en 1990 est
de 400 000 $.

Président

Président

 

Président

 

President  
 

  

M. Guy Archambault

ULTRAMAR CANADA INC

M. Rollo Bramwell

et chef de la direction

PAPIERS PERKINS LTEE

M. André Caille

et chef de la direction

GAZ METROPOLITAIN INC

M. Pierre Drouin

COURTIER PROVINCIAL INC

 

Co-présidents

| M Alain Lemaire 

M. Richard Drouin

President du conseil

et chet de la drection

HYDRO QUEBEC

M. Andre Y. Fortier

Premier vice-president

NORANDA INC

 

AS

PRESIDENT
M Michel Gaucher

President du consent

et chel de la déection

STUINBERG INC

 

M. Jacques Mayer

President

PEINTURE

INTERNATIONALE

(Canada) (TEE

M Claude R. Ménard

Duecteur general

AGROPUR COOPÉRATIVE
AGRO ALIMENTAIRE

 

M. Jacques Landreville

President

Groupe Pâtisserie

et confiserie

CULINAR INC  
M. Louis Rochette

Vice président

du conseil

SOCANAV INC

 

2° vice-president

CASCADES INC  
 

M Glenn R Rourke

Premier vice president

Service des grandes

entreprises et

pdmimisti ations publiques

BANQUE DE MONTREAL  
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IETEBREE
Cogeco
coupe son
dividende du
quart

H_ ‘éditeur, diffuseur et
câblodistributeur, Cogeco
(Mtl, 2,85 $) a annoncé la
réduction de son dividende
trimestriel de 0,0275 $ à
0,02 $ par action, une cou-

“ pure de 27 %.
Pour l'année close le 31

“ août 1990,la société a déga-

r PROFITEZ DE LA RECESSION
POUR VOUS ENRICHIR
Ce livre vous révèle des
techniques utilisées par des
gens qui sont devenus riches.

Avez-vous les moyens de ne

d'activités de Cablenet Li-
mited explique en grande
partie la hausse.
Selon Cogeco,la baisse de

rentabilité provient des frais
d'intérêt, qui sont passés de
3,0 M$ à 7,2 MS, de même
qu'à l'impact de la récession
sur les recettes publicitaires.
Cogeco a mis à pied 150

personnes l’an dernier et en-
tend mettre la priorité sur la
réduction de sa dette de
276,7 M$ après cinq années
de croissance rapide.

Télé-
Métropole a
un nouveau
président

pres des mois de re-

gé un profit de 4,8 M$ con-
tre 3,3 M$ l'année précéden-
te.

Néanmoins, Henri Audet,
à indiqué le mois dernier
qu'il anticipait une baisse si-
gnificative du bénéfice de la
société en 1991. À son pre-
muer trimestre, Cogeco accu-
se une importante chute de
ses profits, de 1,8 M$ à
216 000 $. Cette baisse est
survenue malgré une crois-
sance des revenus de 31 %,
de 295720008 a
38 725 000 $.
L'inclusion de deux mois

ciété des jeux du Québec,
Culinar, la Brasserie La-
batt et Steinberg.
M. Bertrand entrera en

fonction le 4 février 1991. I]
remplacera Serge Gouin qui
accèdera tel que prévu au

ste de président et chef de
"exploitation du Groupe Vi-
déotron (Mtl, 11,50 3). M.
Gouin occupera également la
fonction de président du con-
seil d’administration de Té-
lé-Métropole remplaçant à
son tour André Chagnon,
fondateur et président du
conseil de Vidéotron.

DMR et
Oracle
Joignent
leurs forces

 

s acheter ce livre? J cherches intensives, Télé-
pa | Métropole (Mt, B,9,50$)a € roupe DMR (Mtl,
Seulement 1 000 livres | un nouveau président et chef 3,05 $) de Montréal et Ora-
imprimés. | de la direction en la person- cle Corporation Canada de
FAITES VITE! | ne de Mario Bertrand, ex- Toronto ont signé un accord

aleeEE==4 chef du cabinet du premier de mise en commun pour ré-
L'INCLUS 18,99 $ + 1 $ de frais de poste et de manutention. | ministre du Québec et prési- pondre à un appel d'offre
Toto 19,99 $ EXPÉDIEZ-MOI LE LIVRE: | dent des Magasins M. concernant un contrat poten-
J chèque “Prottez de la récession pour vous enrchr” | M. Bertrand a également tiel de 150 M$ pourle re-
{J mandat-poste — | ¢volué en sein d'entreprises nouvellement du système de
À L'ORDRE DE: Nom € d'organismes tels la So- gestion des approvisionne-
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Le mardi 29 janvier 1991 à midi
Le Méridien Montréal

Allocution:

«Les États généraux du monderural.
tant vautle village, tant vaut le pays»

Prochain déjeuner causerie 5 février 1991

Monsieur Michel Hamelin
Président du Comité exécutit

Communauté urbaine de Montréal
Bonaventure Hilton International
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LES DEJEUNERS-CAUSERIES 1990-1991
de la Chambre de commerce
du Montréal métropolitain

Monsieur Jacques Proulx
Président général

L'Union des producteurs agricoles
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ments des Forces armées
canadiennes.
Le projet CFSSU a trait au

renouvellement complet du
système de gestion des ap-
provisionnements, lequel est
évalué à environ 1,3 M
d'éléments répartis dans près
de 200 sites.
Les approvisionnements

représentent des sommes de
40 milliards de dollars
d'achats, allant des simples
chaussettes pour soldats aux
navires.
Oracle Corp. Canada, est la

filiale canadienne d’Oracle
Systems Corp. (NASDAQ,
6,25 $ US) un fournisseur de
logiciels de gestion de base
de données et destinés à la
gestion de données, au déve-
loppement d'applications, à
l'assistance à la décision et à
la bureautique.
Oracle commercialise éga-

lement une série de progi-
ciels d'applications financiè-
res.
Le Groupe DMRest spé-

cialisé dans la gestion des
techniques et de l'informa-
tion. II compte 2 200 profes-
sionnels dans 38 bureaux en
Amérique du Nord, en Euro-
pe et en Australie.

Démission du
président de
SHL,
Roderick
Bryden

AA. la demande de son
conseil d'administration, le
président du conseil et chef
de la direction de SHL Sys-
temhouse (Mtl, 4,45 $), Ro-
derick M. Bryden, a remis
sa démission.

vigueur au plus tard le 31
mai 1991 ou dès la nomina-
tion d’un nouveau président.
Selon le conseil, un redres-

sement du cours des actions
de la société de services in-
formatiques d'Ottawa exige
la nomination d'un nouveau
chef de la direction.
Un comité de cing mem-

bres, dontfait partie M. Bry-
den, a été mis sur pied afin
de trouver un remplaçant.
M. Bryden demeurera à ti-

tre de consultant chez SHL
pour une période de deux
ans à partir de juin. La socié- |
té lui versera des honoraires
équivalant à sa rémunération
actuelle.
Depuis la semaine derniè-

re, les cadres de l’entreprise
se rapportent désormais au
président et chef de l'exploi-
tation, Peter Sandiford.
Au même moment, dans un

autre communiqué, SHL fai-
sait part de l'obtention d’un
contrat de services de
3,5 M$ USpar soncentre in-
formatique de Houston.
Le conirat, octroyé par
Pneumo Abex Corp. de
Chicago, porte sur l'apport
de services de traitement de
données et de gestion de té-
lécommunications à trois di-
visions du secteur de l’aéro-
spatiale de Pneumo Abex.
SHL a considérablement

souffert depuis un an des dé-
boires financiers et de la
faillite de sa société-mère, la
société de portefeuille Kin-
burn Corp.
En défaut sur un prêt que

lui avait accordé BCE (Mt, '
39,50 $), Kinburn a dû céder
la propriété de SHL à BCE.
SHL est d’ailleurs à ven-

mm

 

 

Cette démission entrera en EAUCHAMP

Valeur net de l'actif

BGR Precious Metals 66 $ paractionA 10-01-91
CMP 1990 || Ress. (Toronto) 27 $ par part 10-01-91
Canada Income Plus Fund 71 $ par action 10-01-91
Central Fund 44$ paractionA 10-01-91
FondsCroissance Québec ,81$ paractionA 10-01-91
Fonds Européen de priv. 51 $ paraction 09-01-91
QME. (ie | Expl. min. 20 $ par part 03-01-91
Q-Vest (1989) Mining Expl. 505,63 $ par part 08-01-91
Value Investment Toronto 4,28 $ par action 10-01-91 
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| MAMANCRE
LA TPS ET LA RÉNOVATION
Il est désormais plus avantageux d'acheter une
maison, puis de la rénover que d'acheter une
maison déjà rénovée p. 46

Wu:=ut

RHR
LES AFFAIRES Samadi 19 janvier 1991 43

ANAHLRIO
LA CONSTRUCTION DOMICILIAIRE SE RESSAISIT
Le taux dessaisonalisé de mises en chantier a été de 42 000
en décembre comparativement à 34 000 en novembre 1990.

p. 47

La CVMQ resserrera la réglementation des
sociétés en commandite immobilière

~~ B_ a Commission des
valeurs mobilières du Qué-
bec (CVMQ)vient d’entre-
prendre la refonte de son ins-
truction générale Q-2 surles
sociétés en commandite im-
mobilière. Élaborée en 1988,
l’instruction est en vigueur
depuis 1989.
La Commission veut, par

cette réforme, corriger cer-
tains abus commis aux dé-
pens des investisseurs par
certains promoteurs et certai-
nes firmes de vente de con-
trats d’investissements.
La refonte de Q-2 vise à

mieux encadrer et mieux dé-
» finir les conflits d'intérêt
dans le financement immobi-
lier. Elle touchera l'émission
et la distribution de titres
d’une société en nom collec-
tif immobilière ou d'intérêts
indivis dans un immeuble,
La refonte introduit, entre

autres, un ensemble de nor-
mes d'évaluation d’un im-
meuble. Elle modifie les dis-

“ positions relatives aux place-
ments ayant pour objet la
construction ou le dévelop-
pement d’un immeuble.
Le projet comprend aussi

des modifications aux règles
concernant le rôle du fidu-
ciaire, la définition de per-
sonne associée au projet, la
garantie d'achèvement de la
construction,les mesures en-
visagées pour l'obtention de

| fonds additionnels advenant
| une augmentation du prix de
| la construction, 1'uniformisa-
| tion et l’identification des
documents posés avant l'oc-

© troi, par la Commission, du
; visa ou de la dispense.
- La CVMQ donne jusqu'au

15 février prochain aux in-
, lervenants et intéressés pour

faire part de leurs observa-
tions et commentaires sur ce
projet de réforme.

Emploi du produit

L'emploi du produit du pla-
| cement devra viser un im-
; meuble précis. Pour obtenir
| son visa ou une dispense de
| prospectus, la commandite
| devra également décrire les
| principales modalités de fi-
: nancement de l’immeuble.
| « Dans le cas d’un immeu-
| ble à construire, les modali-
| tés de financement doivent
| comprendre au minimum un
|

engagement ferme d'une ins-
titution financière d'avancer,
compte tenu du placement,
un montant suffisant à
l'achèvement de l’immeu-
ble. »
Un ajout fort important

afin d'éviter d'éventuels ap-
pels de fonds : « l’achève-
ment de la construction d'un
immeuble au prix attesté par
contrat devra être garanti par
une personne indépendante,
notamment sous forme de
cautionnement pour gages,
matériaux et main-d'oeu-
vre. »

De plus, tout élément d'ac-
tif acquis par la société en
commandite devra faire l’ob-
jet d’un rapport d'inspection
établi par une personne com-
pétente et indépendante. Le
prix payé pour ces éléments
d’actif ne pourra excéder sa
valeur marchande établie par
un évaluateur indépendant.
Et, cette évaluation de la

valeur marchande ne pourra
étre fondée sur les revenus
anticipés de I'immeuble, à
moins qu'il soit démontré
que ces revenus anticipés se-
ront « très probablement »
réalisables.

Limiter les frais

« Le montant des frais ac-
cessoires (soient les frais im-
putés à la commandite qui
n’entrent pas dans le mon-
tant investi dans les immeu-
bles) ne peut être supérieur à
30 % du produit brut du pla-
cement, sous réserve d’un
montant maximum de 14 %
du montant investi dans les
immeubles. »
L'investisseur saura, à la

lecture du prospectus ou de
la notice d'offre, si le coût
total du projet comporte une
prime par rapport au montant
investi dans les immeubles.
Mais, toute rémunération fu-
ture au promoteur ou à une
personne associée au projet
sera interdite. En outre, le
taux de commission payable
à la vente ou au refinance-
ment del'immeuble ne pour-
ra être supérieur aux normes
du marché.
Quant au fonds de roule-

ment, la refonte élimine tout
maximum pour préciser plu-
tôt qu’« il ne devra pas excé-
der les sommes nécessaires

pour faire face aux dépenses
d'exploitation prévues à
court terme tel qu’établies
par un état des mouvements
de la trésorerie ».
Tout excédent viendra

s'inscrire en réduction du
produit brut du placement
dans le calcul du maximum
des frais accessoires. Autre
élément majeur, qui aurait pu
éviter des tracasseries aux
investisseurs dans le passé,
le commandité ne pourra pas
employer les fonds de la
commandite pour financer sa
propre activité ou celle de
sociétés avec qui il a des
liens ou qui font partie du
même groupe. Le gestionnai-
re ne pourra, non plus, utili-
ser les fonds de la comman-
dite à des fins autres que cel-
les envisagées dans le con-
trat de gestion.
Enfin, la commandite ne

pourra accorder de prêts au
promoteur ou aux personnes
associées au projet alors que
l'inverse sera permis. Le
taux d'intérêt exigé ne devra
toutefois pas être supérieur
aux taux généralement exi-
gés par les institutions finan-
cières dans des conditionssi-
milaires. Également, la com-
mandite ne pourra plus ga-
rantir un emprunt ou un élé-
ment de passif quelconque
de toute personne, incluant
les copropriétaires.
Cet encadrement prévaudra

également dans le cas de la
location d'un immeuble. La
commandite ne pourra pren-
dre en location un immeuble
appartenant au promoteur ou
à une personne associée au
projet. L'inverse sera accep-

tée dans la mesure où les
modalités ne sont pas plus
avantageuses que celles qui
seraient proposées à un tiers.

Fini les tours de
passe-passe

Fini aussi les tours de pas-
se-passe ou les « flips » en-
tre personnes liées. Le projet
de refonte prévoit que le prix
d'un élément d'actif acquis
du promoteur, d'une person-
ne associée au projet ou
d'une personne agissant en
leur nom ne devra pas être
supérieur à la somme du prix
d'achat et du coût des amé-
liorations, sauf si un événe-
ment important ou un chan-
gement majeur, qui a pour
effet d'augmenter la valeur
de l'immeuble, est survenu.
Cette disposition de l'ins-

truction Q-2 est renforcée
par l'ajout suivant : lorsque
le promoteur ou une person-
ne associée au projet a des
liens avec l'entrepreneur (ou
fait partie d'un même grou-
pe), le prix d'achat versé par
la commandite sera fixe, at-
testé par contrat, et ne pourra
excéder la somme du prix
d'acquisition du terrain, du
coût de construction, des
frais de développement et
des frais de financement.
La réfonte de Q-2 entend

accorder plus d’indépendan-
ce au conseil d'administra-
tion de la commandite en
exigeant qu'il soit composé
d'au moins trois administra-
teurs dont au moins deux
sont indépendants du promo-
teur et des personnes asso-
ciées. Le commandité devra
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s'assurer, du moins deux fois
l'an, que les revenus et dé-
penses de la commandite
sont raisonnables compte te-
nu des revenus et dépenses
d'autres sociétés possédant
une participation dans des
immeubles comparables.
Le rendement du gestion-

naire devra, quant à lui, faire
l'objet d'une évaluation pé-
riodique, au moins une fois
l'an.

Réactions

Yves Foisy, président du
Groupe FO.LS.I et prési-
dent du Regroupement des
courtiers en contrats d’in-
vestissement (RCCI), qui
comprend quelque 12 cour-
tiers, présentera un mémoire
auprès de la CVMQ. Sans
avoir lu en détail le projet de
refonte, Yves Foisy estime
que la notion de conflit d'in-
térêts n'apparaît pas claire.
« Je ne sais pas s'il est ju-

dicieux de vouloir lutter con-
tre les abus en s’atfaquant à
la structure même de la com-
mandite. II faut que les inter-
venants soient responsables
du projet, du début à la fin.
C'est la façon d'offrir le plus
de sécurité aux sociétaires
(commanditaires). Sinon,
personne sera incité à proté-
ger l'intérêt des sociétaires
plus qu’il ne le faut, jettant
même la faute ou la respon-
sabilité sur un autre interve-
nant. »

« Le courtier devient, ici,

garanti
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Gilbert Desjardins

Il offre un service

 

professionnel reconnu par la RECQ

en toute confidentialité

— à prix compétitifs

personnalisé 4 que tall
sur

LAPTES
A) Gilbert @

Desjardins

un élément important. Nous
voulons que le courtier
conserve son droit de proté-
ger ses clients. »
M. Foisy est d'accord avec

la proposition de la CVMQ
de n'afficher aucun rende-
ment dans le document d'in-
formation.

Il est toutefois sceptique
sur les normes d'évaluation
proposées pour les unmeu-
bles à construire.
« Les plus grands fiascos

ont été rencontrés dans les
projets de développement.
C'est bon de vouloir s’y at-
tarder. Mais, 1l est déjà diffi-
cile d'établir la juste valeur
marchande des immeubles
existants, alors. »

Il qualifie de voeux pieux
la proposition de vouloir ga-
rantir le prix de l'achève-
ment de la construction de
l'immeuble.
« Personne ne voudra ga-

rantir le prix de construction.
Il y a trop d'impondérables.
Et si jamais la facture dépas-
sait le prix garanti, qu'est-ce
qui se passerait ? L'émission
ne se ferait pas ? Tu poursuis
le constructeur ? Le promo-
teur relancerait probable-
ment une émission portant,
cette fois, sur l'immeuble
existant, mais le courtier de
l'émission avortée scrait
laissé en plan ? À mon avis,
ça ne peut fonctionner. »

cg,

Confiez-lui
l'installation

de vos systèmes
d'alarmes ou

de surveillance
de votre com-

merce ou
résidence.
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ANNONCES CLASSEES (514) 842-1780

Fax: (514) 842-6910

 

 

 

PETITE,es

@COMMERCIAL*

Du lundi au vendredi de 9 hà 17 h

Tombée lundi avant I! h
Interurbain sans frais

1-800-361-7210

NOUS ACCEPTONS
Visa, Master Card, American Express

  

 

 

  BUREAUX À LOUER

teprestige du centre-ville dans CIE) Montréal.

Complexeles Halles d'Anjou Phase Hit. ”
Edifices à bureaux, face aux Galeries d'Anjou: +
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EXCEPTIONNEL

BUREAU A LOUER
-Vieux-Montréal

-Très bel édifice.

-5 000 pleds carrés

Disponible Immédiatement.

GINETTE ROY(514) 842-6491

| Ville d'Anjou
Bureaux ou espaces commerciaux.

Nouvelle bâtisse.

Stationnement.

Espaces de 500 à 15 000 pl. ca.

Faut louer. Aucune offre raisonnable refusée.

Courtlers protégés.

(514) 485-1689 poste 44

BUREAUX PRESTIGIEUX
Meublés avec services de
secrétariat, réceptionniste,

salie de conférence,
stationnementintérieur,

baux à court et long terme.
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VILLE ST-LAURENT

Espace pour bureau 1 200 pi.ca.

Boul. Décarie prés métro Du Collége

PIERRE COUTURE

(514) 527-8781

BATISSES
COMMERCIALES

A VENDRE

 

 

 

 

     

 

BÂTISSE COMMERCIALE
EXCEPTIONNELLECENTRE DAFFAIRES

MNGELIER
St Léonard wx

Revenus de 4 logements au deuxième étage, bureaux supers spacieux,
entrepôt, air climatioé centrale, asp. central, 2 voûtes l'épreuve du feu,
construction en béton, situé à Laval-Des-Rapides,

(514) 968-0535
(514) 968-2251
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ESPACES

Vous vous cherchez un lo-
cal dans cette rubrique alors

SOUS-LOCATION
500, Sherbrooke ouest
2 415 pi.ca. Terme jusqu'au 31

 

Métro du Collège
Ville St-Laurent Boul. Décaris

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

de réception, climatisés, chauf-
tés, rénovés 1980, station-
nement. Disponible immédiate-
ment.

Racheile Coupal
653-0152

I.O.R. Courtier Inc.
653-3131 

qu'il y en a des centaines août 1998. Loyer en-dessous du Édifice à bureaux détaché de
dans le Grand Montréal | marché. Occupation immédiats. prestige, 3 000 pi. ca. avec
Demandez Laurent Mall- Vincent DI Venosa grand terrain et stationnement.
loux (514) 982-7936 Prix raisonnable.

(514) 849-2888 Montréal Trust, Eiss Richard Crt.
Le Permanent crtr courtier 744-0982

Bureaux à louer BUREAUX À LOUER AHUNTSIC
Exclusife, meublés, air climatisé, Immeuble Prestige 150

’ pi.ca./300 pi.ca./700 pi.ca., 9166 Lalounesse
photocopieur-fax, libre Immédia rénovés, a/c, chauffage, |
tement, 6955 Boul St-Michel nettoyage, Lover brut. 11 600 pi. ca, peut if
(coin Bélanger), au dessus du 225, Notre-Dame être subdivisé.

CentreVisuel St-Michel. Ouest
653-2079 Josée 849-3388 (514) 381-4448

ESPACES DE BUREAUX Espace de bureau Plessisville
À LOUER (SOUS-LOCATION) À louer (sous-location) avril 1992 commercial
idéal pour professionnels. Envi- Idéal pour professionnels (rez- 8500 pi.ca. de lancher,

ron 2 500 pl.ca., 8 bureaux fer- de-chaussée) 750 pi.ca. 3 bu. disponibilités "acheteur,
; ; situation idéal “information.

més. Espace de secrétariat, 3 reaux fermés vitrée Design in- Maryse Dumais:

postes de travail. Espace de térieur excoptonnel Espace pour 1 (819) 758-5258

rangement, Très fonctionnel et secrétariat, salle d'attente, Situé Immeubles Oméga inc.

très propre. Situé au centre-ville, à St-Hubert près boul. Taschere- Crt.

PourInformation au Pour info: MONIQUE

communiquer au: LALONDE

(514) 393-5446 466-3033 TRUST
GÉNÉRAL

Exceptionnel LAVAL LE MAÎTRE COURTIER
Bureaux à louer Très luxueux bureau, 2 800 À VENDRE

St-Lambert pl.ca., clés en main, décoration Parc industriel

1200 pl.ca., 5 bureaux, plus aire en granite rose, bole d'acsjou et BOUCHERVILLE
plantes naturelles. À louer en
parties ou en totalité, Complète-
ment meublé ou non. Près de

tout À voir abeolument !

     
ENTREPOTS
A LOUER

 

 

. LAVAL
Local à louer. Parc Industriel
Cuntre prèe du carrefour de
Faut. 15 et 440, 1000 pi.ca. et
plus à partir de 495.8 net/net.    
 

 

$4965 Trés blen altué, réglon
de 8t-Hyacinthe, snmtrepét à
louer possibilité de 7000 pi.ca.
codt $2.00 pi.ca., idéal pour fab-
rication, transformation, entre-
posage de produits relié & I'agro
alimantaire. Inf: Trans-Action
Muiti-Services Inc. courtier
Francine St-Germain:

(514) 773-8424 
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 BÂTISSE : 10 000 pi ca
TERRAIN: 75 000 pi ca

Pierre Brissette  
 

(514) 385-9414 1-378-8461

ESPACES
COMMERCIAUX

À LOUER

 

Vanier.

(418) 623-9343

Du nouveau à Québec :

ananas _8.
PLAZA PIERRE-BERTRAND

al disponibles a partir de ILEO
Joux deTocütioritrès.

Représent & Nor Proulx

  M
CSROTEC INC

  

  

pétitifs

    7(418) 666-8180.
     
 

   
8000pi. ca. autotal

adjacentà l'hôtel
Ritz Carlton

et Holt Renfrew

MOIRAT: 

2180 DE LA MONTAGNE

IMMEUBLE DE 3 ETAGES

Excellent emplacement

Pour information, contactez FREDERIQUE

(514) 845-2160

   

  

      

 

 

  
TRANSACTIONS
IMMOBILIERES
DIVERSES
 

À vendre ou à échanger
République domini-

caine
Immeuble comprenant
restaurant et bar terrasse,
sur le côté de la Mer des
Caraibes, face à l'Hôte!
Sherathon et casinos. Fi-
nancement disponible.

629-7314

967-0836   
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! Résidence pour personnes âgées FLORIDE A VENDRE

90 lit 32 , | ble de 6 ét ,Constdienee, Pompano Beach pmepy26

1
6
6
1
3

v
e
l
6
1
1
p
3
u
m
s
S
I
d
i
y
4
4
v
S
3
7
t

situé au centre-ville, face au métro,
100%d'occupation, 13 statonnements

Revenu net net 457 047 $
Possibilité d'agrandissement

revenus bruts 1 325 000 $,
20 stationnements,

à 2 pas de l'hôpital Notre-Dame.

875-7111, Denis.

GRANDES
VILLAS-CONDOMINIUMS NEUVES

1443 pi car… 2 chambres à coucher. 2
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(514) 684-3553
Dinacom courtier   
 

 

vente de paravents et panneaux

coulissants Shojis) + machinerie

- outils - inventaire - meubles -

etc. Très bon prix

 

 

Spécialistes depuis 1976 en
Floride, hôtel, motels, im-
meubles à revenus, Miami
Beach, Fort Lauderdale, Holly-
wood, Hallandale,Pompano
Beach jusqu'à Jupiter ainei que

 

  

 

 

 

plus d'intormation, con-
tactez Jean-François Foy:

 

 

Salon de coiffure pour
dames. Bon chitfre d'af-

faires, urgent. Faut vendre |

Cause: maladie.   
 

 

  
 

LITLE
vêtements à vendre
Local disp. imm , avec ou sans

 

   
 

   

 

  
  

  

 

 
 

(514) 255-0157

     

     

   

 

Mt St-Anne

Condominiums de luxe,

concept et qualité de vie

exclusifs, revenus de lo-

   

 
 

 

 

 

 

    

  

 

   

(418) 338-5252 9 g CLUB DE GOLF AUSTIN INC.
(418) 335-7268 CONDOS

Ébénisterle à Mt NS EN BANLIEUE DE MAGOG: Un magmitique parcours privé
(Spécialiste en fabricatrion et LASALLE n décor exceptionnelde calibre international €

Dès son ouverture, le
membres tous les serve

qui saura plaire aux gplleti

leur calibre

un club privé, sur un parcours

ACN
De plus, un projet dorc 14d Aualité où les actonnarres

POUR LES GEIS INTERESSES.

 

UN MAXIMUM DE 325 PARTS SERONT EMISES
3

Pour formations du lundi a

GOLF AUSTIN &

Golf Austin Ihe offrira à ses

lus exigeants quel que soit

wdted entre 9h et 17H

  
 

 

 

  

 

 

  
 

¥ salles de bain, balcon 10 x 20, surle golf
4 près plage et tennis, site extraordinaire. a 392-9290

; partir de :
tin ment

Idéal pour couple A VENDRE 89900$ COMPTANT: 8500$ nypoinecave 62 + prete
Ç ou cadre qui désire Commerce de développement Édifice à bureaux

avoir sa propre de photos. Service ! heure, avec 274 4288 Construction récente A LOVER
; affaire clientèle établie depuis 6 ans. = Surf. : 30 000 pica,

- AUBERGE: (19 chambres) Bon chifire d'affaires. Possibilité Vendu à 88pica. MONTREAL
+ Revenus 325 000 $ de financement, Laurent Mailloux-Dé lement -À-Laurentides(Bordds lac) solr (418) 847-5432 IAINNe LIC (514) 640-2888 PIED-À-TERRE
- BOULANGERIE (patisserie) OU A VENDRE Aa Le Permanent crtr Joh studio. foyer. tout inclu,
* Revenus 700 000 § Entreprise en service Près du Parc Olympique. —_ = |.
Logementmoderne sanitaire valeur 150 000 $, contre EN ESTR | E CONDOS 495 Pros
+ Montréal (bon secteur) Bon potential, région villa ou condo Côte ouest, À LOUER (514) 325-6586

J. Durette Beauce Frontenac. Pour Floride. SOCIETE EN COMMANDITE

OA]
LESLe

TTT SILÉ À MOINS dun KEOINÈTE des
Fy | HAIN pentes du Mont Ste Anne. sense

“de navelte Pisles de ski de fon:
m et de motoneige à proximité

Suites luxueuses deux Qu Ire.

chambres Foyer, cable ‘ave

‘ 1. vaisselles, micro ondes, 2 nuits à

 

     
Serge Gadoury RE ‘

(514) 526-0034 (514) 632-8414 cation. , un pr ) s ac part UESporeoC quad 5

É Immeuble Gadoury Inc. ertr Information après 17h: auront certains priviièges 3 agent du parcours quad: bo $ chaque er os

OPPORTUNITÉS (418) 826-3434 UNEASSEMBLÉ SERA BIENTÔT TENUE asshionnelle
Réservations ou renseignements: (frais acceptés)

1 (418) 827-8412 Mme Anne Blackburn

 

 

        
 

 

 

     
  

 

 

 

  

 
 

 

 

 

 

 

 

   

 

    
 

 

    
 

  
 

   
 

    
 

marchandise. Installation toute A Lee eee ———ee
Key eatwid récente de 1 an 1/2 à l'état Laval-sur-le-Lac (819) 838-5225 1-800-465-5275 OCCASIONS
C J F Hôtel Mansgement Inc. neuf. Super vitrine et le reste. Lcieh Guilbault, Représentant À

Ÿ (305) 537-4880 Située coin de rue à Trois- ; D'AFFAIRES
; fax (305) 537-4889 Rivières. Meilleur emplacement Un prospectus provisgire portant sur les titres proposés a i

â Pour tous renseignements de la ville. Prix à discuter. été déposé auprès.de-ta Comnjission des valeurs mobilières SERVICES *
4 3 Lucie : Rés. : (514) 564-2110 du Québec et est-stétentibé Hêtre Complété ou moditié SPECIALISES

Bur. : (819) 376-2364 Aucun paiement ne pourga être perçu ou accepté avant que
“Cie de location d'amusements, “es issi ‘ait vi i} Poni reyEE - Bord de l'eau, 70 700 la Commission n'ait visé le prospectus officiel

{ Canada. Opération simple et 1 4 pl. ca., terrain avec EAU DE SOURCE
; rentable. À -4 “Motel, 100 unités. Près de Mon- Ale; peauxarbres, piscine. Jess PUS Disponible on vrac pour embouteiller ou tout autre but

i wéal. Rentable done sa.a: Notre eau de source est protégée des pluies acides of os!
; ‘Cours à bois, quincaillerie. C.A.: BROSSARD = a de le Ministère de l'Envi t du Quét

ams. INDUSTRIEL NEUF chaumière”. Un mon- St-Sauveur-Domaine Ste-Adèle approuvée par nistèro nvironn 0e oe
Noa dau0703 ' de de verdure et de À louer: immense et luxueuse Domaine Dauville No puits sont situés dans un endroit isolé au sommet d'une

à Genone DE PRESTIGE A LOUER quiétude qui vous ac- propelétésu wommetduMont 2 superbes chalets nouls. montagne des Appalaches
. -$ min. du pont Champlain cueille. foyers, TV, vue exceptionnelle. équipés au complet, vue Pour plus d'Information:Les immeubles Kommerce Taux compétitif DORA BRUNET Idéal pour couples d'éxécutifs panoramique, ensoleille- Éorire &: L'Eau Binaite in

; 7 -Grandeurs disponibles: 3 300, Rés.: 627-0348 ou compagnie. ment maximum, location re au reine.

BATISSES 4.000, 5 000, 6 600, 8 300, 8. (514) 385-0414 sem.-mois ou vente. C.P. 5, Victoriaviiie (Québec), OP 684
| INDUSTRIELLES 10 000, 15 000 pica. et plus Bur.: 687-1010 (514) 227-2417 (819) 372-0811 Ou appelier & : (819) 357-9300

A VENDRE -12% bureaux aménagés selon Royal LePage ctr

spécifications OCCASIONS
Beaupré quai de chargement sou porte D'AFFAIRES Agence de Rencontre SERVICE DE

20 min, du centre-ville deQuébec, 12x14 ; REPONSE
2 bitissas industrielles, plus de icl , , ,; ;
000 pi. ca. chacune, 25 pi. de haut, bent gax. 110, 220, 600 ENTREPRISES TÉLÉPHONIQUE
«nv, 250 000 pi. ca. de terrain, 24 hrs
isolées, chauffées, gicleurs, Visite ou Information DEMANDEES a, .
éclairage anti-explosion. Voie fer- Richard Fillatreauit ( étéQM € veur 9,95 $/mois
rés à quelques pieds. Aubaine. ; ;

(514) 386-0814 URGENT! ENTREPRISES DEMANDEES NexTel 733-3009
Donnie C. Lotaetleort. CORIDEV INC. Le he Pourinvestiaseurs qualiliés désirant achat total ou partel d'entreprises WW

(418) 623-1716 STSAUVEUR: Reece She SecteurUN»Acierde 200 000 $ etK se, vue IMpren sur 1a vall : . + . a . .
1418) 827-3270 (sek) Feenes Ge sn co 3570 |- Région de Montréal ot sevirorm. « Profé nat ajusté de 100 000 $ où 6 Louise Coté, Directrice Les Entreprises Ferrovisires
Eu lourbiion, sauna, superbe bar, chma- » Potentiel de croissance stimulant .‘ du Canada inc.
are CouDXAsss (ere polesdemon |eLows: éat-Nord, H1G 4L7

GRANBY TERRAINS Particutior (514) 333-7933 Daniel Chartrand, asm n (one & swore po prolongealles (614) 227-7007À VENDRE OU À LOUER RÉSIDENTIELS (514) 676-4580 ou 023-3535 Pour des rencontres Fa: (814)227-7087
25 000 pl.ca., terrain: 657 000 Li Gites Legault
pi.ca., entrée élect. 600 am- BORD DE L'EAU LONGUEUIL Occasion d'affaires scrieuses Courters en ¥eneportferret

pères, quai de chargement. situé ! COLLECTIVITE NOUVELLE Marchandeee
à proximité de l'aut 10, Bureaux Superbe beau terrain, lac des Résidence de rôve adossée Acheterais commerce à INFORMATIQUE 435-1 203 sorts expédier par cherrér: $e fur.

climatisée. . 4 la Base de plein air Québec et environs ou en teaDeux-Montagnes, Ste-Marthe Ste-Therese
1(514) 378-0189 aur-tertae, 21 850 pice, al |SO008 M. Pagé, ing Floride. Possède balance

|[

 SPARCSTATION IPC es
9.00$/pi.ca. (514)466-3920 de vente importante & don- Word Station 8 Meg de mé- —E DE SERVICE

(514) 621-1944 Montréal Trust courtier ner comptant. nf: moire vive, écran couleur 16
(514) 661-6644 (418) 563-3722 po. Trinitron, 207 Meg de

disque dur, valeur 16 695%, Entrepreneur-rénovation Homme mature
neuf (gagné) Prix à dis- Vendrait-échangerait condo ot {lable

Terraiesone cuter. 4 1/2, construction neuve, Offre service de chauffeur; .[ -ville,
LE SPÉCIALISTE ski Stoneham, domaine (514) 872-0146 Iyernature! Centre-ville privépour condunevotre

DES AFFAIRES avoc0  ieanre Henri Clermont raisonnable Auto fournie
PERSONNELLES (514) 503-8242 sur demande

sérioux sevlemen’ répondeur (514) 653-8149
(418) 847-7909
(418) 563-1121

~
~



MN vee la TPS, il peut
être financièrement plus
avantageux d'acquérir une
maison et de la faire rénover
que d'acheter la même mai-

son déjà rénovée.
En fait, cette assertion

s'applique pour les proprié-
tés qui nécessitent des réno-
vations majeures. Ces pro-

111EEELEE

TPS et renovation : quoi, comment, combien
priétés, lorsqu'elles sont re-
mises à neuf, deviennent
taxables au même titre
qu'une maison neuve.
Par exemple, une propriété
 

LE
S
AF

FA
IR

ES
,
sa

me
di

19
ja
nv
ie
r
19

91
&

 

 
AQF
WANMITION QUEBECOISE DE LA FRANCHISE

  

  dq  MINI-
/ COLLOQUE:

/ QUALIFIER SES
FRANCHISÉS

JEUDI LE COÛT: Colloqueet petit déjeuner

24 JANVIER 1991 Noonion 85%
DE8h30A12h |T.PS.ensus

CENTRE SHERATON RSVP avant le 21 janvier
MONTREAL Pour informations - (514) 843-63

    
 

 

ATELIER 1

Groupe Mallette

ATELIER 2
LE CHOIX DES FRANCHISÉS
Conférencier : Monsieur Normand Prégent
Vice-président développement et immobilier
Les Rôtisseries St-Hubert

  

LA GESTION DES FRANCHISÉS
Contérencier : Monsieur Camille Labrecque
Consultant principal en gestion des ressources humaines

     

 

   
  
  

    
   

      

 

 

 

 

 

   

 

   
 

 OCCASIONSD'AFFAIRES

existante qui a été rénovée
de fond en comble et vendue
200 000 $ sera taxée de
7 %, soit 14 000 $. L'acqué-
reur, si la maison lui sert de
résidence principale, peut ré-
clamer au gouvernement un
crédit de 2,5 % du prix
d'achat, ou 5 000 $ dans ce
cas-ci. Facture nette pour
l'acheteur : 209 000 $.
L'acquéreur aurait fait une

meilleure affaire s'il avait
acquis cette même maison
non taxable, disons pour
100 000 $, et qu’il l’avait
ensuite fait rénover au coût
de 100 000 $ (matériaux et
main-d'oeuvre).
Dansce cas, la taxe à payer

sur les matériaux et main-
d'oeuvre est de 7 000 $
(100 000 X 7 %). Ainsi, la
facture nette de cette deuxiè-
me possibilité est inférieure
de 2 000 $ à la première
(207 000 vs 209 000 $).
L'économie provient prin-

cipalement du fait que l’ac-
quéreur n'a pas à verser de
TPS sur le prix du terrain
dans le second cas, contrai-
rement au premier. Pour les

propriétés de plus de
350 000 $, l'économie est
encore plus substaniielle,
puisque le crédit de 2,5 % du
gouvernement fédéral dimi-
nue jusqu'à 450 000 $ et
disparaît par la suite.

Il va sans dire qu’un parti-
culier qui rénove lui-même
fait un gain plus appréciable,
puisqu'il épargne en plus la
TPS sur la main-d'oeuvre.
Toutefois, la définition de

rénovations majeures peut
être sujette à discussions.
« Fait l'objet de rénovations
majeures, le bâtiment dans
lequel seuls les murs de sou-
tien, le toit, les planchers,les
fondations ainsi que certains
éléments mineurs sont
conservés de l'immeuble ori-
ginal », signale la firme
Samson Bélair Deloitte &
Touche dans son livre Im-
pact TPS.
Par ailleurs, les rénovations

mineures ne font pas problè-
me, dans la mesure où la
taxe s'applique de la même
façon que pour tout autre
produit et service. Le chan-
gement des fenêtres, par

exemple, coûtera 7 % de ,
plus (TPS sur la main-d’oeu- :
vre et les matériaux).

American
Express loue
25 000 pF au
800 René-
Lévesque

H_ a division des voya-
ges d'American Express
Canada a signé fin décem-
bre un bail pour 25 000 pi”
d'espaces au 800 René-Lé-
vesque ouest. La durée du
bail, après amortissement
des améliorations locatives,
est d'un peu plus de 12 ans.
Pierre Dorval, vice-prési-

dent est du Canada pour Les
immeubles Polaris, proprié-
taires de l'édifice, a confir-
mé la nouvelle aux AFFAI-
RES.
Le déménagementde la di-

vision des voyages d’Ameri-
can Express est prévu pour
juin prochain.
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Rentabllité

ENTREPRISES INVESTISSEURS ; LES
A VENDRE DEMANDÉS DEMANDES
 

 

 

Lancez-vous en affaires sans partir de zéro

 

     

 

             

 

  
  

 

  

exceptionnelle
Oui! Vous cherchez une en-
treprise avec un bon chiffre d'af-
faire, une croissance soutenue
ot une marge bénéficiaire
élevéeh un prix plus que
raisonnable. Vous l'avez
trouvé, bilan à l'appui. Com-
merce de centre de jardinage
avec pépinière de vente au dé-
tail. Comprenant 2 succursales
et un centre de production en
serres de 10 000 pi.ca. et une di-
vision d'aménagement paysagé
de renommée. Situé dans une
des régions ayant le plus haut
taux de croissance résidentielle
et seulement à 25 miles au nord-
ouest de Montréal. Prix $295
000. Aussi disponible, joi bunga-
low 8 pièces attenant d'un des
centres dans un site

Groupe M.C.C.
C.P. 600

St-André est, Qc, JOV 1X0

Entièrement Automatique

rt Vy vi.
ACN EMeLOYÉ: x

7".GUICHET AUTOMATIQUE
/A m.

Concept éprouvé, tempspartiel

e Environ 3 heures / semaine

© Trèslucratif

Investissement: 16 950%

APPELEZ POUR BROCHURE
24 HEURES

(514) 633-2111

MINIATURE CONCEPT Sirsociets tiiuneco
“DEPANNEUR” pommeoùtrforme d'air,

ayant si possible une expérience
dans le commerce de l'aimenta-

tion fine et/ou de la pâtisserie.
Voulant entreprendre et diriger
un commerce de pâtisserie

française et d'alimentation fine
sur la Rive-Sud, dans une loca-
lité de choix. Différentes moda-
lités de collaboration sont orvi-

sagées.
Veulilez communiquer avec

M. Lue Roland au

(514) 674-3074 ou
(514) 674-4450

En mentionnant le projet 10.
 

 

    
 

 

 

 Rive-sud, St-Luc
Restaurant “fast food” établi

10 ans, excellent chiffre

d'affaire, site -de choix-

Mary Gagné:

(514) 656-0668

Agence d'Éllte Inc. Crt.
 

À Montréalet
en banlieux

Marchée d'alimentation, motels,
hétels, restaurants. Choix judi-
cleux pour investisseur partici-
pent avec capital de 75 000 $ ou
plus.

Plerre Perreault

(514) 465-0806
(514) 650-3333
(514) 875-6803

Supravestim Ltée, courtier

Recherche partenaire
Recherche partenaire pour

un duplex luxueux à Ou-

tremont (occupant ou non).

Près de station de métro et

du collège Stanislas.

(514) 270-6676    
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SYSTEME
TÉLÉPHONIQUE

-Businesscom (TIE)

-12 lignes, 36 postes

Solde de contrat

Option d'achat 10.00$
(514) 684-3553

  

     

 

 

  

 

 

_ Devenez franchisé
- d’un dépanneur COUCHE-TARD

- 7 Ve ~ a _

. . - = ra

Js 2° 3, | ..
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= =

+

AVANTAGES EXIGENCES
& vous serez maître de votre avenir Investissementtotal: 80 000 $
® vous deviendrez membre d'une Mise de fonds du propriétaire : 40 000 $ et plus

organisation solide, efficace etfière Pour plus amples renseignements adressez-vousà :

M vousprofiterez des multiples ressources, Alimentation COUCHE-TARD, Service du recrutement
financières, humaineset autres, d'un 1600, boul. St-Martin Est, Tour B, Suite 280, Laval, Québec, H7G 457
réseau qui a fait ses preuves (514) 662-3272 1-800-361-8895

M vous recevrez une formation complète,
théorique comme surle terrain IS

B vous ferez partie d'un réseau de COUCHE
dépanneurs à fort volume de ventes TARD

WE vous posséderez un commerce choisi
dans la province de Québec POUR UN AVENIR PROFITABLE

. A VENDRE

a A DIVERS
VENDRE

AUBAINE Faites-vous un cadeau qui À VENDRE

Bureau déjà en opération, 30 jeux vidéo prend de la valeur année Avion Cesna 206, 527 hrs.
région en pleine croissance . Per

Permis de courtier disponible. (grosseur Arcade) après année. Tapie oe Excellente condition.
tert Les Affaires Avec 45 cassettes SEGA in- vendu par un persan au prix

ro Réi. : 1460 terchangeables, état neuf. d'importation. Après 21h00

465, rue St-Jean, De étage (418) 667-6116 (514) 526-0034 (418) 949-2083
Montréal, Québec

H2Y 334

2, AP La
A Lo. oo.
: generosite

réinventée Le programe datent queseus ate ero

 

 as ar aan eer   
Système

téléphonique TIÉ
(Businesscom Plus) avec cabl-
net et 3 téléphones. Potentiel 8

lignes, 64 téléphones.

Prix: 2 0003.

CONSTANTIN
(514) 687-2026
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ON DEMANDE

 

RECHERCHE

CONCESSIONNAIRE

AUTORISÉ
pour concept américain
de haute sécurité de prise
d'inventaire pour fin d'as-
surance.

Investissement:

15,000$
Revenu annuel:

plus de 40.0008

INFORMATIONS:

(819) 564-4620

EXCELLENTE RENTABILITE

Partage 50-50

Divertissement
informatique

(418) 695-2676

ON DEMANDE

 

ADMINISTRATEUR
Ayant clientèle de comptablité et
d'impôts, recherche comptables
ou autres professionnels pour
partager ses locaux eur PIE-IX
prèe de Jean-Talon. Partage des
frais de photocopieur, socréta-
riat, etc. possibles.

(514) 725-2235

 

 

 

 
COMPTABLE C.G.A.

Achèterait clientèle

Rive-Sud, et/ou associa-

tion réelle ou nominale,

à tempsplein ou partiel.

(514) 655-2219   
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0CPNELEALE
La construction domiciliaire s'est ressaisie en décembre
Mu Québec, la cons-

truction domiciliaire a mieux
fait que prévu en décembre.
En effet, les mises en chan-

tier se sont accrues de
23.5 % au dernier mois de
1990 par rapport à novem-
bre. Pourêtre plus précis, ce

. sont les données annuelles
dessaisonalisées qui indi-
quent une hausse, 42 000
comparativement à 34 000,
soit celles qui sont ajustées

. pour tenir compte des effets
saisonniers.
En outre, bien qu'on ait en-

registré un recul de 20 % en
décembre 1990 par rapport à

* la même période en 1989 (la
cinquième baisse mensuelle

consécutive), cette décrois-
sance est inférieure à la
moyenne de 30 % des cinq
derniers mois. En termes
réels, il y a eu 3 087 mises
en chantier en décembre der-
nier comparativement à
3 875 au même mois de
1989.
« A mon avis,la dégringo-

lade est terminée », soutient
Kim-Anh Lam, économiste
à la Société canadienne
d’hypothèques et de loge-
ment (SCHL).
« On avait prévu une bais-

se de 40 % par mois d'août à
décembre », ajoute-t-elle.
« C'est supérieur A ce que

nous avions prévu pour dé-

cembre. On va quand méme
rester prudent ct attendre
avant de reviser nos prévi-
sions de reprises », a déclaré
pour sa part Frangois Du-
puis, économiste à la Confé-
dération des caisses popu-
laires et d’économie Des-
jardins du Québec. Rappe-
lons que Desjardins prévoit
une reprise À l'été pour le
secteur de la construction ré-
sidentielle.
M. Dupuis indique que cet-

te recrudescence peut avoir
été provoquée par un devan-
cement de décisions afin
d'éviter la TPS, même si cet-
te dernière n’a, somme toute,
qu’un effet limité sur le coût

des maisons.
Pour une maison de

125 000 $, à cause de l'abo-
lition de la taxe sur les maté-
riaux de construction de 9 %
et du crédit remboursable de
2,5 %, la hausse de prix cau-
sée par la TPS ne devrait être
que de 0,5 %.
L'économiste du Mouve-

ment Desjardins affiche
néanmoins un certain opti-
misme, puisque ce sursaut
des mises en chantier sur-
vient après la hausse de
4,6 % de l'Indice Desjar-
dins, précurseur de l’activité
domiciliaire, la première en
huit mois.
De plus, bien qu’il soit en

baisse de 0,6 % sous sa for-
me lissée (qui élimine les
fluctuations irrégulières).
l'Indicateur avancé de l'écu-
nomie canadienne de Statis-
tique Canada est en hausse
de 0,2 % pour octobre.
Par ailleurs, la SCHL note

que le repli est plus sévère
en ce qui a trait aux maisons
unifamiliales. Les mises en
chantier de maisons indivi-
duelles ont chuté de 27 % en
décembre dernier sur décem-
bre 1989, comparativement à
16 % pour la construction de
logements multiples.
Sur le plan régional, la

Ville de Québec a enregistré
une hausse de 3 % de ses
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ou imprimer des documents.
Contrairement a la plupart des autres planificateurs, un agenda

électronique de Sharp fera votre conquête dès la première fois que vous
au point que vous ne pourrez plus vous en passer.

Equipments de Bureau K.B.M.
Micro Boutique
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C.C.l. Bureautique
P.A. Dargis
Equipment JRD Inc.

Librairie Boyer
Maison Des Semi-Conducteurs

Les agendas électroniques de Sharp vous donnent

toutefois la liberté d'en faire plus... beaucoup plus.
La plupart des planificateurs vous permettent tout simplement d'organiser

votre emploi du temps... aujour lejour. Les agendas électroniques de Sharp, eux,
vous offrent mille et une possibilités d'intégration de nouvelles applications
innovatrices pouvant répondre à tous vos besoins professionnels.
Ce puissant agenda électronique comporte un clavier de machine à écrire et

une surface exclusive de «commandes par effleurements- vous donnant accès
instantanément à une foule de progiciels, dont la gestion du temps et des

dépenses, une grille de calcul électronique et un traducteur.
Vous pouvez mêmele raccorder a un ordinateur compatible à IBM" ou à un

Macintosh d'Apple" pour transférer des données, faire des copies de sécurité

SHARP
SHARP ELECTRONIQUE DU CANADA LTÉE.

De Sharp, des produits incomporables.

 

 

Micro Boutique 819-564-4644
514-271-6482 Librairie Papeterie Clement Morin 819-379-4153

514-270-1177 Papeterie Houle Et Morin 819-752-9126

514-354-3810 Papeterie Laliberte Inc. 514-372-6263

514-773-2020 Service Scolaire De Rouyn 819-764-5166
514-382-8970 Goode Stationers 902-420-0494

819-477-3535 Mahon's 902-468-8150

514-373-6211 Yould's Ltd. 902-893-9481
514-694-1877 Covey The Statinnes 902-458-8335  
  
 

 

mises en chantier en décem-
bre 1990 sur le mois corres-
pondant de 1989.
Toutefois, c'est la région

de ChicoutimÿJonquière qui
a connu la performance la
plus étonnante, avec un bond
de 65 %.
Les quatre autres régions

métropolitaines affichent des
baisses : Montréal, - 24 % ;
ii-23 % ; Trois-Rivières,
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Le forfait Avantage
 

Publicité

Interurbain: Bell Canada réduit les couts
à l’avantage des entreprises
PUBLICITÉ

Bell lançuit, le 1"
décembre dernier, le
tout nouveau forfait
Avantage Canada.
C'est monsieur André
Parker, chef de produit
chez Bell, qui nous
annonçait la nouvelle.
le CRTC avait auto-
risé tout dernièrement
Bell à offrir ce forfait
qui s'adresse aux entre-
prises ayant un volume
important d'interur-
bains. «Si une entre-
prise effectue plus de
200$ par mois d'inter-
urbains automatiques,
Avantage Canada peut
être un choix «avanta-
geux ». Plus le volume
est important, plus
l'économie est signi
ficative. À partir de
500$, c'est vraiment
intéressant. I! ne faut
cependant pas oublier
que Avantage Cunada
fait partie d'un ensem-
ble de services dont
notre clientèle d'af-
faires peut bénéficier ».
« précisé M. Parker.

Toujours selon M.
Parker, les entreprises
manifestaient le désir
de se voir offrir des
outils de gestion taillés
sur mesure. Un for-
fait comme Avantage
Canada reflète parfaite-
ment la réalité écono-
miqued'aujourd'hui et
répond aux besoins
sans cesse grandissants
des gens d'affaires. À la
grande satisfaction de
sa clientèle d'affaires,

 

M. Andre Parker,
chet de produit
chez Bell Canada

Bell s'est penchée sur
le sujet, recherche à
l'appui, et a développé
ce nouveauforfait dans
le but d'aider les entre-
prises à mieux gérer
leurs coûts d'interur-
bains et surtout de leur
permettre, sur la base
d'un taux d'escompte
progressif. de faire des
économies substantiel-
les en matière d'inter
urbains.

lour mieux servir

cette clientèle bien

ciblée, Bell lui donne

aussi accès à toute une

équipe de spécialistes
prête à répondre aux
questions, à renseigner
sur les différentes com-
binaisons de services,

selon les besoins par-
ticuliers de chacune
des entreprises. «Une
entreprise qui, par
exemple, utilise déjà
le service WATS sur
certaines de ses lignes
pourra s'abonner à
Avantage Canada pour
maximiser ses écono-
mies sur ses autres
lignes. Ainsi. pour

s'abonner à Avantage
Canada, il suffit de
débourser 508 pour
les frais d'administra-
tion et ~o, une seule
fois, san.. autres frais
mensuels.» Monsieur

Parker ajoute que Bell
est en mesure d'opti-
miser les économies
d'échelle sur les appels
interurbainsde sa clien-

tèle d'affaires et de lui
proposer le ou les ser-
vices qui conviennent
le mieux à leur volume
d'appels.
Avantage Canada

offre donc de réelles
économies tout en
étant facile à utiliser.
Il suffit de composer
comme à l'habitude le
numéro de la personne

que l'on veut rejoindre
et le reste se fait auto-
matiquement. En plus
d'être tout simple,
Avantage Canada offre
aussi une grande flexi-
bilité. C'est un forfait
qui s'applique durant
les heures de bureau
du lundi au vendredi
pourles appels à desti-
nation du Québec et de

l'Ontario, et du lundi
au samedi pour les
appels à destination
du reste du Canada.
«C'est donc dire que
Avantage Canada offre
des réductions pendant
les périodes de la jour-
née où normalement
il n'y en avait pas»,
conclut M. Parker.
On peut se deman-

der, dans le contexte
économique que nous
connaissons, comment
les entreprises pour-
ront passer à côté d'une
telle occasion d’écono-
miser. Après tout,c'est
le propre des gensd'af-
faires de s'intéresser
de près à l'économie…
et de savoir en tirer
avantage.

 

 

Le nouvel Avantage
de linterurbain

d'affaires

Bell Canada est membre du
réseau national Telecom Canada

Pour les gens d’affaires, l’avantage de
couper les dépenses fait de toute evi-
dence l’unanimité. Bell Canada vous
offre désormais le forfait Avantage"
Canada conçu spécialement pourles
entreprises qui effectuent plus de 200$
d'appels interurbains automatiques
par mois“ à destination du Canada.
Lorsque vous vous abonnez à

Avantage Canada, vous profitez d’un
taux progressif d’escompte sur vos
interurbains, entre 8h et 18h du lundi

au vendredi.
Si par exemple vos coûts mensuels

d'interurbains s’élèvent à 1 000$,
11 vous en coûtera seulement 880$ ;
S'ils sont de 3 000$, vous épargnez 450 $.

En consultant le tableau ci-dessous,
vous pouvez apprécier l’avantage que
Avantage Canada vous offre. Pour en
savoir plus long ou encore pour vous
abonner, composez le 1 800 668-BELL.
 

 

COÛTS MENSUELS D'INTERURBAINS RÉDUCTIONS

MINIMUM
200 $ REQUIS
 

200,01$- 1 500$ 15%
 

1500,01$- 3 500$ 17%
 

3 500,01 $-10 000$ 20%
  10 000,01 $ et plus   30%
 

Communications de numero a
numero sans assistance du
télephoniste, a exclusion des
communications effectuées
avec la Carte d'appel".

Un minimum de 200$ par mois
sera facturé à l’abonné mèmesi ses
frais d’interurbains sont au-dessous de
cette marge.Il n'y a aucun seuil maximal
prévu au fortait Avantage Canada.

Bell
des gens de parole   


